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co-Manitobaine 


7 \ \ 
Aoù 


ct" 


re 


14 à 
LCI 


Aux applaudissements d'une foule enthousiaste de plus de six cents Franco-Manitobains, réunis pour un 
banquet au gymnase du Collège de Saint-Boniface, en présence de représentants officiels des gouvernements fé- 
déral et provincial et d'invités spéciaux venus du Québec et des autres provinces de l'Ouest, devant les caméras 
de la télévision française, un geste symbolique marquait samedi dernier, 7 décembre, la fin d'une époque et le 
début d’une ère nouvelle au Manitoba français, 


M. Etienne Gaboury, prési- 
dent de la Commission mise 
sur pied lors du Rallye de juin 
dernier, remettait à M. Mau- 
rice Gauthier, ci-devant prési- 
dent de l'AECFM, un parche: 
min contenant la constitution 
du nouvel organisme qui ani. 
mera et orientera désormais 
Ja communauté francophone 
du Manitoba, 

Cette cérémonie se déroulait 
à la fin d'une première jour. 
née de délibérations où quel- 
que 445 délégués et plus de 
100 observateurs, réunis en 
Congrès - Rallye au gymnase 
Notre-Dame, avaient fondé un 
nouveau mode d'association 
sous le nom de ‘Société Fran- 
co-Manitobaine” en remplace- 
ment de l'AECFM, vieille de 
52 ans (elle avait été fondée 
en 1916), dont les structures 
et les objectifs ne répondaient 
plus aux exigences des temps 
actr'els, 

Plus tôt, dans la matinée, 
les congressistes s'étaient ac- 
quittés, conformément à l'an- 
cienne constitution; des procé- 
dures réglementaires suivies 
jusqu'alors dans tout Congrès 
de l'AECFM, 

La nouvelle Société 

L'après-midi fut consacré 
uniquement à l'étude détaillé 
du projet de Constitution de 
la nouvelle “Société Franco- 
Manitobaine”, 

Malgré certaines erreurs de 
procédure et d'inévitables dis- 
cussions qui faillirent exaspé- 
rer une partie de l'assemblée, 
le projet de constitution fut 
adopté à la quasi unanimité 
moyennant quelques retouches 
au texte original, (Voir La Lie 
berté et le Patriote du 27 no- 
vembre, page sept.) 

Le nouvel exécutif 

Une des demandes les plus 
significatives fut celle d'inclu- 
re un représentant des jeunes 


M. Maurice Gauthier, 
président de la S.F,M., 


de 16 à 21 ans au conseil exé- 
cutif, 

Le lendemain, trois jeunes 
se portaient officiellement can- 
didats à ce nouveau poste, Ce 
qui portait à vingtdeux le 
nombre de candidats à cinq 
des six postes du conseil exé- 
cutif, lors du scrutin secret 
qui se tint dimanche après- 
midi, 

M. Maurice Gauthier fut élu 
par acclamation à la présiden- 
ce, Les autres élus sont: MM, 
Etienne Gaboury, vice-prési- 
dent (administration interne), 
Albert Lepage, vice-président 
(administration externe), Phi- 
lippe Jubinville, secrétaire-tré- 
sorier, Mme Suzanne Prince, 
conseillère, et Aimé Tétrault, 
représentant des jeunes, 

Les Frontières Scolaires 

Au terme du Congrès-Ral- 
lye, l'assemblée a approuvé à 
l'unanimité une résolution de- 
mandant à la Commission spé- 
clalement chargée du remanie- 
ment des frontières scolaires 
de maintenir le statu quo dans 
toutes les régions où les fron- 
tières scolaires actuelles tien- 
nent compte de la population 
francophone, 
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Impressions des participants 


Les délégués sont repartis 
satisfaits et pleins d'espoir 


Le Congrès-Rallye de la fin 
de semaine passera probable- 
ment dans l'histoire pour un 
des rares qui a vu les Franco- 
Manitobains retourner chez 
eux sans amertume et avec 
l'impression d'avoir passé en: 
semble des journées utiles et 
profitables en même temps 
qu'ils ont renoué des liens de 
famille, 

De l'ensemble des interviews 
glanées au cours de la session 
de clôture, dimanche dernier, 
la note dominante en est une 
de satisfaction et d'espoir. 

En voici quelques témoigna- 


CH 
Une réunion qui laisse 
beaucoup espérer 

“J'ai la conviction, a déclaré 
une institutrice déléguée, qu'a- 
vec l'enthousiasme qui a eu 
lieu ces deux derniers jours 
et depuis le mois de juin, il 
ne peut y avoir que des amé- 
liorations tangibles dans un 
avenir rapproché,” 

“J'espère que le Rallye ré- 
soudra certains problèmes au 


En Louisiane 


Les Acadiens 


Manitoba, a affirmé pour sa 
part une observatrice; mais je 
suis un peu pessimiste, parce 
que de plus en plus depuis dix 
ans, j'ai remarqué que les jeu- 
nes parlent moitié français 
moitié anglais, Ils sont rendus 
au point qu'ils pensent en an: 
glais!” 

“Ayant vu de mes yeux Îles 
problèmes du Manitoba, on ne 
peut qu'être intéressé à voir 
la marche actuelle du Rallye, 
C'est très encourageant!”, a 
ajouté pour sa part un délégué 
qui avait travaillé activement 
à la préparation du Rallye de 
juin, 

Pour plusieurs, la participa- 
tion au Congrès était la pre- 
mière occasion qu'ils avaient 
eue de se prononcer sur des 
questions concernant l'avenir 
du Manitoba français, “En pre- 
nant une part active à ce Ral- 
lve, de confier une institutrice, 
j'ai remarqué que le plus grand 
bien qui en résulte c'est d'a- 
voir réveillé tous les Franco- 
Manitobains! Et c'est un point 


comptent sur 


le Québec pour survivre 


DELCAMBRE, Louisiane - 
Deux siècles passés, les Britan- 
niques ont forcé les Acadiens 
à quitter la Nouvelle-Ecosse, 

Aujourd'hui, les descendants 
de cette race francophone lut- 
tent pour sauvegarder leur 
langue dans le sud de la Loui- 
siane, en encourageant d'abord 
le parler français au foyer, Ils 
demandent également au Qué- 
bec d'appuyer leur cause, 

Si leurs efforts se soldent 
par un échec, il est fort pro- 
bable que cette ‘langue mater. 
nelle étrangère” disparaîtra, 
Car la langue française s'es- 
tompe dans cette région de la 
nécessité des déplacements, en 
raison des politiques en matiè- 
re éducationnelle, et sous l'in- 
fluence du milieu anglophone, 

A venir jusqu'à tout récem- 
ment, les écoles publiques s'a- 
charnaient encore contre le 
français dans l'espoir de pro- 
mouvoir davantage l'anglais. 

Cette “langue étrangère” 
était devenue une stigmatisa- 
tion, situation qui est en voie 
de disparaitre, 

Français interdit 

Evoquant sa première four- 
née d'école, M. Hosea Phillips, 
expert en français louisianais, 
de l'Université du Sud-Ouest 
de la Louisiane, à Lafayette, 
a déclaré qu'on l'avait renvoyé 
chez lui où il devait écrire 200 
fois: “Je ne dois pas parler 
français sur les terrains de 
l'école”, 

“Le français de Louisiane 
est exclusivement une langue 
orale qui a survécu malgré ses 
300 ans de séparation avec sa 
mère patrie”, a dit M. Phillips, 

“Elle n'est pas sans ressem- 
bler un peu à la langue parlée 
par la classe moyenne de pres. 
que toute la France”, a:t:il sou- 
ligné. 

L'été dernier, le gouverne- 
ment de l'Etat a été saisi du 
problème de la disparition du 
français, Par la suite, on a créé 
un Conseil de développement 
du français en Louisiane et une 
loi a été adoptée en vertu de 
laquelle le français est obliga- 
toire dans les écoles élémentai- 
res et secondaires, Les mili- 
tants de la langue française 
croient que leur victoire ou 
leur défaite sera décidée à pare 


À l'hôtel de ville de Saint-Boniface 
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Le Conseil de vill 
que les avis soient 


Le Conseil de ville de Saint- 
Eoniface a approuvé lundi der- 
nier, lors de sa réunion régu- 
lière, une motion qui rappelle 
aux chefs des divers services 
ou départements municipaux 
de Saint-Boniface que les avis 
où communiqués adressés aux 
citoyens de la ville doivent être 
bilingues, c'est-à-dire rédigés 
en français aussi bien qu'en 
anglais, 

C'est le maire par intérim, 
M. Joseph St-Hilair», qui a pré- 
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bilingues 


senté la motion avec l'appui 
de M. Emile Couture, conseil. 
ler, 

La proposition ne fut pas 
sans soulever une vive discus- 
sion surtout de la part du con- 
seiller D, À, Hart qui y ap- 
porta toutes sortes d'objec- 
tions. 

Lors de la mise aux voix, 
seuls les conseillers Gee, Hart 
et Peterson votèrent contre la 
proposition du maire St-Hi- 
laire. 


tir des premières années /sco- 
laires. 
Cours de français 

L'université a organisé des 
cours de six semaines où se 
sont inscrits des professeurs 
du sud de la Louisiane qui par- 
laient le français de la région. 

“Ils avaient honte de leur 
français”, a déclaré M. Richard 
Chandler, doyen du départe- 
ment des langues étrangères 
de l’université. 

Ces cours, a-til dit, ont mon- 
tré que ‘‘le français louisianais, 
que l'on déconsidérait depuis 
tellement longtemps, était d'u- 
ne grande valeur au point de 
vue éducatif”, 

Grâce à des programmes 
éducatifs, on souhaite que les 
enseignants puissent dispenser 
des cours de français dans les 
écoles élémentaires, 

L'université est d'ailleurs 
prête à créer un centre d'étude 
du français et du milieu fran- 
çais, Dans le domaine du com- 
merce, on se montre également 
de plus en plus intéressé aux 
débouchés francophones, 

Un des buts du Conseil est 
de mettre sur pied un vaste 
programme d'échange avec le 
Québec, programme qui, selon 
le premier ministre Jean-Jac- 
ques Bertrand, aurait pour ef- 
fet de créer des liens plus 
étroits avec les francophones 
de la Louisiane, 

Ce programme fit d'ailleurs 
l'objet des discussions qui eu- 
rent lieu à Lafayette les 3 et 
4 décembre, lors du festival 
international des Acadiens, 
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essentiel qui a été accompli, 
Alors on espère que quelque 
chose sera résolu”, 

“En participant à ce Rallye, 
de déclarer un autre, nous a: 
vons pris la résolution de nous 
convaincre nous-mêmes!" 

Participation 
de la jeunesse 

La présence des jeunes a été 
bien accueillie de la majorité 
des participants, 

“Ce qui nous a le plus frap- 
pé ce fut de voir la participa- 
tion de la jeunesse, Je n'ai ja- 
mais vu ça et pourtant j'ai 
participé au Congrès de l’As- 
sociation depuis 30 ans!” (Une 
institutrice déléguée) 

“C'est vraiment bien de voir 
l'intérêt de plus en plus gran. 
dissant de la jeunesse, Le seul 
fait que la jeunesse ait voulu 
avoir un conseiller et qu'il en 
ait eu trois qui se sont pré- 
sentés comme candidats, c'est 
formidable! Nous sommes fiè- 
res que les jeunes soient re- 
présentés.” (Des déléguées et 
observatrices) 


Rapport sur l'éducation 

La teneur de certains rap- 
ports a suscité des réactions 
diverses, En voici des exem- 

les: 

“Quand on dit que la faculté 
d'Education du Manitoba pré- 
pare des professèurs de fran- 
Cais, alors là on $e met le doigt 
dans l'oeil! Ce d'est pas vrai! 
On prépare des Professeurs de 
langue anglaise. "J'ai fait de 
l'enseignement et je le sais, 
Nos professeurs n'ont pas l'a- 
mour du français et ils n'ont 
pas la compétence requise pour 
l'enseigner! — C'est une gros: 
se bouchée, mais c'est vrai! .., 
Je n'espère rien de la Faculté 
de l'Education à moins qu'il ne 
rentre là un groupe dynami- 

(Suite à la sixième page) 
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M. Gérard Pelletier, secrétaire d'Etat 
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Le secrétaire d'Etat, M. Gé- 
rard Pelletier, a annoncé, sa- 
medi dernier, devant plus de 
600 Franco-Manitobains pré- 
sents au banquet du Congrès- 
Rallye, que son ministère met- 
trait “tout de suite” sur pied, 
de concert avec la Société Fran- 
co-Manitobaine, “un organis- 
me régional conjoint qui verra 
à l'emploi le plus fructueux 
des ressources, qui préparera 
l'avenir, qui établira le réseau 
nécessaire de communications 
avec la francophonie tout en- 
tière”, (Voir texte intégral en 
page dix.) 

“De plus, a ajouté le secré- 
taire d'Etat, nous allons met- 


À la conférence constitutionnelle 


M. Robarts veut la présence 
des organes d'information 


TORONTO — Le premier 
ministre d'Ontarlo a écrit au 
premier ministre, M. Pierre 
Elliott Trudeau, pour lui ma- 
nifester son appui à l'admis- 
sion des organes d'information 
à la conférence constitution. 
nelle du 16 décembre à Ottawa. 

En ouvrant à la presse, à la 
radio et à la télévision la con- 
férence de l'an dernier sur la 
Confédération de demain, a dé- 
claré M, John Robarts à l'As- 
semblée législative de Toronto, 
“nous nous sommes assurés 
que les Canadiens se join- 
draient aux délibérations sur 
l'avenir de notre pays”. 

Cette information directe a 
permis aux Canadiens de s'en- 
gager plus personnellement et 
“se sont rendu compte que la 
modération et la compréhen- 


La Conférence Catholique 


Canadienne 


position sur 


OTTAWA — Dans une décla- 
ration émise jeudi dernier, 5 
décembre, par l'intermédiaire 
de son Conseil exécutif, la Con- 
férence Catholique Canadienne 
a réitéré son opposition caté- 
gorique à tout projet de loi qui 
chercherait à faciliter l’avorte- 
ment, 

L'on sait que le parlement 
canadien étudie depuis l'an 
dernier un projet de loi en ce 
sens. 

Voici le texte intégral de 
cette déclaration: 

“Alors que les débats se 
poursuivent autour du Projet 
d'amendement à la loi sur 
l'avortement, beaucoup de gens 
se demandent encore pourquoi 
l'Episcopat catholique du Ca- 
nada a pris sur la question de 
l'avortement une attitude plus 
catégorique que sur la question 
de la vente des contraceptifs. 

“Cette différence d'attitude 
vient du fait que l’avortement 
met en cause le droit sacré à 
la vie, Aussi, nous affirmons 
à nouveau qu'il n’est pas pos- 
sible de faire de l'avortement 
une question purement person- 
nelle, comme si dans ce cas, la 
vie d'une autre personne n’en- 
trait aucunement en jeu. 

“Ce point est déjà manifeste 
dans la Déclaration qu'a faite 
en février 1968 la Conférence 
Catholique Canadienne, De 

lus, nous voulons souligner 
ci que l'attitude des évêques 


réaffirme sa 
l'avortement 


ne peut être réduite à une prise 
de position dictée uniquement 
par des! données d'ordre reli- 
gieux ou théologique, Elle dé. 
coule plutôt de notre convic- 
tion profonde que la loi et les 
coutumes sociales se doivent de 
manifester le plus grand res- 
pect pour ce bien inestimable 
qu'est la vie humaine, et en 


(Suite à la troisième page) 


NOTE 


Les événements du Con- 
rès-Rallye de ln fin de se- 
naine ayant absorbé In plus 
grande partie du temps et 
de l’espace, la Rédaction re- 
grette de devoir reporter à 

la semaine prochaine tout 
compte rendu sur la deuxiè- 
me tranche du rapport B et 
B, ainsi que le premier ar- 
ticle d’une série annoncée 
sur l'état du français dans 
les écoles de Saint-Boniface, 

On trouvera en page dix 
le texte de l'allocution que 
M. Gérard Pelletier, secré- 
taire d'Etat, a prononcé sn 
medi dernier au Congrès- 
Rallye. 

On fora paraître In semal- 
ne prochaine le discours que 
M. Maurice Gauthier, prési- 
dent de la Société Kranco- 
Manitobaine, a donné à la 
même occasion, 


sion doivent présider aux solu- 
tions des problèmes constitu- 
tionnels du Canada”, 

M. Robarts a réitéré l'appui 
de sa province aux principes 
directeurs du rapport de la 
commission sur le bilinguisme 
et le biculturalisme, selon les- 
quels ‘l'anglais et le français 
doivent être reconnus partout 
où la minorité est assez nom- 
breuse”, 

Le premier ministre s'est en- 
gagé à faire rapport, avant la 
fin de la session, sur les pro- 
jets de son gouvernement, par 
suite des conclusions d'un 
groupe d'étude créé en février 
pour examiner le rapport BB. 

Les conclusions du comité 
ontarien sur les écoles franco- 
phones, a annoncé le premier 
ministre, doivent être soumi- 
ses sous peu au ministre de 
l'Education, M. William Davis, 

Selon M. Robarts, les récen- 
tes rencontres fédérales-pro- 
vinciales ‘nous ont souligné 
plus clairement l'interdépen- 
dance des unités qui compo- 
sent la fédération”, 

Ces rencontres ont porté sur 
la santé, les affaires des con- 
sommateurs et les questions 
fiscales, D'autre part, des con- 
férences interprovinciales ont 
étudié les problèmes des trans- 
ports et des mines, 

Au cours de son allocution, 
M. Robarts a rendu hommage 
à l'ancien premier ministre du 
Québec, M. Daniel Johnson, qui 
“s'est fait connaître du reste 
du Canada par son insistance 
modérée mais décidée sur l'ur- 
gence d'une révision constitu- 
tionnelle et par son appui aux 
droits des Canadiens français”, 


AIR CANADA 


QUITTE WINNIPI 

OTTAWA — Air Canada se 
retire de la base d'entretien de 
Winnipeg, Telle est la décision 
annoncée lundi par le minis- 
tre des Transports, 

Dans une conférence de pres- 
se à son bureau du Parlement 
M. Paul Hellyer a confirmé 
que la société Air Canada, au- 
torisée par le gouvernement, 
va entreprendre des négocia- 
tions avec deux compagnies ca- 
nadiennes, Northwest Indus- 
tries Ltd. et Aircraft Industries 
of Canada Ltd, en vue de per- 
mettre à l’une d'entre elles ‘de 

oursuivre l'exploitation de la 
Eat de révision de Winnipeg”. 


X 


Le 


tre sur pied un centre de re. 
cherche affecté spécialement 
aux problèmes qui assaillent” 
la minorité franco-manitobaine 
depuis presque ses débuts, 


Pas un don 
mais un devoir 

Selon M, Pelletier, “cette of- 
fre de collaboration” de la part 
du gouvernement canadien ne 
doit pas être acceptée “comme 
un don’, “Si le gouvernement 
canadien subventionne l’une 
ou l'autre de vos associations, 
a affirmé le secrétaire d'Etat, 
c'est qu'il obéit à un devoir 
public”, 

C'est "parce que le Canada 
a besoin de tous ses franco- 
phones” que ‘le gouvernement 
fédéral entreprend de les aider 
à vivre, à s'épanouir et cela 
au bénéfice de l'ensemble du 
pays”. 

L'action prochaine que le 
Secrétariat d'Etat s'apprête à 
réaliser apparaîtra donc ‘‘com- 
me une vivante réponse de la 
justice sociale”, 


Admiration pour les efforts 
et la détermination des 
Franco-Manitobains 
À demeurer francophones 

M. Pelletier s'est dit touché 
“par la gratuité des dévoue- 
ments passés, présents et déjà 
engagés pour l'avenir” des 
Franco-Manitobains, 

“Nous admirons votre déter- 
mination à demeurer franco- 
phones, devait-ii déclarer en 
conclusion, En cela vous avez 
aidé le Canada tout entier et 
celui-ci aujourd'hui vous re- 
tourne son aide en vous don- 
nant les moyens de ne plus 
penser à survivre mails à vous 
épanouir dans des cadres fran- 
cophones et canadiens.” 

Mais, d'affirmer en terml- 
nant le secrétaire d'Etat, ‘c'est 
de vous que dépend l'issue de 
cette entreprise commune’, 


Des observateurs 
venus d'un bout 


à l'autre du Canada 


Les assises du Congrès-Ral- 
lye de la fin de semaine à 

aint-Boniface avaient attiré, 
en plus des 450 délégués, un 
nombre particulièrement im- 
posant d'observateurs franco» 
manitobains, On estime qu’ils 
étaient environ une centaine, 

Selon des organisateurs du 
congrès, c'était la première 
fois que tant de Franco-Mani- 
tobains avaient consenti à 
payer leur inscription pour as: 
sister en tant que simples ob- 
servateurs à un congrès. On 
croit voir dans ce phénomène 
le résultat d'un réveil suscité 
dans la population francopho- 
ne par les préparatifs du Ral- 
lye de juin dernier où on avait 
eu recours à certaines métho- 
des d'animation sociale pour le 
choix des délégués, 

On remarquait en outre, par- 
mi les observateurs, des repré- 
sentants venus des autres pro- 
vinces, Entre autres, MM. Fer- 
nand Grenier, député de Fron- 
tenac, et Guy Fortier, député 
de Gaspé-Sud, représentant 
respectivement le Gouverne- 
ment et l'Opposition de l'As- 
semblée nationale du Québec; 
François Coulombe, de l’Asso- 
ciation Canadienne française 
de la Colombie-Britannique, le 
R, P, Jean Patoine, O.M.I, se- 
crétaire de la Fédération des 
Associations de l'Ouest, M, Ro- 
ger Lalonde, de l'ACFC de Sas- 
katchewan, et une délégation 
de jeunes de Hearst, Ontario. 

D'autres associations avalent 
tenu à envoyer des télégram- 
mes de bons souhaits, dont un 
du Conseil canadien des Ukrai- 
niens, 

C'est peut-être aussi la pre- 
mière fois qu'un observateur 
américain est venu assister À 
une réunion concernant pri- 
mordialement les Franco-Mani- 
tobains, En effet, un des vice- 
consuls des Etats-Unis à Win- 
nipeg, M. F, Riggs, était pré- 
sent à la séance du samedi 
après-midi, 


Rendre obligatoire 
l'étude des deux 


langues au Canada 

OTTAWA — “Il faut éviter 
de présenter le français et l'an- 
glais comme des langues étran- 

ères et rendre l'étude des 

eux langues officielles obli- 
gatoire pour tous les élèves 
des écoles du Canada.” 

Cette conclusion, qui est cel. 
le de la Commission royale 
d'enquête sur le bilinguisme 
et le biculturailsme, dont le 
deuxième volume a été rendu 
publie mardi, indique l'inten- 
tion et l'esprit qui ont animé 
les commissaires en formulant 
46 recommandations sur ce 
que devrait être l'enseigne- 
ment de l'anglais et du fran- 
çais au Canada, 

En termes très clairs, la 
commission souhaite que le bi- 
linguisme dans l'enseignement 
devienne dans les neuf provin- 
ces à majorité anglophone ce 
qu'il est déjà dans le Québec 
et ce de la maternelle jusqu'au 
terme des études secondaires, 

C'est-à-dire quedans les dis- 
tricts bilingues, l'enseignement 
public au niveat” élémentaire 
ou secondaire Soit dispensé 
dans chacune des langues offi- 
cielles, 

En plus, on devrait viser À 
commencer l'enseignement de 
l'autre langue officielle en pre- 
mière année dans les écoles 
anglophones et en troisième 
dans les écoles francophones, 

On propose aussi qu'un ef- 
fort soit fait au ivesu univer- 
sitaire, notamment en accen- 
tuant l'usage du français dans 
les universités bilingues d'Ot- 
tawa et de Sudbury et en re- 
connaissant formellement que 
l'école de Moncton devienne un 
centre de formation de mali- 
tres francophones pour les 
provinces maritimes, 


Le système bancaire canadien 
n'a pas surmonté les années 20 


VICTORIA -— Selon un éco- 
nomiste de l’Université de Vic- 
toria, le système bancaire ca: 
nadien n'a jamais surmonté 
les années 20. 

M, Leonard Laudadio, pro- 
fesseur associé d'économie, en 
collaboration avec M. Colin 
Jones, également de l'Univer- 
sité de Victoria, ont entrepris 
une étude de trois ans sur les 
bases du système bancaire ca- 
nadien, 

Les banques constituent ‘le 
secteur le plus couvé de notre 
économie”, a déclaré M, Lau- 
dadio mercredi dernier, au 
cours d'une entrevue accordée 
à la Presse Canadienne, Par 
ses politiques économiques, qui 
semblent obsédées par la crain- 
te d'une dépression, le gouver. 
nement a toujours protégé les 
banques. 

“La dernière banque qui a 
fait faillite ici a été la Home 
Bank en 1923 et le gouverne- 
ment ne l'a pas surmonté, 

“Il existe une pénurie de 
fonds dans le marché hypothé- 
caire à long terms, a ajouté M. 
Laudadio, J'ignore pourquoi, 
Nous voulons définir si le mar- 
ché où opèrent les banques, soit 
le marché financier, est le 
moindrement concurrentiel." 

Alors qu’il étudiait à l'Uni- 
versité du Nevada, M. Lauda- 
dio avait étudié la situation 
NREAPoRER américaine, 

elon lui, il n'existe aucune 
concurrence réelle dans le sys- 
tème bancaire canadien. Si le 


Canada avait le même système 
bancaire À rs Etats-Unis, a 
expaus . Laudadio, “il y au- 
rait environ 1,000 banques dif. 
férentes au Canada”, au lieu 
des neuf banques à multiples 
succursales qui existent actuel. 
lement, 
Marché hypothécaire 

‘‘Les banquiers canadiens 
sont traditionnels, Ils se consi- 
dèrent comme des investis. 
seurs à court terme et ne se 
lancent pas dans le marché hy- 
pothécaire, 

“Je suis persuadé que la ré. 
pugnance des banquiers à en- 
trer dans le marché hypothé- 
caire est la cause de notre 
pénurie de fonds hypothécai. 
res”, a affirmé l'économiste, 

Le marché fiñancier cana. 
dien, selon M. Laudadio, a be. 
soin d'un stimulant concurren. 
tiel plus fort pour faire circuler 
plus d'argent, 

‘Peut-être que si les sociétés 
de fiducie devenaient plus for. 
tes et se restructuralent ,,,, 
alors nous pourrions observer 
une vraie compétition”, 

Une autre solution, a propo. 
sé M, Laudadio, serait de créer 
des institutions de prêts et 

; d'épargne. Au Canada, les ban. 
ques s'occupent des épargnes 
comme des Investissements, ce 
qui les rend plus conservatri. 
ces, Si une autre institution 
s'occupait des épargnes, les 
banques seraient libres d'être 
concurrentielles dans le do. 
maine des prêts hypothécaires, 


: Près de 650 convives remplissalent le gymnase du Collège 
de Saint-Boniface lors du banquet du Congrès-Rallye des Franco- 
Manitobains, le samedi soir 7 décembre. Après le repas, le poste 
CBWFT: diffusa en direct les discours ainsi que les chants du 
choeur des Intrépides et de quelques jeunes artistes de la Boîte 
à chansons “100 Nons”, Parmi les invités d'honneur on pouvait 


ÉDITORIAL 


Un nouvel essor 


‘ Les événements de ces derniers jours au Manitoba 
français constituent un tel revirement de l’histoire que 
nous hésitons à les évaluer ou commenter, 


Notre groupe a connu tant d'heures sombres, tant 
d'efforts apparemment stériles, qu'instinctivement il 
craint d'être trop optimiste quand il aperçoit la lumière 
qui commence à percer les nuages. Nous craignons 
tetlement de succomber aux illusions d'optique que nous 
croyons plus réaliste — plus vertueux, allions-nous dire, 
— de nous abstenir de tout enthousiasme, d'adopter une 
attitude froide, (celle de spectateurs non engagés), d'at- 
tendre d’un air sceptique la suite des événements. 


Sans doute ce Congrès-Rallye avait été préparé 
avec beaucoup de soin, Travaillant contre la montre, les 
organisateurs n'avaient rien négligé pour informer la 
population, pour lui faire voir que ce Congrès c'était son 
affaire, Il est sûr aussi que les activités culturelles (soirée 
dramatique, boîte à chansons) et sociales (banquet, bal) 
ont beaucoup fait pour stimuler l'intérêt et créer de 
l'ambiance, Mais, il y avait toujours dans l'ombre ce fac- 
teur imprévisible que représente une masse qui souffre 
du mal endémique de l’apathie, 


Or, samedi matin, à la réunion d'ouverture, plus de 
six cents Franco-Manitobains, soit un pour cent de toute 
la population francophone du Manitoba, remplissaient la 
salle des assises, Et l'on sentait chez chacun une volonté 
bien arrêtée de ne pas se contenter de survivre mais de 
vivre dans toute la force du mot, A mesure que les heures 
avançaient, on pouvait s'apercevoir que pour ces repré- 
sentants l'apathie et le défaitisme (ou le séparatisme, au 
fond c'est la même chose!), cela n'existe pas, 


Autre fait singulier pour un congrès de ce genre, 
c'était la présence d'un bon nombre de jeunes Franco 
manitobains, Ils ne faisaient pas bloc à part: se considé- 
rant à juste titre membres à part entière de la commu- 
nauté franco-manitobaine, ils en partageaient tous les 
soucis et tous les espoirs, Et leurs interventions ne man- 
quaient pas d'à-propos. 

Ajoutons à cela que la présence officielle du gouver- 
nement fédéral dans la personne du Secrétaire d'Etat n'a 
pas peu contribué à effectuer ce revirement historique 
dont nous avons parlé plus haut, En effet, c'était la pre- 
mière fois qu'un congrès de Franco-Manitobains recevait 
un appui sans équivoque du gouvernement canadien, La 
communauté franco-manitobaine peut compter désormais 
sur l’aide du Fédéral dans ses efforts de redressement et 
de développement intégral, Et cette aide ne sera pas un 
cadeau mais un droit! Car le gouvernement canadien est 
finalement convaincu que le Canada français est une 
réalité qui a droit d'exister d'un bout à l'autre du pays 
et non pas dans les seules limites de la province de Québec. 


Il y a longtemps que nous, les minorités, le savions. 
Mais il a fallu attendre cent ans pour que d’autres le 
découvrent, 


Du côté du gouvernement manitobain, du moins au 
ministère de l'Education, le vent tourne également, Les 
quelques paroles du ministre Craik, lors du banquet, ont 
été fort brèves mais elles étaient lourdes de sens et on 
pouvait en déduire pour un prochain avenir une plus 
grande souplesse dans l'application de la politique sco- 
laire, D'ailleurs, la seconde tranche du rapport sur le 
Bilinguisme et le Biculturalisme rendue publique au len- 
demain du Congrès accélerera probablement la mise en 
place d'écoles françaises, 


Mais tout cela dépendra des Franco-Manitobains eux 
mêmes. On l'a répété constamment tout au cours du 
Congrès, Les structures ont été changées: les objectifs 
ont été élargis. Maintenant toute la communauté franco- 
phone du Manitobà sans exception n'a plus qu’à s'engager 
à fond dans le projet le plus ambitieux et le plus positif 
qui soit: “promouvoir l'épanouissement et le développe- 
ment de ses ressources économiques, politiques, culturel- 
les et sociales”, 


C'est un programme qui ne nous est pas exclusif en 
tant que Manitobains, Mais il reste que si tous les Franco- 
Manitobains s'engagent résolument à devenir de plus en 
plus “eux-mêmes” et non des ersatzs, ils auront enrichi 
d'autant toute la communauté canadienne “d’un océan à 
l'autre”, 


J.-P, A. 


LA 


LIBERT 


ET: LE 


remarquer outre le secrétaire d'Etat, M. Gérard Pelletier, le re- 
présentant du gouvernement manitobain, M. Donald Craik, mi- 
nistre de 1n Jeunesse et de l'Education, le chef de l'Opposition, 
M. Glldas Molgat, et les archevêques de Saint-Boniface et de 
Winnipeg, NN, SS. Maurice Baudoux et George Flahiff, C.S.B, 
(Photo Perrin du Manitoba) 


Un exemple de bilinguisme stupide 


Le congrès de l'ACRTF se 
termine sur une fausse note 


OTTAWA — Le congrès de 
l'Association canadienne de la 
radio et de la télévision de lan- 
gue française s'est terminé 
mardi soir (26 novembre) et, 
c'est le cas de le dire, sur une 
note anglaise, A écouter. les 
paroles du président de l'ACR- 
TF lors du banquet de clôture, 
il était difficile de çoncilier le 
fait que le congrès en était bel 
et bien un de radiodiffuseurs 
de langue française et que le 
tout se déroulait à Ottawa et 
non à Toronto ou Saskatoon, 

Le congrès, après s'être au- 
réolé d'un certain succès, s'est 
en effet terminé sur une note 
fausse donnée par ul autre 
que le président de l'ACRTF 
qui, ironiquement, porte le 
nom de M. Paul L'Anglais. 

Oubliant, il semble, du moins 
nous l'espérons, qu'il s'agissait 
d'un congrès de radiodiffu- 
seurs de langue française, M. 
L'Anglais a préféré reconnai- 
tre les visiteurs et observa- 
teurs anglais en exhibant de- 
vant les congressistes son sa- 
voir-faire dans la langue de 
Shakespeare, 

M, L'Anglais a vraiment mal 
choisi le temps et le lieu pour 
se faire le grand apôtre du 
bilinguisme intégral. S'il a vou- 
lu faire de l'humour en pré- 
sentant toutes les personnes 
prenant place à la table d'hon- 
neur dans un langage qu'il 
trouve sans aucun doute bilin- 
gue, il a manqué le bateau et 
ce, royalement, 

Sur plusieurs visages, on a 
vu les sourires polis du dé- 
but se figer à mesure que M. 
L'Anglais débitait ses boni- 
ments, qui prenaient les for. 
mes suivantes: pour Mgr Au- 
rèle Plourde, “In this day of 
oecuménisme, la visite of his 
grace À nos agapes ...'; pour 


Mme George Davidson, “.., to 
be la femme de George David- 
son must be a bit of an ordeal 
but must provide énormément 
de variété, beaucoup de humor 
and no loisir .,.”; pour M. Pier- 
re Juneau,:président du Con- 
seil de la radiotélévision ca- 
nadienne, ‘,,, il a. réussi to 
convince you all that he has 
complete control of the situa- 
tion he oécupies...’; pour M, 
Charles Neapole, le conféren- 
cier qu'il dit avoir lui-même 
invité, ‘“,,, a great navigateur 
devant l'Eternal...”, et ainsi 
de suite pour tous et chacun 
des convives de la table d'hon- 
neur, 

M. L'Anglais a poussé enco- 
re plus loin la politesse à l'é- 
gard des francophones, en re- 
merciant en anglais et le con- 
férencier et les congressistes, 
Au cours de cette dernière al- 
locution qui a duré près de 
cinq minutes, M. L'Anglais a 
à peine glissé deux ou trois 
mots français, 

Il a tout de même terminé 
par “Bonsoir mesdames et 
messieurs”, 

Plusieurs délégués ont ma- 
nifesté leurs déceptions à l'is- 
sue de la conférence, De lan. 
cer l'un d'eux: ‘Je ne vois pas 
comment, à un congrès de ra- 
diodiffuseurs de langue fran: 
çaise, on doit être obligé d'en- 
tendre des choses pareilles”. 

Ce genre de frustration n'é- 
mane habituellement pas de 
milieux francophones, 

Somme toute, la farce de M, 
L'Anglais n'était pas drôle, 

M. L'Anglais aurai. dû se 
rappeler un des thèmes même 
du congrès, à savoir: “charité 
bien ordonnée commence par 
soi-même, 

Jean-Guy Bruneau 
(Le Droit, 27:11:68) 


Information et culture 


Une fois de plus, LE DROIT 
fait sienne la cause de tous 
les Franco-Ontariens du Sud 
et celle de tous les autres fran- 
cophones qui ne bénéficient 
pas encore des services de té- 
lévision de la Société Radio- 
Canada, A cette société, la loi 
de 1958 fait une obligation d'as- 
surer un service véritablement 
national, 


En matière de télévision, 96 
pour cent des anglophones et 
93 pour cent des francophones 
obtiennent aujourd'hui satis- 
faction, Au nom des oubliés, 
deux groupes viennent de se 
présenter devant le Conseil ca- 
nadien de la radio-télévision 
pour y réclamer l'extension, 
dans leurs régions respectives, 
des services français de télévi. 
sion de Radio-Canada: l'Asso- 
clation de la radio-télévision 
française du Sud de l'Ontario, 
et l'Association canadienne: 
française de l'Alberta, 

Les mérites des deux grou- 
pes ne sont plus à prouver, 
aussi faut-il appuyer leurs de- 
mandes, Nous le faisons avec 
plaisir, tout en les félicitant, 
en félicitant de façon particu- 
lière M, Marc-Yvain Giroux, de 
l'Ontario-Sud, et M, le juge An: 
dré Miville.-Deschônes, de l'Al- 
berta. À la tête d'équipes dy- 
namiquês et peréévérantes, ces 
deux hommes ont déjà obtenu 
beaucoup, mais, pour eux, c'est 
toujours l'essentiel qui reste à 
obtenir, 


Dans un pays comme le hô- 
tre et dans des régions come 
mé les leurs où l'américanisme 
“décanadianise” et où l'anglo- 
phonie occupé le premier plan, 
il est essentiel que la popula- 
tion, la jeune génération sur- 


tout, puisse se nourrir de fran: 
çais si on ne veut pas la voir 
bientôt totalement déperson:- 
nalisée, 

Nulle société privée n'ayant 
les moyens de les alimenter 
d'émissions de télévision en 
langue française, il appartient 
à l'Etat de le faire, Comme l'a 
signalé le juge Deschônes, il 
n'en coûterait pas plus cher 
d'établir une station française 
en Alberta que d'en établir une 
de langue anglais. dans les 
Territoires du Nord-Ouest. La 
remarque vaut également, bien 
entendu, pour le Sud:Ontarien, 
Dans le premier cas, on appor- 
terait la télévision française à 
65,000 francophones et dans 
l'autre, à 200,000 qui, comme 
tous les autres Canaaiens, font 
vivre de leurs deniers la So- 
ciété Radio-Canada sans toute. 
fois en recevoir les services, 

Par bonheur, Radio-Canada 
songe à ouvrir des stations de 
langue française à Toronto, 
Windsor et Pembroke, Voilà 
done bientôt satisfaite la de- 
mande des ‘gens du Sud onta- 
rien”, mais il reste À satisfal. 
re celle des Franco-Albertains 
qui ne sont point morts, n'en 
déplaise à certains céfaitistes 
mails qui, pour survivre et s'é. 
panouir culturellement, ont 
aussi besoin de télévision en 
langue française qu'ils ont be- 
soin d'air pur pour vivre tout 
simplement, 

A l'étude des crédits de la 
Société Radio-Canada, il fau- 
dra que nos législateurs fédé- 
raux ne lésinent pas, En ro- 
gnant quelque peu les crédits 
de la défense nationale, ils y 
parviendront, 

Marcel Gingras 
(Le Droit, 25-11-68) 


PATRIOTE 


&:.Boniiace, le l! dicsmire 1968 


L'ère nouvelle 


que le bon vent amène 


N,D.L.R, — Voici le texte de la courte 
allocution prononcée devant les caméras de 
la télévision par M, Etienne Gaboury, prési: 
dent de la Commission du Rallye, lors du 
banquet de samedi dernier, 7 décembre, au 
gymnase du Collège de Saint-Boniface: 


Nous avons connu, par le passé, la 
lutte acharnée pour la survivance, pour le 
droit de cité de notre petit peuple. Nous 
avons connu des sillons tortueux et diffi- 
ciles au point où le dos a fléchi, courbé sous 
le fardeau trop lourd, et un peuple qui avait 
regardé si haut et si loin n'osait plus regar- 
der en avant mais se contentait de regarder 
les sillons se fermer derrière lui, 


Et puis: 

Passent les jours, les années, 
Vient l'oubli, l'indifférence, 
Moulés, libres prisonniers, 

dans la nouvelle France — 

Ce n'est plus un bateau 

Ce n'est plus qu'un bout de planche, 


Qui balotte sur les flots 

de la trop froide manche — 

Ce bout de planche, de ‘la chanson du 
Rallye de Marcel Gosselin, qui ballottait à 
la noirceur, sans phares ou coupoles 
tournait en rond, s'enfonçant graduellement 
sous la pression des eaux environnantes — 
‘de la trop froide manche’. 


Mais deux événements décisifs sont 
venus virer le chance. D'abord le premier 
Rallye de juin dernier, Cet événement, d'ap- 
parence si innocente, a marqué l'éveil de 
notre peuple et a montré sa volonté de con- 
trôler son destin, Le premier Rallye est sans 
doute l'événement le plus important depuis 
un demi siècle, parce que nous avons vu là, 
enfin, la grande consultation populaire. 


Nous avons cessé depuis ce jour de 
chercher de nouvelles réponses aux mêmes 
vieilles questions — aux éternelles ques- 
tions qui n'ont plus d'importance et qui 
frustrent notre jeunesse. Nous commençons 
là à soulever les questions de base. Nous 
avons cessé de voir le sacrifice, l'abandon 
et la misère et même l'ennui comme la con- 
dition de notre vie, Pourquoi pas la joie 
plutôt que l'amertume, pourquoi pas l'op- 
timisme lorsqu'on a tout à gagner? Il y a 
eu comme une libération soudaine chez 
nous, Voilà que nous sommes engagés, 
préoccupés, exprimant sans réserve notre 
pensée, notre volonté sur les problèmes qui 


seulement de langue, de religion et d'école, 
N'avons-nous pas besoin aussi de l'écono- 
mie? N'avons-nous pas besoin aussi dé la 
politique? N'avons-nous pas besoin aussi 
de la technologie? N'avons-nous pas besoin 
aussi des moyens de communication? 


C'est cet esprit qui a commencé à se 
propager, à se disperser, Une vague de 
frissons a secoué notre société, Une fièvre 
magnifique se répand et voilà que nos acti- 
vités débordent nos cadres et prennent une 
importance qui défie tout calcul, Nous 
occupons soudainement une place de proé- 
minence qui surpasse notre nombre, 


Cet éveil salutaire est sorti, et ceci 
nous sommes très fiers de l'avouer, d'un 
autre événement antérieur qui a engage 
non seulement notre groupe, mais toute la 
nation canadienne, L'arrivée au pouvoir 
d'une équipe politique de la trempe ét du 
dynamisme du Premier Ministre et de son 
secrétaire d'Etat, Monsieur Pelletier, —- 
sur une thèse d'unité nationale et de socié- 
té juste qui reconnaissait enfin les droits 
des minorités, devait nécessairement 
faire vibrer les Franco-Manitobains qui 
attendaient depuis si longtemps. 


Et si cette thèse d'unité nationale est 
valable comme nous le croyons, n'est-il pas 
normal qu'elle soit traduite dans les faits 
d'abord chez nous? Nous avons enfin res- 
senti le droit d'appartenir à la nation çang- 
dienne-française, à la nation canadienne 
tout court et nous avons découvert le ser- 
vice que nous pouvions rendre au pays. 


Cet enthousiasme et cette volonté de 
vivre pleinement nous les avons develop 
jusqu'à ce jour, jusqu'à ce Congrès-Rall 
qui n'est que la seconde étape de notre 
long voyage. 


es 
ye 


Cet instrument d'éveilque j'ai la grande 
joie de présenter au président de la Société 
Franco-manitobaine au nom de la Commis- 
sion du Rallye, au nom des délégués et au 
nom de tous les Franco-Manitobains, est 
le symbole de l'ère nouvelle que le bon 
vent nous amène, Les voiles sont montées, 
nos phares sont allumés . , . Alors, debout 
les gars, réveillez-vous! 


N,D.L.R.— À la fin de son discours, 
M, Etienne Gaboury remettait à M. Maurice 
Gauthier, premier président de la nouvelle 
Société Franco-manitobaine, le parchemin 
contenant la constitution de la nouvelle 


nous touchaient de si près. 


Pas question société, 


La taxation des biens d'Eglise 
Faut-il abattre les dochers ? 


NDLR, — Ces réflexions 
d'un théologien d'Ottawa ne 
manquent pas d'actualité mê:- 
me pour nos milieux où se 
brassent beaucoup d'opinions 
divergentes au sujet de la re- 
construction de la cathédrale 
de Saint-Boniface, 


Considérant comme superfi- 
cielle la lettre des autorités 
ecclésiastiques, en date du 16 
octobre dernier, sur la taxa: 
tion des biens d'Eglise, M, Jac: 
ques Flamand publie dans LE 
DROIT, le lundi 18 novembre, 
des réflexions qu'il veut plus 
approfondies sur ce même su- 
jet. Quoi qu'il en soit de son 
appréciation de la lettre, son 
propos est excellent: la ques- 
tion y gagne d'être éclairée à 
la lumière de la théologie du 
christianisme et de l'Eglise, 
Encore faut-il répandre la lu- 
mière à bon escient, Nous 
croyons que l'article contient 
passablement de confusion: À 
côté de principes solides et 
de vérités évangéliques, un 
mélange de demi-vérités, de 
conclusions hâtives et d'accu- 
sations vagues, Le christianis- 
me, nous dit-on, doit se dé. 
pouiller de ses appuis sécu: 
liers et être vécu purement en 
esprit et vérité, Le sacré doit 
cesser de se faire envahissant 
et dominateur; il doit céder 
la place à la promotion du 
profane ou séculier, même 
“l'Eglise est en voie de sécu- 
larisation”, En conséquence, 
l'appareil culturel devient bien 
secondaire, pratiquement dé. 
suet, À quoi bon s'aliéner la 
population en s'accrochant à 
une exemption de taxe, qui 
n'est après tout qu'un privi- 
lège de classe? 

On nous dit done que ‘le 
christianisme devra être vécu 
de plus en plus en esprit et 
vérité, sans l'aide de structu- 
res sociologiques et institution: 


nelles”, Bien d'accord sur la 
première partie de la proposi- 
tion, mais faut-il de là exclure 
l'Eglise comme société ou ins: 
titution structurée et se con: 
tenter d'une pure vie intérieu- 
re et d'une pure communion 
de vie? On croirait peut-être 
que telle est la pensée du 2e 
concile du Vatican, Il n'en est 
rien; qu'on voie, par exemple, 
le no 8 de la Constitution sur 
l'Eglise: “Société pourvue d'or: 
ganes hiérarchiques et corps 
mystique du Christ, assemblée 
visible et communauté spiri- 
tuelle, Eglise terrestre et Egli- 
se riche de biens célestes, ce 
n'est pas deux réalités qu'il 
faut y voir, mais une seule, 
complexe à la vérité, compo 
sée qu'elle est de deux élé- 
ments, humain et divin”. Le 
christianisme se vit en Eglise 
qui est à la fois vie et vérité, 
institution et société, celles-ci 
incarnant et servant celles-là. 
Nous rejoignons à plein une 
remarque du professeur Fla- 
mand: il réclame des assem- 
blées dominicales à chaleur et 
à dimension plus humaines, 
parce que ‘le surnaturel n'exis- 
te pas sans humain authenti- 
que”, 
Vivre le christianisme 


C'est justement pour répon- 
dre à cette nécessité que le 
Christ a institué l'Eglise: pour 
que nous vivions le christianis- 
me d'une façon plus conforme 
à notre être humain, Il a donc 
muni son Eglise de signes sa- 
cramentels, signes de rencon- 
tre avec le Christ en même 
temps que signes de ralliement 
de son peuple, Je comprends 
mal que l'auteur des réflexions 
que nous commentons fasse 
exception pour les sacrements 
dans la conception qu'il expose 
du sacré et du culte, Car au 
fond tout le sacré et le culte 
de l'Eglise ne fait que déployer 
l'institution sacramentelle, 


"Du vent 
dans les branches .. .” 


Le Cercle Molière vient d'avoir un début de saison des plus 
extraordinaires, En quatre représentations à son “théâtre de 
poche” du Centre Culturel, il s'est attiré près de 1,000 specta: 


teurs, franco-manitobains pour 
mercredi et vendredi, il jouait à 


Ce succès, lé Cercle Molière se 


la plupart, À deux reprises, 


guichet fermé! 


l'est mérité, Ses jeunes 


comédiens aiment Jouer et cela se sent, On ne s'ennuie pas avac 


eux, Ils ont une verve et un entrain pétillants, Leur jeu souple 
a tout le naturel et la spontanéité de la jeunesse en même temps 
que le fini des professionnels, comme on a pu le remarquer dans 
leur présentation de la comédie “Du vent dans les branches de 
sassafras, 


Des félicitations done au metteur en scène, Roland Mahé, 
et à sa jeune équipe sans oublier ceux qui travaillent dans les 
coulisses, On attend avec hâte les prochains spectacles, 


Tout le culte liturgique s'ins- 
crit dans cette ligne. Or cela 
comprend, bien sûr, des rites, 
mais aussi une assemblée de 
participants (ministres et pr 
ple consacrés), un lieu d'as- 
semblée, des temps de célébra- 
tion, des objets utiles À la célé- 
bration, Voilà le sacré de l'Egli- 
se, Certes, on peut dire avec M. 
Flamand que toute chose est 
fondamentalement sacrée du 
fait de sa création par Dieu; 
mais le Christ a institué une 
consécration particulière ‘pour 
nous PA vs à lui, Nous 
professons que l'Eglise est 
‘sainte’, que le peuple de Dieu 
est une “nation sainte” (ca- 
ractère baptismal), que les sa- 
crements sont des signes de 
sanctification; pourquoi : n'y 
aurait-il pas des lieux, des 
jours, des objets sacrés en re- 
lation et en continuation avec 
les sacrements et ‘l'Eglise? 
Consécration relative, si l'on 
peut dire, mals non moins réels 
le, On peut bien célébrer l'Eu- 
charistie dans un lieu ordinai- 
re et sur une table de cuisine, 
mais il apparaît plus normal 
de réserver à cette célébration 
une table et une construction 
spéciales, Parce que la table 
de cuisine est entachée de pé: 
ché? Allons donc, Affaire de 
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St-Boniface, le 11 décembre 1968 


Opinion libre 


Les conditions de la vie moderne (5) 


La ‘'surpopulation” au 
Canada (2) 


Le Canada ne connait pas 
une réelle surpopulation, dans 
le sens d'une population qui 
épuise son territoire et ses ri- 
chesses naturelles, Mais ne 
peut-on pas craindre une “sur. 
population” relative, dans le 
sens d'une population qui aug- 
mente plus rapidement que 
l'exploitation des richesses na- 
turelles qui lui sont nécessai- 
res? 

Le perfectionnement de la 
mél et la plus grande 
possibilité pour chacun de 
jouir de ses bienfaits, ont aug- 
menté la longévité et diminué 
considérablement la mortalité 
infantile, La population a donc 
pu croître en disproportion de 
son taux de croissance des siè- 
cles passés, C'est pourquoi cer- 
tains iront même reprocher à 
la médecine d'avoir ravi à 
l'homme l'équilibre “naturel” 
des populations qu'étaient les 
morts précoces, les accouche: 
ments fatals, 

Si la mortalité infantile a 
diminué considérablement, 
nous savons cependant que 
celle-ci n'empêchait pas les fa 
milles canadiennes des der: 
niers siècles et cela, jusqu'à 
tout récemment d'élever 
bien souvent une dizaine et 
plus d'enfants, Il est alors éton- 
nant que ces grandes familles 
aient pu vivre correctement 
sur une terre peu féconde, soui- 
vent en friche, comparée aux 
terres de nos jours, Il est éton- 
nant que le labeur d'un seul, 
ou de quelques hommes ait 
réussi À produire de quoi vé- 
tir, nourrir et loger tant d'en- 
fants, 

Depuis, les hommes se sont 
réunis, et l'association des hom 
mes est d'ordinaire plus fruc- 
tueuse que le travail isolé de 
chacun, L'acquisition de nou: 
velles techniques permet à cha- 
que homme de multiplier à 
Y'infini sa capacité de produc- 
tion. 

Mais nous éprouvons de Ja 
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difficulté à vêtir, nourrir et lo. 
ger un petit nombre d'enfants, 
sans parler de la ruine qu'af- 
fronte souvent la famille nom: 
breuse de nos jours, 

L'apport de la médecine au: 
rait pu nous assurer des famil- 
les plus grandes que celles de 
nos grands-parents, En fait, 
nos familles sont plus petites, 
Si même elles eussent été plus 
nombreuses, cela n'explique- 
rait pas que chaque homme, en 
association avec les autres 
hommes, armé de techniques 
aptes à produire plus que le 
nécessaire, ne puisse faire vi 
vre sa famille aussi nom: 
breuse que l'on voudra -— dans 
l'aisance, 

En réalité nos familles sont 
très souvent limitées par man- 
que de richesses économiques, 
Et pourtant le Canada possède 
plus ‘de richesses naturelles 
qu'il n'en a besoin, des tech: 
niques de production d'une ca- 
pacité inouïe par rapport aux 
époques passées, et une main- 
d'oeuvre plus que saffisante 

dont témoigne le phénomé: 
ne de chômage —, pour faire 
vivre une population croissant 
à un rythme accéléré, En effet, 
tout accroissement de la popu- 
lation entraine l'accroissement 
de la main-d'oeuvre, Chaque 
unité de main-d'oeuvre, c'est- 
àdire chaque travailleur, qui 
suffisait à la tâche quand la 
terre était en friche et les tech- 
niques limitées, devrait plus 
que se suffire aujourd'hui alors 
que les techniques perfection- 
nées multiplient les fruits de 
ses efforts productifs et que le 
pays est déjà largement déve. 
loppé. Si donc notre appareil 
économique ne parvient qu'à 
rendre nécessaire la stérilité 
dans les familles, faudra:t-il 
accepter de s'attaquer aux fa: 
milles et aux hommes, ou aux 
déficiences de l'ordre économi- 
que? 

Georges Allaire 


LA LIBERTE.ET LE PATRIOTE 


Chronique sportive 


Un dernier regard sur les péripéties 
d'une fin de semaine fort intéressante! 


Ceux de mes lecteurs qui 
croient que j'ai raté ma chro- 
nique de la semaine dernière à 
cause de la joute pour la coupe 
Grey ont parfaitement raison, 
Mon retour de Toronto ayant 
été retardé d'une journée, il 
m'aurait été impossible de pré- 
parer cette chronique à temps 
pour la semaine dernière, Done 
l'ai préféré rassembler mes 
souvenirs pour cette fin de se- 
maine, Avec le temps, certaines 
choses se précisent, Disons tout 
de suite que la joute opposant 
les Riders aux Stampeders a 
été palpitante au possible, Blo 
qués dans leur territoire au 
début de la joute, les Stamped- 
ers se sont ralliés de superbe 
façon pour devancer les Riders 
et les décourager À certains 
moments, Mais il y avait la 
longue passe, la rapidité de 
Washington et une guigne in- 
croyable qui menaçaient jes 
représentants de l'Ouest, Si le 
ballon ramassé par Washing- 
ton avait fait un bond différent, 
les Stampeders seraient proba- 
blement les détenteurs de la 
coupe Grey 


On a fait grand état de la 
force défensive des Riders à 
cause d'un botté bloqué, On 
sait très bien qu'il y a dans ce 
genre de jeu un bon montant 
de chance et que les Stamped- 
ers auraient bien pu affirmer 
que ce ne fut qu'une autre mal- 
chance qui devait leur coûter 
la victoire, Chose certaine, le 
club de l'Est a été nerveux 
jusqu'à la dernière seconde et 
si le match a été si intéressant 
c'est que les Stampeders n'ont 
pas lâché une seconde, Je pense 
que la meilleure équipe a ga 
gné, mais ce jour-là il était 
bien difficile, jusqu'à la der. 
nière seconde, de déterminer 
laquelle des deux équipes était 
la meilleure, Il a fallu se rendre 
à la raison du plus fort, de ce- 
lui qui avait accumulé le plus 
fort pointage sur le tableau, 
pour reconnaitre les noûveaux 
champions du Canada, Deux 


La Conférence 


(Suite de la première page) 
cette instance particulière, la 
vie en question ne peut s'ex- 
primer si nous ne lui prêtons 
pas notre voix, C'est pourquoi 
notre appel s'adresse avant 
tout à l'intelligence de tout 
homme préoccupé de ces va- 
leurs primordiales, Cependant, 
nous nous devons de rappeler 
aux Catholiques qu'ils sont 
tenus de suivre l'enseignement 
de l'Eglise, indépendamment 
d'une loi qui s'adresse à une 
société pluraliste, 

“La loi canadienne sur l'avor. 
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Catholique . .… 


tement doit respecter la valeur 
inappréciable de toute vie hu- 
maine et susciter, en chacun, 
un approfondissement et non 
une diminution du respect de 
la vie, Voilà dans quel sens on 
doit chercher le progrès de la 
civilisation. 

“Plusieurs pensent que des 
changements à la loi pourraient 
réduire le nombre des avorte- 
ments clandestins et leurs sui- 
tes désastreuses, Mais l'expé- 
rience des quelques pays, où 
l'on a déjà approuvé une loi 
semblable, montre qu'il faut 
plutôt craindre le contraire, 

“Dans son rapport de décem- 
bre 1967, le Comité parlemen- 
taire chargé d'étudier la ques- 
tion de l'avortement reconnais- 
sait lui:même l'insuffisance des 
études et des enquêtes sur la 
question, Au moment où le 
projet de loi est proposé à la 
Chambre des Communes, ne 
faudrait-il pas qu'on rende pu- 
blic le résultat des études fai- 
tes depuis cette déclaration du 
Comité parlementaire? 

“Etant donné sa complexité, 
on ne peut espérer résoudre le 
problème de l'avortement par 
des solutions de facilité, 

‘Toute autre, disait la décla- 
ration de février, est la vole que 
nous préconisons: elle est pro- 
motion du respect de la vie hu- 
maine à tous les stades de son 
développement, par l'éducation 
et par des lois qui soient elles- 
mêmes éducatrices de ce res- 
pect; elle est étude sérieuse 
sur la fréquence des avorte- 
ments clandestins et sur les 
moyens à prendre pour les éli« 
miner; elle est stimulant à la 
recherche médicale; elle est 
effort concret pour mettre à la 
disposition des mères en diffi- 
culté les ressources de la mé- 
decine et de la psychiatrie: 
elle est développement d'une 
attitude compréhensive à l'é- 
gard des mères célibataires et 
de leurs enfants ainsi que ré- 
ponse positive à leurs besoins; 
elle est aide accrue au soin des 
maladies mentales; elle est re- 
cherche active et mise en oeu- 
vre généreuse d'une plus adé 
quate politique sociale et 
familiale." 


Chevaliers 
de Colomb & | 


Divers 

Le dimanche ler décembre, 
plusieurs d'entre nous assistè- 
rent à l'initiation d'un bon 
groupe de nouveaux Cheva- 
liers, Parmi eux, on remar. 
quait deux nouveaux mem- 
bres pour notre conseil: les frè- 
res Prairie et Lagarde, Bien- 
venue dans nos r'angs, 

Le R, F, Maurice Toupin, 
membre de notre Conseil, par- 
tira pour l'Afrique au début 
de l'an prochain, Bon voyage 
Frère et donneznous de vos 
nouvelles. 

Les billets pour la grande lo- 
terie ne rentrent pas assez vi- 
te, Un peu plus d'effort afin 
de remettre tous les livrets ven- 
dus avant le 15 décembre, s'il 
vous plait, 

La fête de Noël s'en vient 
rapidement, La plupart ont 
déjà acheté tous les cadeaux. 
Mais avez-vous pensé à celui 
dont on célèbre la fête? Que 
lui donnez-vous pour Noël? 
Tout dépend de l'esprit dans 
lequel les cadeaux sont faits, 
Faites-vous des cadeaux pour 
impressionner, par habitude? 
Ou êtes-vous animé d'un vé- 
ritable esprit de charité, d'a- 
mour du prochain? Pensez-y. 

Car AbrèsTout 


par Jacques LEMOYNE 


bonnes équipes se sont rencon- 
trées, Il fallait un gagnant et 
le sort a choisi l'équipe d'Ot- 
tawa, On peut dire que sur 
l'ensemble de leur jeu cette 
saison les Riders méritaient 
peut-être le titre. Mais les 
Stamps auraient pu faire d'ex- 
cellents champions eux aussi, 


Le folklore 

Ce qui vous intéresse sans 
doute c'est de savoir si, aptis 
vingt ans, j'ai trouvé les festi- 
vités de la coupe Grey aussi 
excitantes, Reconnaissons tout 
d'abord que j'ai vieilli, Je ne 
me couche plus aussi tard 
qu'avant, mais j'ai quand mê- 
me été heureux de constater 
que les bonnes gens de Toronto 
n'avaient rien perdu de leur 
enthousiasme, Bien sûr, cer. 
taines manifestations n'étaient 
pas aussi spontanées qu'il y a 
vingt ans, alors que le carnaval 
battait son plein si on peut 
dire, Mais là foule se pressait 
aussi dense dans les rues, Les 
oasis étaient aussi remplies, 
mais les gens paraissaient s'y 
mieux conduire, Ce que le de- 
filé avait perdu en spontanéité, 
il l'a regagné en importance et 
en qualité, J'ai aussi reconstaté 
qu'à Toronto on mange de 
mieux en mieux et cela d'année 
en année, et que la Ville-Reine 
est aussi une grande ville pour 
les amateurs de jazz. La foule 
au Royal York est toujours 
aussi turbulente, mais je pense 
que ce sont surtout des gens 
de Toronto qui font du bruit, 
non des visiteurs, 

Dans l'hôtel où je logeais Il 
y avait des jeunes très amu- 
sants et très bruyants, Je ne 
leur ai faussé compagnie qu'à 
quatre heures du matin pour 
me faire réveiller à six heures 
trente par la sonnerie d'un clai- 
ron, Il y avait défilé ce matin- 
là, semblait-on me dire, et com- 
me ces jeunes participeraient 
au défilé, mieux valait éveiller 
tous les clients de l'hôtel, En 
dépit de la vigilance de la direc- 
tion, on entendit ce clairon des 
suites les plus dispendieuses 
aux chambres les plus humbles, 
Il ne faisait pas très beau, sur. 
tout à six heures le matin, mais 
il était préférable de se lever 
que de chercher un sommeil 
qui ne cesserait d'être troublé 
par le va-et-vient engendré par 
cette sonnerie, C'est ainsi que 
j'ai pu assister au défilé après 
avoir mangé des crêpes pour 
déjeuner, ce que je n'avais pas 
fait depuis le temps où je fai. 
sais la drave sur la rivière 
St-.Maurice! Ça date son hom- 
me! 

L'an prochain! 

Puis ce fut la course aux 
taxis que J'ai trouvés rares 
dans la Ville-Reine, J'ai même 


raté le botté du premier minis: 
tre, un coup qui aurait été loin 
si un malencontreux journalis- 
te n'avait pas bloqué ce coup, 
signe précurseur de choses à 
venir, On connaît les péripéties 
de la joute pour les avoir sui- 
vies à la télévision, Disons que 
dans les estrades le public pas- 
sait agréablement le temps, Il 
y eut blen ici et là quelque gen- 
til ivrogne, car il faut toujours 
que certaines gens se donnent 
en spectacle, Il y eut même 
une personne de la gent fémi- 
nine qui, sans doute émue par 
tout ce qui se passait, décida de 
se dévêtir, Un gendarme com- 
patissant lui enjoignit de se 
rhabiller, ce que la donzelle 
fit avec célérité devant la me- 
nace d'expulsion, Le service 
d'ordre était bon, Les policiers 
ont été fermes, mais bons en- 
fants, et la journée se termina 
par une gentille marche jus- 
qu'au centre de Toronto, tou- 
jours faute de taxis, J'aurais 
bien pu essayer de me trouver 
une place dans un tramway, 
mais il fallait posséder les qua- 
lités d'un défonceur de ligne 
ah y arriver, et je ne fais pas 
e poids, 

Dans la soirée, les partisans 
des Riders, qui avaient été 
éclipsés la veille par les parti 
sans des Stampeders, exul- 
taient, On les rencontrait par: 
tout dans les rues, chantant et 
criant, Pour eux, il n'y avait 
plus de frontières entre le réel 
et l'irréel, Seul Frank Clair 
conserva son calme, Bien sûr 
qu'il savourait sa victoire, mais 
il se souvenait aussi des diffi- 
ciles journées qu'il avait vécues 
à Ottawa et il savait aussi que 
son contrat ne serait pas pro- 
longé, On l'a déjà dit et écrit: 
Ottawa c'est une petite ville et, 
hélas, l'esprit y est parfois à la 
mesure de la ville: petit et 
mesquin, 
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À tous les citoyens de St-Boniface et 

à leurs familles, le Maire et les Echevins 

désirent exprimer ici leurs voeux les plus 
sincères de 


Ils les remercient de leur entière coopération durant l'année 
si prospère qui se termine et souhaitent, avec eux et pour 
eux, que nos gouvernants résolvent avec succès les problèmes 
si difficiles du rétablissement de la paix qui assombrissent 
l'horizon à l'heure actuelle et qui privent des millions de nos 
semblables des joies spirituelles et des plaisirs de Noël, 


Son Honneur le Maire 
Joseph-Edouard ST-HILAIRE 
Messieurs les échevine 


Alvin À, PETERSON 
Edward TURNER 


Curtis J, GEE 

Donald À, HART 

Michael LUDWICK Thomas À, LONERGAN 

M.-Etionne COUTURE Alexander H, MacKENZIR 
Goorga R, PROVOST 


Un nouveall venu 
comme 
le Seagram 5 Star 
devient une vedette 
en un clin doeil, 


c'est qu'il y a 
une bonne 
raisOn. 


Il est bon. Et || possède la qualité 
Seagram, C'est ce qui fait que le 
seagram 5 Star a si vite réussi: la 
combinaison est imbattable, Voyez vous« 
même à quoi ressemble un whisky im: 
battable, Vous comprendrez vite qu'il y a 


de bonnes raisons. 


(Le bon whisky) 


Seagram's 
FIVE STAR 


Le Re. 


CANADIAN RYE WHISKY 


JOSEPH E. SEAGRAM 4 SONS LIMITED 
WATERLOO, ONTARIO, CANADA 
26 ot. 
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Palmarès de CKSB 


PROGRAMME 
Programme “Tous les garçons, les filles” 


(Mois de décembre) 


1— Alouette — Gilles Dreu 

2— Le temps des fleurs — Mary Hopkin 

3—On prend toujours un train — Gilbert Bécaud 
4— Feignez de dormir — Les Cabestans 

5 — Si chaque soir meurt une rose — Richard Anthony 
6-— C'est que je t'aime — Les Sirocco 

7— Je n'ai pas voulu croire — Johnny Hallyday 
8— Isabelle — La Révolution Française 

9— Je t'aimerai — Jennifer 

10 — Les fleurs de mandarine — Michel Fugain 
11— Les enfants oubliés — Ginette Reno 

12 — Petite fille — Eric Charden 

13— Le fou sur la colline — Les Miladys 


14— La petite Loulou 
15—Tu es la plus jolie 


…— Serge Turbide 
— Les Mersey's 


Révélation du mois: Mary Hopkin 


Chronique 


Jeudi 12 décembre 
Tirez au clair, à 9 h, 45: Le 
développement de l'industrie 
québécoise, Pour en discuter: 
des économistes, des indus- 
triels, des travailleurs, des re- 
présentants de la société 
nérale de financement, 
Vendredi 18 décembre 
Du feu SVP, à 8 h, 30: Invi- 
tés: Michèle Richard, Les lu- 
tins, Steve et Jean-L, Chauby. 
Des agents très spéciaux, à 
9 h.: L'invention du professeur 
Nielson. Entre la fin d'une an- 
née scolaire et le début d'une 
autre, le professeur Nielson a 
mis au point une découverte 
qui a fait l'envie de nombreu- 
ses puissances, 
Mon pays mes chansons, à 


gé. 
g( 


10.: Pauline Julien accueille 
Louise Forrestier et les Cail. 
loux, 


Samedi 14 décembre 
Atome et Galaxies, à 6 h, 
05: “Le coeur de rechange” 
(6e partie), Le procès de la 
greffe, Invités: les docteurs 
Barnard, De Bakey, Kantro- 


PELLAND 


D, PELLAND, prop. 


Traiteurs: mariages, diners, 
réceptions et banquets 


161, Provencher, St-Boniface 
TELEPHONE: 247-3319 


GEO. SARAS 
FOURRURES 
533, Des Meurons, St-Boniface 
Téléphone: 247-2460 


Réparations et modifications 


Manteaux faits sur commande 
Entreposage gratuit 


Prix raisonnables 


Entretien et réparations 
de toutes marques d'appareils 
Heures: de 9 h, a.m, à 9 h, p.m 
—Service compétent et garanti— 


Frontenac TV-Radio 


Tél: 233-6458 
217, rue Marion, St-Boniface 


MESDAMES 
Poils faciaux enlevés 


pour toujours selon la nouvelle 
méthode d'électrolyse por 
ondes courtes. 


9 
L 4 


Sans danger! Promptement! 


The 
DERMIC INSTITUTE 


400 Boyd Building 
388, avenue Portage 
Winnipeg 1 — 942-4110 


de CBWFT 


witz, Dubost, Lenègre et Hans 
Selyé, Va-ton continuer d’ef- 
fectuer des greffes? Pense:t-on 
un jour grefler des cerveaux? 
Dimanche 15 décembre 
Zoom, à 7 h, 30: Jacques 
Boulanger accueille Les lutins, 


Vicky, Chrystine Chartrand, 
Serge Turbide, Chantal Re- 
naud et, en vedette, Donald 


Lautrec, 

Les Beaux Dimanches, À 
8 h, 30: ‘L'heure du concert: 
concert varié”, En vedette: Jo: 
seph Rouleau, basse; Léonard 
Rose, violoncelliste; avec Clau- 
de Corbeil, basse; Joan Pate. 
naude, soprano; Raymond Pine 
cince, baryton; Selma Kekli- 
kian, mezzo-soprano, et Benoît 
Dufour, ténor, Chef d'orches- 
tre: Jean Deslauriers, 

Lundi 16 décembre 

Dossier, à 10 h,: “Les sa- 
tellites de télécommunication”, 
Vulgarisation et projection 
dans l'avenir concernant Ja 
technique de l'utilisation des 
satellites, Animateur: Wilfrid 
Lemoyne, 

Mardi 17 décembre 

Mol et l'autre, à 9 h, 30: Pour 
se rendre à Toronto à l'occa- 
sion d'un spectacle, Denise et 
Dominique prennent le’ train 
de nuit, 

Mercredi 18 décembre 

Commando du désert, à 7 h, 


30: ‘“L'impatiente jeunesse”, 
L'arrivée subite d'un groupe 


de jeunes guérilléros prêts à 
tout survient à un moment fa- 
tidique dans l'existence du 


commando du désert, 


Taché Paint & Glass 


Vendeurs de produits 
Benjamin MOORE 


Peintures de la plus haute 
qualité 
298, ave Taché 


Tél.: 233-7047 


Roger Guay, propriétaire 


POUR VOS FOURRURES 


voyez toujours 


MECKLING FURS 


146, avenue Provencher 
St-Boniface 


Téléphone: 247-8182 


LEO'S 
ELECTRIC SERVICE 


L, BOISSONNEAULT, prop. 
206, rue Goulet 
Entreprise — Posage de fils 
Réparation 


Téléphone: 233-7694 


NORWOOD STAMP 
& COIN SHOP 
ACHETONS ET VENDONS 
TIMBRES ET MONNAIE 
224, chemin Ste-Marie 
St-Boniface 


Téléphones: 
452-6354 Rés: 247-7615 


Daoust Grimard Ltl. 


ENTREPRENEURS ELECTRICIENS 


ACCESSOIRES ET INSTALLATIONS ELECTRIQUES 
ARTICLES DE SPORT 


202, avenue Provencher, St-Bonifuce 


J.-C, Daoust 


DUFFY'S TAXI 


Téléphone: 775-0101 


DESSERVANT ST-BONIFACE ET ST-VITAL 


Téléphone: 233-7447 


O.-L, Grimard 


Pharmacie Paquin 
A.-E, PAQUIN, propriétaire 


produits pharmaceutiques 


Cortes de souhaits françaises pour toute occasion 


157, avenue Provencher, St-Boniface 


Téléphone: 247-3863 


J. M. BALCAEN & SONS LTD. 


Locations de chauffe-eau au gax ou à l'électricité 
Service prompt et efficient de 


Plomberie — Chauffage —— Travaux de ferblanterie 


452-7898 — 475-1506 


Estimations gratuites 


MAURICE E. SABOURIN LTD, 


Assurances de tous genres 


Voyages 
Chemin de fer — Paquebot -— Avion 


195, avenue Provencher, St-Boniface 


Téléphone: 


233-7351 


LA LIBERTE: ET LE 


Salut, les copains 


Jacques Gauthier t'invite à l'émission “Salut, les copains” 
diffusée chaque samedi à 7 h, du soir sur les ondes de CKSB, Toi 
qui aimes Karo, Sylvie Vartan ou Bruce, écoute-les au seul vrai 
palmarès de la chanson, Compilés électroniquement à Toronto, 
les votes parviennent de tous les jeunes du Canada! Et toi, quand 
participes-tu à ce grand palmarès? Envole ton choix de chansons 
à ‘Salut, les copains”, BP, 500, succursale A, Toronto, Tu entre- 
ras ainsi dans la grande famille du magazine ‘Un Instant," 


à la radio de Radio-Canwla, 


PATRIOTE 


Elections au 
Cercde Ouvrier 


Le Cercle Ouvrier St-Joseph 
a tenu son assemblée annuel. 
le au Centre Culturel de St- 
Boniface le mardi 19 novem- 
bre, Le nouvel exécutif élu 
pour l'année 19681969 se com- 
pose comme suit: M, Ben Cyr, 
président; M. Henri Ste-Marie, 
vice-président, et M, Benoit 
Lambert, secrétaire - trésorler, 
Les conseillers élus sont: MM, 
André Sylvestre, Jean Fillion, 
Henri Orieux, Raymond Roy, 
Joseph Ayotte et Roland Bour- 
gouin, 

Parmi les décisions prises 
fut celle de louer pour une au- 
tre année la salle du Cercle au 
Centre Culturel de St-Boniface, 
Cette salle est ouverte à tous 
les hommes qui aiment à pas: 
ser un après-midi où une soi- 
rée avec leurs amis, La carte 
de membre n'est que d'un dol: 
lar par année, 


Benoît Lambert, 
secrétalre-trésorler, 


— . - __ 


Petite note 


Les membres de la C.W.L, 
section St, Francis, tiendront 
leur bingo annuel de dindes à 
8 h, du soir, le dimanche 15 
décembre, à la salle paroissiale 
St, Francis, 1037, chemin Du: 
gald, Bienvenue à tous, 


Il y a 150 ans naissait Gounod 


Gounod semble avoir remar: 
qué dans le génie de Mendels- 
sohn ce qui pouvait le mieux 
servir la musique française: 
un éveil de la sensibilité et de 
la sensualité romantiques, une 
maitrise du discours qui s'in- 
terdit de hausser le ton. Les 
limites de cette esthétique de 
la demi-teinte sont plus béné. 
fiques qu'il n'y paraît aujour- 


Au poste CBWET 


JEUDI 12 DECEMBRE 


230—M, Surprise présente (C) 

245—La Souris Verte 

3.00—-Femme d'aujourd'hui 

400—-Bobino (C) 

430—Pirate Maboule (C) 

5.00—Bidule de Tarmacadam 

5,30—Ni oui ni non (C) 

6.00—Tour à tour 

615—Le téléjournal 

8,28Aujourd'hui 

110—A propos 

1.30—La Soeur volante (C) 

800—Les grands films: ‘Le salai- 
re de la violence” (C), West- 
ern avec Van Heflin, Tab 
Hunter, Kathryn Grant et 
James Darren, Responsable 
de la mort d'un Indien, un 
homme est arrêté et jugé, 
bien que son père soit très 
influent, Pourtant, grâce à 
un faux témoignage, il ést 
libéré, Un peu plus tard, il 
blesse grièvement un proprié- 
taire de chevaux, (Amérlgain 
1958) 

845-—Tirez au clair 

10,45—Affaires de l'Etat 

11,00—Cinéma: ‘’Nefertitl, reine du 
Nil", Histoire romancée de 
Fernando Cerchio, Elevée à 
la Cour du pharaon parmi les 
vierges du temple, Tanit est 
une ravissante jeune fille, 
ignorant son origine et son 
destin, Elle est amoureuse 
d'un sculpteur qu'elle rencon- 
tre en cachette, Le grand- 
prêtre lui révèle qu'elle est 
sa propre fille et qu'elle sera 
l'épouse du pharaon, Elle ac- 
cède au trône sous le nom de 
Nefertiti, Son mari se donne 
la mort et elle devient reine 
d'Egypte et renonce À son 
amour pour se consacrer au 
pouvoir royal. (Italien 1961) 


VENDREDI 13 DECEMBRE 


2,30-M, Surprise présente (C) 

245—La Souris Verte 

3.00—Femme d'aujourd'hui 

400—Bobino (C) 

4,30—La Ribouldingue (©) 

500—Yogi (C) 

5,30-Oui ou non (C) 

6,00Tour à tour 

6.15-Le téléjournal 

6,285-Aujourd'hui 

110=A propos 

7,30-Voyage au fond des mers (C) 

8,30—-Du feu SVP (C) 

9,00-Des agents très spéciaux (C) 

1000-Mon pays mes chansons (C) 

10,30-Justice 

11,00-Cinéma: ‘Pattes blanches", 
Drame passionnel de Jean 
Gremillon, avec Fernand Le- 
doux, Suzy Delair, Paul Ber- 
nard et Sylvie. Un aubergista 
installe chez lui sa maitresse 
qu'il a ramenée un jour de 
saint Brieux, Bien qu'il la 
surveille jalousement, elle sé- 
duit le châtelain du lieu, 
(Français 1948) 


SAMEDI 14 DECEMBRE 


300—Pépinot 

3,30—-Robin-Fusée (C) 

400—Roquet Belles Oreilles (C) 

4,30—La vie qui bat (C) 

5.00-L'heure des quilles (C) 

6.00Le téléjournal 

805Atome et Galaxies (C) 

6,30—Aujourd'hui 

708-Jinny (C) 

1,35—-Cher oncle Bill (C) 

8.00—Cinéma: ‘Le dernier train de 
Shangai”. Drame de guerre, 
avec Anita Ekberg et Geor- 
ges Marchal, Un journaliste 
français est mis à la porte 
de son journal pour avoir 
vâblé une fausse nouvelle, 11 
sombre dans l'alcoolisme, ce 
qui ne l'empêche pas de dé- 
couvrir mystérieusement le 
plan des troupes de Mao: fai- 
re sauter un barrage sur le 
fleuve Jaune, (Italo-Français 
1960) 

10.00L'inspecteur Leclerc 

10,30=Les couche-tard (C) 

1100-Cinéma: ‘Les aventures da 
Gil Blas de Santillane' (C), 
Aventures avec Georges Mar- 
chal et Barbara Laage, tirées 
du célèbre roman de moeurs 
de Lesage, Gil Blas, jeune 
homme instruit, spirituel et 
fort en escrime, part à l'a- 
vénture, Il s'adapte rapide 
ment au monde de coupe 
gorges et d'intrigues et il de 
Vient le plus rusé de tous, 
(Franco-Espagnol 1955) 


DIMANCHE 15 DECEMBRE 


3.00-5-D 

4,00—Partout 

4,30—D'hier à demain 
54930—Langue vivante 

600-Si jeunesse pouvait 
6.30-Walt Disney présente (C) 


À tous nos clients et amis 


Souhaits de Noël 
et du Nouvel An 


Christie School Supply Ltd. 


Lionel Carrière 
543, rue Langevin 


d'hui, La musique française 
(et tout particulièrement l'o- 
péra), continuellement hantée 
par la grandiloquence, exigeait 
que se fit entendre cette leçon 
de mesure, à tel point que Gou- 
nod luimême, cédant plus 
d'une fois à la tentation du 
grandiose, a limité ainsi le 
nombre de ses meilleures oeu- 
vres, Au moment où Berlioz 


1,30—Zoom (C) 

8,30—Les Beaux Dimanches 

9.30—Cent ans déjà 

10,00Deux plus un 

10,30Napoléon vu par Guillemin 

11,00—Cinéma: ‘Les nouveaux ve- 
nus”, Film réalisé par Guy 
Labourasse, Un problème 
d'ordre social: les estivants 
da envahissent la Provence, 
d'où surenchère dans les prix 
de vente, résistance chez les 
vieux pour qui vendre dénote 
la pauvreté, (Français) 


LUNDI 168 DECEMBRE 


2,30—M, Surprise présente (C) 

245—La Souris Verte 

3,00—Femme d'aujourd'hui 

4,00—Bobino (C) 

4,30—Picolo (C) 

5,00—M, Surprise présente (C) 

5,30—Qui ou non (C) 

6,00—Tour à tour 

615—Le téléjournal 

628—Tennis , 

110—A propos 

130—Les belles histoires des pays 
d'en haut (C) 

8.30—Ma sorcière bien-aimée (C) 

9.00—A la seconde (C) 

9,30—Le paradis terrestre (C) 

10,00...Dossier 

11,00—Cinéma! "La Vampire de 
Düsseldorf”, Drame policier 
écrit, réalisé et interprété par 
Robert Hossein, avec Marie- 
France Pisier et Roger Du- 
toit, En 1930, à Düsseldorf, 
un certain Peter Kurten mul 
nus les meurtres de jeunes 
filles, Le jour, il est un ou- 
vrier paisible et le soir, il 
rejoint, dans une brasserie, 
une jeune chanteuse, qui 
exerce sur lui une véritable 
fascination, (Franco-Hispano= 
italien 1965) 


MARDI 17 DECEMBRE 


2.30—M, Surprise présente (C) 

245—La Souris Verte 

300.#emme d'aujourd'hui 

4,00—Bobino (C) 

4,50—S0l et gobelet (C) 

500-Linus (C) 

5,30N1 oui ni non (C] 

6,00Tour à tour 

6.15—Le téléjournal 

628—Aujourd'hui 

T10—A propos 

1,30—Cinéma du mardi: ‘’A vos 
lits”, Comédie musicale avec 
Mickey Rooney et Ann James. 
Un comédien de cabaret est 
appelé à faire son service mi- 
litaire et croit qu'il pourra 

continuer ses clowneries, 

Sa vie devient vraiment dif- 
licile UE néglige son de- 
voir pos es beaux yeux d'u- 
ne infirmière, Toutes ses 
cambades se paient en jours 
d'arrêt, (Américain 1952) 

#00—Rue des pignons (C) 

9,30—Moi et l'autre (C) 

10,00Tous pour un (C) 

10,30—Les Martin (C) 

11,00—Ciné-club: “Vers la félicité”, 


MERCREDI 18 DECEMBRE 


2,30—M, Surprise présente (C) 

245—La Souris Verte 

300…fFemme d'aujourd'hul 

400—Bobino (C) 

4,30—Grujot et délicat (C) 

5.00—Fourmi atomique (C) 

5,30—Oui ou non (C) 

6,00—Tour à tour 

6.15—Le téléjournal 

6.30—Aujourd'hui 

710—AÀ propos 

130—Le commando du désert (C) 

800-—Cinéma: ‘Les trois valses'"'4 
Opérette d'Oscar Strauss réa 
lisée par Ludwig Berger, avec 
Yvonne Printemps, ierre 
Fresnay et Henri Guisol, 1867: 
une danseuse célèbre renon« 
ve À épouser un marquis afin 
de ne pas entraver la carriè- 
re militaire de celui-ci, 1900: 
sa fille est séduite par le 
fils du marquis, mais son 
amour du théâtre est plus 
fort, 1938: læ petite-fille de 
la danseuse est vedette de 
cinéma, Un jeune marquis 
devient son partenaire à l'é- 
cran et dans la vie, (Frans 
vais 1938) 

9,30—Caméra 68 

10,00—Les incorruptibles 

11,00-—Cinéma: “Un taxi pour To 
brouk''., Film de guerre, avee 
Lino Ventura, Charles Azna- 
vour et M, Biraud, Chassôs 
de Tobrouk qui est aux mains 
de Rommel, quatre militaires 
tentent, par la voie du désert, 
de retrouver des unités alliés, 
Ils tombent sur une patrouille 
allemande motorisée, Seul un 
officier est épargné et ils le 
font prisonnier, (Français 
1960) 


Mme lrène Boiteau 
St-Boniface 6, Man. 


Téléphones: 247-9410 et 247-9078 


disparaît, n'ayant pas réussi À 
réveiller le monde musical des 
fastes du grand opéra histori- 
que et des séductions de la vir- 
tuosité, un musicien moins gé- 
nial, mais plus discret, reprend 
le flambeau de la musique, Son 
influence, qui est charme #t 
non violence berliozienne, opé: 
rera vite avec efficacité, mais 
sera, sans doute, mal interpré- 
tée, Ce n'est point tant l'opéra 
qui revêt dans Faust une si 
grande importance, car l'opéra 
francais n'en tirera que des 
mauvaises leçons (à l'excep- 
ion de Carmen), que la musi- 
que, Mais sa plus belle des- 
cendance a nom Fauré et Du 
parc, et Ravel luimême admi- 
rait cette partie du message 
de Gounod. 

Mireille et Roméo et Juliette 
contiennent des pages bien ve- 
nues, qui en font encore le suc- 
cès, La partition de Faust est 
plus digne de sa destinée glo: 
rieuse, Il faut reconnaître que 
le ton n'en est pas égal et con- 
venir que l'alternance du sub: 
til et du prosaïque fait beau- 
coup pour la popularité de 
l'oeuvre. Il n'est pas interdit 
aujourd'hui de préférer !2 pré- 
lude, l'acte du “Jardin” et les 
récitatifs aux choeurs, aux 
scènes sataniques et au ballet, 
tant il est vrai que l'intimité 
souriante inspire à Gounod des 
accents plus émouvants que 
l'action plus mouvementée, 
Mais cela n'empêchera pas un 
vaste public d'applaudir enco- 
re à la chanson du “Veau d'or” 
et à la sérénade de Méphisto, 
au bruyant choeur des soldats, 
à la musique de ballet, ajoutée 
après coup. Le Médecin malgré 
lui fait du texte de Molière 
une réussite musicale sans dé- 
faut, dans le ton qui convient 
le mieux à Gounod, de charme 
et d'humour, 

Deux partitions méritent d'8- 
tre mieux connues pour leur 
fraicheur et leur écriture raffi- 
née: la deuxième Symphonie 
en mi bémol et la Petite Sym- 
phonie pour instrument à vent, 

C'est dans la mélodie que 
Gounod étonne le plus, par la 
succession de nombreuses pa- 
ges issues de l'esprit de la ro- 
mance, qu'il a miraculeuse- 
ment délivrée de toute fadeur, 
Sur près de deux cents pages, 
dont les poèmes sont’ parfois 
choisis avec discernement, il 
en est de charmantes et un 
peu superficielles, comme Sé- 
rénade, Chanson de printemps 
et le Premier Jour de mai, qui 
chantent dans toutes les mé- 
moires, Mais le ton s'élève et 
le discours se fait plus noble 
dans certaines grandes mélo- 
dies, qui n'abdiquent rien de 
leur charme pour autant, Avec 
Lalo, Gounod dessine ici un 
premier renouveau de la mé- 
lodie française avant Fauré et 
Duparc, 

(Extrait du tome 2 de l'ou- 
vrage “La musique, les hom- 
mes, les instruments, les oeu- 
vres”, Larousse, éditeur.) 


Mouflier Shell Service 
191, rue Goulet, St-Boniface 
Réglage de moteur 
Regarnissage de freins 
Réparations à toutes marques 
de voitures 
J-G.-A, Mouflier, prop. 
Tél: 247-9315 Rés: 247-0138 


St-Boniface, le 11 décembre 1968 


Au 100 Nons 


De retour. à la boîte, le same: 
di 30 novembre, Nous retrou- 
vons Louis Dubé, Paul Rémil. 
lard, Léo Dufault et Suzanne 
Jeanson, Deux auditoires nom: 
breux et enthousiastes, 

Louis Dubé, un de nos plus 
anciens, Sa chanson favorite 
est encore “Frédéric”, L'ex: 
pression pourrait être plus va: 
riée, a besoin de se renouveler, 

Débutant, Paul Rémillard 
est déjà sûr de lui, Chansons 
bien soignées, Un autre artiste 
pour la boîte, 

Ensuite vient Léo Antoine" 
Dufault, Léo donne l'impres. 
sion d'avoir négligé sa présen- 
tation cette semaine, surtout 
sa mémoire, Cependant Il est 
apprécié pour son rythme et 
sa forte personnalité sur la 
scène, 

Suzanne Jeanson., Et voilà, 
elle se lance dans l'Edith Piaf, 
Suzanne charme et contrôle 
son auditoire somme très peu 
savent le faire, Elle est une 
des artistes que nous aimons 
loujours revoir et réentendre, 

Un mot d'encouragement à 


PIERRE BRUNET, prop, 
Monuments 


BRUNET 


405, rue Bertrand, St-Boniface 
Tél.: 233-7864 


MeCullough Drug Co. 


123, ave Marion 


au coin de 
la rue Taché 


Tél,: 247-2353 


JEK 


STATION-SERVICE 
PRHOVENCHER 
PRODUITS SHELL 


174, ave Provencher, St-Boniface 
Téléphone: 233-7431 
Essence Huile — Accessoires 
Pneus — Réparations 
Remorquages 


Alphonse Michaud, prop. 


HUB SERVICE 


Touage, en lignement des roues 


réparations, réglage, 
freins, pneus, essence et huile 


760, rue St-Joseph 247-4533 
Gérard Privé, propriétaire 


PARK FLORISTS 


Fleurs pour toutes occasions 
412, ave Taché 
(en face de l'hôpital St-Bonitace) 
Téléphone: 247-3891 
Fruits frais et confiseries 


Livraison dans toute la ville 
Yvonne et Lucille Boulet, prop 


l'orchestre qui ajoute un autre 
talent à son crédit: leur numé- 
ro de danse fut... disons... 
gentil, \ 

A ce point, il faut applaudir 
Gérald Allard qui fait un très 
beau travail comme directeur 
de programme et maître de 
cérémonies, 

Nous vous attendons tous à 
la grande boîte à chansons 
“Tic Tac Thèqué”, Au gymna- 
se Notre-Dame, le vendredi 6 
décembre, tous vos artistes pré: 
férés du “100 Nons'”, Sans ou: 
blier la boîte de nuit samedi 
soir au Collège de St-Boniface 
pour adultes seulement, 


Comité de publicité 
nt 


Delannoy's Electric 
Co. Ltd. 


436, rue Louis Riel 233-5258 


installation et réparation 
Brochage pour industries, 
magasins et maisons 


ARCHIBALD 
nocCo SERVICE 


M, LABERGE AUTO SALES 
201, rue Archibald, St-Boniface 
2 mécaniciens diplômés 
à votre service, Remorquage 
Téléphone: 233-3919 


Téléphone: 247-2356 


LAFRENIÈRE 
Shoet Metal Léd. 


Chautfage — Ventilation 
Climatisation de l'air 
401, rue Youville 
St-Boniface 


Service de pneus complet 


Vulcanisation e Pneus neufs 
et usagés © Batteries 


Baril's Tire Service 


DISTRIBUTEUR DUNLOP 
Beaulieu Frères, propriétaires 
164, ave Provencher, St-Boniface 
J'éléphone: 247-7468 


Haslund's Auto 


Service 
Ch, Ste-Marie et Lyndale Dr, 


452-7313 


Moteurs, transmissions, freins, 
embrayage, vulcanisation, 
Paiement par mensualités, 


GRATTON ELECTRIC 


REPARATIONS 


Brochage résidentiel 
commercial et industriel 


37, rue St-Pierre 
Téléphone: 269-3700 


LA RÉGIE DES ALCOOLS 


Heures d'affaires pour la 
saison 1968 de Noël 
et du Jour de l'An 


Tous les magasins de liqueurs 


Seront fermés toute la journée les 25 et 26 décembre 1968 et le 


ler janvier 1969, 


Fermeront à 6 h, pm. le mardi 24 décembre et le mardi 31 


décembre 1968, 


Seront ouverts durant les heures normales les vendredi, samedi et 


lundi 27, 2 


Grand-Winnipeg 


et 30 décembre 1968, 


Les vendredi, samedi et lundi 20, 21 et 23 décembre: 


East Kildonan, Centre d'achats Northdale 11 h. 

Fort Garry, 1310, chemin Pembina 11h, 

St-Boniface, Centre d'achats Dominion 11 

St, James, 2549, avenue Portage 

St-Vital, 590, chemin Ste-Marie ô, 

Transcona, 118, avenue Regent Est Ilh amà9h, 
a 


Winnipeg, 345, rue Donald 


Winnipeg, Centre d'achats Polo Park 


Winnipeg, 


Winnipeg, 423, avenue McMillan 


Winnipeg, 992, rue Main 


Winnipeg, Centre d'achats Grant Park 


Winnipeg, 1031, rue McPhillips 


755, avénue Portage 


à 9h, pm, 
à 9h, pm. 
à 9h, p.m, 
à 9h, pm, 
m, à 9h, pm, 
p.m, 
m, à minuit 


h, 30 p.m.) 
.à9h, pm, 


, à minuit 
h, 30 pm.) 


,à 9h, pm, 
ITh, .à 9h, pm, 
11h, om, à 9 h, pm, 
11h, am, à 9 h, pm, 


a.m, 
am, 
, am, 
11h, am, 
11 


11 
(samedi: 


11h,0. 


l'iu'e. 
(samedi: 


ITh, 


Autres Centres du Manitoba hors du Grand-Winnipeg 


Les vendredi, samedi et lundi 20, 21 et 23 décembre: BRANDON, 
DAUPHIN, FLIN FLON, PORTAGE - LA - PRAIRIE, SELKIRK, 
LE PAS, THOMPSON, 11 h, am, à 9 h, pm, AUTRES ENDROITS, 


11h. am, à 7h, pm. 


Congés municipaux 


et le 31 décembre, 


Un véritable régal qui nous vient de la France, Un délicieux 
vin cocktail à servir avant le diner, aux déjeuners où aux rés 
ceptions, Son goût à la fois léger at vif lui vaut une réputation 
mondiale, En vente au Canada--blanc où rouge, Essayez un: 
St-Raphaël blanc sur glace avec deux zest 


Les magosins de liqueurs et la plupart des vendeurs seront euverts 
les jours de congé municipaux normaux qui tombent entra le 10 


+ 


de citron 


(St-Raphaël double zeste), , forme agréable d'une joie de 


Vivre sans cesse renouvelée, 


e vin apéritif le plus 


_ populaire en France 


| ESKSRSRERS ES RERRESREMERERERESE 


M. et Mme Marcel Roch 
Magasin de variétés 


ouvert du lundi au samedi 
CADEAUX, CIGARES, CIGARETTES, 


NOTRE DAME SUNDRIES 


PAPETERIE, JOUETS, CHOCOLATS ET BONBONS 
INVITATIONS DE MARIAGE — SERVICE DE FILMS 


Notre-Dame-de-Lourdes, Manitoba Téléphone 73 


LUS PES PS PS PTS PES ENS ENS 2 LADA 277 EPST EU 


po À 
hrs us û 
k 
fs 
À 


È 


CINÉMA JOLYS 


ALBERT ET YVETTE TURENNE 
SAINT-PIERRE, MANITOBA 


ESS LS AUS TS SES ENS SRE 0 OR OR TE OPEN EU ES OO 


Vs A à voeux 


À 
pour un JOYEUX NOËL ñ 
h 
à 


== PREMRERERERE 


et une BONNE ANNÉE 


à tous nos clients et amis 


NU FASHION SPORTSWEAR ; 


ST-PIERRE, MAN. 


ê 


perce c | à 


CCR ETS SAS CS COS ETS EPS RS CRE RS EPS 2 RG RO + 


æ 


+ 

+ MEILLEURS VOEUX î 
* de Joyeux Noël et de ? 
+ Bonne Année ï 
À à tous nos clients et amis ' 
de 4 
‘. de 
; PHARMACIE ST- PIERRE : 
à * 
2 René MULAIRE, pharmacien de 
+ St-Pierre, Man. Téléphone 433-7481 j 


COS ADS SNS TS RS SNS PPS COS ETS SOS DS COS GS OS CS CS ES TS ETS CES SES SNS STD 


Nous sommes heureux d'offrir 
nos meilleurs souhaits 


pour un Joyeux Noël et 
une Bonne et Heureuse Année 


Le personnel de 


L'HÔTEL ST-PIERRE: 


Un hôtel ‘’Community" 
ST-PIERRE, MANITOBA 


A nos clients 
et armis 


© Moillus 
be UX 


à l'occasion 
de Noël et 


Chez MULAIRE 


St-Pierre Man. 


Joyeux Noël ; 
et Le 
Bonne Année 


. 
à tous nos clients et amis 
CRE DES DR RS PES 2] 


Venez acheter 
vos cadeaux de Noël 


CHEZ 


LAVERGNE 


ELECTRIC LTD. 


ST-PIERRE, MAN. 
Téléphone: 433-7738 


ACCESSOIRES — RADIOS — MEUBLES - ul 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


Les délégués sont repartis . .. 


L'Archevêque de 
Winnipeg 
professeur honoraire à 
l'université 
de Manitoba 


Son Exec, Mgr George Ber. 
nard Flahiff, archevêque de 
Winnipeg, vient d'accepter un 
pou de professeur honoraire 

la faculté d'Histoire de 
l'université de Manitoba, Mgr 
Flahiff est aussi l'auteur 4 
nombreux ouvrages sur des 
sujets connexes, 


Son rôle de professeur hono-: 
raire consistera principalement 
en consultation sur des thèses 
et en participation aux délibé- 
rations portant sur tout chan. 
gement majeur qu'on voudrait 
apporter au programme d'é- 
tudes d'histoire médiévale pour 
universitaires avancés. Mgr 
Flahiff est déjà membre du 
‘‘Medieval and Renaissance 
Guild” fondé récemment à 
l'Université, Il est le premier 

rofesseur honoraire nommé à 
a faculté des Arts. 


Outre le diplôme de bacca- 
lauréat ès Arts, de l'Université 
de Toronto (collège St, Mi. 
chael's), Son Excellence pos: 
sède un diplôme en éducation 
du Ontario College of Educa- 
tion, fit des études à l'univer- 
sité de Strasbourg et obtint 
son doctorat en Etudes médié- 
vales de l'Ecole des Chartes, 
de Paris, 

Il est à remarquer qu’un pro- 
fesseur honoraire ne reçoit pas 
de salaire pour ses services, 


A l'Affiche 


Galerie des Beaux-Arts 


N.B, — Quand des représen- 
tations payantes ont lieu à 
l'Auditorium le dimanche soir, 
seuls les détenteurs de billets 
pour ces représentations sont 
admis à la galerie, On est prié 
de vérifier par téléphone lors- 
qu'on désire s'y rendre dans 
ces occasions. 


Sculpture sur bois 


Depuis le 29 novembre et 
jusqu'au 2 janvier, des sculp- 
tures sur bois de Rakhel Biller- 
Klein, boursière du Conseil ca- 
nadien des Arts, seront en ex- 
position, Ces oeuvres sont di- 
visées en deux groupes, celles 
datant de 1965 à 1968 et d'au- 
tres illustrant certaines céré. 
monies de la Pâque juive. 


Au Sacré-Coeur 
WINNIPEG 


Noces d'argent 

Le samedi 23 novembre, M, 
et Mme Donald Davignon célé- 
brèrent leur 25e anniversaire 
de mariage, Le R, P. J. Sou- 
lodre, O.M.I, curé de la pa- 
roisse, officia à la or ca 4 
religieuse, 


Environ 200 parents et amis 
se réunirent ensuite à la salle 
Guertin pour une soirée sociale. 
M, L, Baron proposa la santé 
des élus de la fête, Mlle Linda 
Davignon, fille aînée des jubi- 
laires, lut une adresse, puis sa 
jeune soeur, Eileen, leur pré- 
senta un service à thé en ar- 
gent, 


Cette présentation fut suivie 
d'un programme de danse au 
cours duquel un délicieux goû- 
ter fut servi, 

M. et Mme Donald Davignon 
désirent exprimer leur vive re. 
connaissance à tous ceux et 
celles qui ont contribué à faire 
un si beau succès de cette soi- 
rée, 

Soirée de la Veille 
du Jour de l'An 

Si vous vous demandez où 
aller la veille du Jour de l'An, 
nous avons une bonne sugges- 
tion à vous faire, Pourquoi ne 
pas assister à la veillée orga- 
nisée par le Club Montmartre 
de notre paroisse? Elle aura 
lieu le mardi 31 décembre 1968 
dans la salle de l'école, 597, 
avenue McDermot (l'entrée 
donne sur Ja cour), Un souper: 
buffet sera servi un peu après 
minuit et l'orchestre ‘“W,J, 
fera les frais de la musique, 
Le tout se terminera vers 2 h, 
et le coût est de $4,50 par per- 
sonne, Si vous êtes intéressé, 
appelez soit M. E, Pazdor (tél.: 
774:2342) ou M. D, Davignon 


(tél.: 772-5971). 
b 


(Suite de la première page). 
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que, Il faudrait que l'atmos- 
hère soit changée, car à la 
Faculté présentement tout est 
complètement anglais et angli- 
cisant, Il n'y a pas d'espoir 
d'amener du français dans nos 
écoles à moins qu'on ne forme 
de bons professeurs et que la 
mentalité anglaise soit chan- 
gée!"” (Une institutrice délé. 
guée) 

“Je crois que depuis 50 ans 
on s'est forcé de créer une 
mentalité anglaise Ca n'a- 
vait pas autrefois, Et présen- 
tement pour donner un autre 
esprit à la jeunesse, i! faudrait 
mettre Ldr] de français dans 
nos écoles.” (Un délégué) 

“Ce n'est pas les Anglais qui 
nous donnent de la difficulté, 
c'est nous-mêmes, Nos propres 
gens ont tellement d'apathie 
envers la langue française 
qu'ils n'en volent pas la nêces- 
sité ni l'utilité!” (Un observa- 
teur) 

Rapport sur l'économie 

“L'économie, c'est la ques- 
tion qui m'a le plus intéressé, 
car c'est mon domaine, Il fau- 
dra travailler d'arrache-pied et 
il faudra beaucoup d'organisa- 
tion. Mais nous sommes abso- 
lument prêts à affronter ce 
travail, Le rapport nous a don: 
né entière satisfaction,” (Un 
délégué) 

Rapport sur la culture 

“J'ai trouvé que le rapport 
de la culture était formidable 
et j'ai hâte d'en voir les effets! 
Tout était précis, clair et ça 
aidera sûrement la population 
manitobaine.” (Une institutri- 
ce déléguée) 

Animation sociale 

“J'espère que ‘’on basera les 
activités et les entreprises de 
la nouvelle société sur les dé- 
couvertes ou suggestions du 
peuple et non d'une minorité." 
(Un délégué) 


“Je crois que ce qui nous 
sauvera, ce sera l'animation 80. 
ciale, Il faudra commencer par 
intéresser les gens et ensuite 
prendre des décisions au fur 
et à mesure.” (Un observa: 
teur) 


Résultats prévus 

“Une des conditions de suc: 
cès de la vie française au Ma: 
nitoba, c'est que l'on se ren- 
contre plus souvent, que l'on 
pose nos problèmes, nos espé- 
rances et que l'on participe 
aux mêmes angoisses et aux 
mêmes joies, Ce sera la clef 
du succès pour une meilleure 
culture française au Manito- 
ba’ (Une institutrice délé. 
guée) 

“Le changement le plus ra 
dical que j'entrevois, c'est l'in. 
térêt que cela peut créer Le 
mi les Manitobains tant de lan- 
gue anglaise que de langue 
française, Le Rallye a essayé 
de donner une nouvelle image 
aux mouvements canudiens- 
français, une image qui est 
plutôt constructive, Nous vou- 
lons aller de l'avant, pas né. 
cessairement marcher sur les 
pieds des autres! Nous leur 
demandons leur coopération, 
tout simplement,’ (Un délé- 
gué) 

“J'espère que le gouverne- 
ment provincial va se réveiller 
et encourager les Manitobains 
d'une façon beaucoup plus po: 
sitive.' (Une institutrice) 

Un certain nombre de con- 
gressistes ont suggéré au cours 
des interviews que des mini- 
rallyes soient organisés dans 
Jes diverses régions afin de 
sensibiliser davantage la popu- 
lation. On en a suggéré égale. 
ment pour les jeunes. 

Chez tous, jeunes et adultes 
des milieux urbains comme 
des districts ruraux, on a re- 
levé le même élan, la même 
décision de passer à l'action 
concrète sans plus tarder, 


Ouverture officielle du nouveau 
Centre Libéral provincial 


Le très hon. Pierre Elliott 
Trudeau, premier ministre du 
Canada, et le chef de l’opposi- 
tion, M. Gildas Molgat, coupe- 
ront un grand ruban rouge 
pour ouvrir officiellement le 
nouveau Centre du parti Libé- 
ral du Manitoba, à 667, avenue 
Ellice, Winnipeg, à 10 h, du 
matin, le samedi 14 décembre. 
L'hon, James Richardsen, mi- 
nistre manitobain auprès le 
gouvernement fédéral, et M. 
Vic Fulton, président du parti 
provincial, les assisteront, Les 
deux dignitaires dévoileront 
aussi une plaque commémora- 
tive en bronze, La cérémonie 
se déroulera à l'extérieur et 
le public est invité, 

On présentera un certificat 
de membre à vie du parti libé- 
ral du Manitoba au premier 
ministre. Ce geste lancera la 
campagne de 1969 du parti, 
MM. Trudeau, Molgat, Richard- 
son et F'ulton prononceront des 
allocutions, 

Les membres libéraux du 
parlement et les sénateurs ma- 
nitobains, les membres libé. 
raux de l'Assemblée législative 
provinciale, ainsi que ceux du 
Conseil exécutif, seront aussi 
présents, 

Après la cérémonie, M. Tru- 
deau fera l'inspection du nou- 
veau local, À partir de 4 h, de 
l'après-midi, le Centre sera ou- 
vert au public et on servira du 
café et des gâteaux, 

Le nouveau Centre est des- 
tiné au service du publie en 
général — non seulement aux 
Libéraux, “Nous voulons que 
les gens sentent qu'ils peuvent 
y venir librement ou nous ap- 
peler”, Les numéros de télé- 


phones sont 7750367 et 775: 
0368. Le Centre est situé au 
coeur de la ville dans la cir- 
conscription électorale de Win- 
nipeg-Nord-Centre, ‘ 

Un mur entier du deuxième 
étage de l'édifice est réservé 
pour les signatures des visi- 
teurs éminents, Il remplacera 
le livre d'or traditionnel. Les 
bureaux de communications 
sont aussi situés à cet étage, 
L'espace au rez-de-chaussée est 
consacré aux bureaux du chef 
du parti et de ses aides, ainsi 
qu'à ceux des employés du 
parti libéral, 

M. Molgat se dit enchanté 
d'avoir l'espace pour coordon- 
ner toutes les activités au mê- 
me endroit et remercie tous 
ceux et celles de tous les coins 
de la province, dont les contri- 
butions ont rendu possible un 
travail d'équipe plus efficace. 


Plan de Sécurité 
familiale 


La Société Franco-Mani- 
tobaine se joint à M. Louis 
Lemoing, propagandiste du 
Plan de Sécurité Familiale, 


pour souhaiter un joyeux 


anniversaire à: 

Magistrat Robert Trudel, 
Westmount Drive, St-Boni- 
face, du 17 décembre, 

M. Noël Dionne, rue Des 
Meurons, St-Boniface, du 18 
décembre 

M. Maurice Routhier, St- 
Léon, du 22 décembre, 


Salle de réception du 


CENTRE ST-LOUIS 


ANGLE PROVENCHER ET NADEAU 


Réservez dès maintenant pour 
vos soirées sociales, banquets, noces, 


RENSEIGNEMENTS: Lucien Leclere 


Tél,: 247-3087 


500, boul, Provencher 


Nous sommes heureux 
d'offrir nos meilleurs souhaits 
de Noël et du Nouvel An 

à nos amis et clients 


: à 
Restaurant 1 


LE ROUTIER 


LUC ET IRENE DANDENAULT 
SAINT-PIERRE, MANITOBA 


D TR 1 7 


La Division Scolaire 
St-Boniface no 4 


sollicite des demandes d'emploi immédiates pour les 
postes d'enseignement suivants dans la Division: 


Jardin d'enfants — Instituteurs à plein temps et à 
temps partiel 


Grade 3 français 


Echelle de salaires actuelle: (échéant en décembre 1968) 
CI,1 CI, H CIN CI IV CI. V CI, VI CI. VII 


Moximum 
Minimum 


5400 6500 7500 9700 10500 11200 12000 
4000 4500 5000 6000 6500 6800 7700 


Tous les enseignants atteignent le salaire maximum 
après deux ans et demi ou moins, selon l'expérience 


passée, 


S'adresser immédiatement au Bureau du Surintendant, 
191, Provencher, ou appeler 233-4973, 


St-Boniface, le 11 décembre 1968 


Acceptez mes sincères 


D ounaih de Woël 
si A EM 4 
L. À. BARKMAN 


M.LA. 
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Nos meilleurs souhaits 


de Noël et 
de Bonne Année 


à tous nos clients et amis 


 ALFS RADIO & ELECTRIC 


STEINBACH, MANITOBA 
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Nous offrons nos meilleurs souhaits de 
JOYEUX NOËL 
et une 
BONNE ET HEUREUSE ANNÉE 
A TOUS NOS CLIENTS ET AMIS 


STEINBACH FABRIC SHOP 


STEINBACH MAN. 
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Nos meilleurs souhaits pour un 


JOYEUX NOËL 


et une 


HEUREUSE ANNÉE 


à tous nos clients et amis 


: L À. BARKMAN & CO. LTD. 


Ÿ STEINBACH, MANITOBA 
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NOS MEILLEURS SOUHAITS 
à tous nos clients et amis 


à l'occasion des fêtes 
de Noël et du Nouvel An 


LR ENS ENS SES 2 


STEINBACH DRY CLEANERS 


STEINBACH, MANITOBA 


a D D 


Nos bons souhaits pour un 


JOYEUX NOËL et une L 
Bonne, Heureuse Année «> %# 
à tous nos clients et amis “x 


MOTOR CITY EQUIPMENT 


Autos Rambler et Machines agricoles Case 
VENTES ET SERVICE 
STEINBACH, MANITOBA 
SCC 
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Nous sommes heureux de souhaiter 


à tous nos clients et amis 
SG: 


A Un Joyeux Noël et 


une Bonne et Heureuse Annéel 


STEINBACH HATCHERY LTD, 


STEINBACH, MAN, 
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Bonne et Heureuse Re 
LA DIRECTION DU 


Tourist Hotel 


STEINBACH, MANITOBA 
LOUE td A dt état dés 


À RESTE RETERTERERERHETÉRE 


Nous offrons nos meilleurs souhaits 


de Noël et du Nouvel An: 
BA à tous nos clients et amis EPA: 


MacLeod's Authorized Dealer 


STEINBACH, MANITOBA 


l'En effet, Dieu a tant aimé le monde, qu'il a donné son Fils 
unique; ainsi, tout homme qui croit en lui, ne périra pas, 
mais aura la vie éternelle." (Jean 3:16) 


St-Boniface, le 11 décembre 1968 


Nous sommes heureux d'offrir 
nos meilleurs souhaits pour un 


Joyeux Noël et une 
Bonne et Heureuse Année 


VOGT BROS. IGA STORE 


STEINBACH, MAN. 


Joyeux Noël 
À) Année prospère 


Pau Agencies Ltd, 


Assurances et Immeubles 
Téléphones: Steinbach 326-3425 — Winnipeg 453-5562 
OLA 
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SA DANS LA VILLE DE L'AUTO STEINBACH, MANITOBA M 
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Un Joyeux Noël 


LAS 


et une 
Bonne et Heureuse Année 


Nous sommes ici à votre service pour 
ce qu'il vous faut en fait de chaussures neuves 
et de réparations de chaussures 


DR RS D D D 


MODERN SHOE SHOP 


A. K. BUSS, prop. 


Steinbach, Manitoba 


JOYEUX NOËL 
et BONNE et HEUREUSE ANNÉE 
à tous nos clients et amis 


WALTS STUDIO of PHOTOGRAPHY 


STEINBACH, MAN. 


Ash se pa LES ENS D POIAOR QE ERNEST 


+ 


+ JOYEUX NOËL, N 
$ 
: Bonne, Heureuse Année  : 
î à tous nos clients et amis. x 
: Kreutzers' Blacksmith Shop : 
+ STEINBACH, MANITOBA : 


ERP EIT TT EU EOT OUT ENT ENEEUP END EC EN SON EEE EU EN ETES EE ETS 


Meilleurs voeux de 


Joyeux Noël et de 
Bonne et Heureuse Année 


à nos 
amis et clients 
de langue française 


REIMER"S DRESS SHOPPE 


STEINBACH, MANITOBA 
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Bonne Année : 


JOHN McADAM et CECIL SELLEY 
‘les pharmaciens de votre famille’ 
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Nos meilleurs voeux de 


Noël et du 
Jour de l'An 


à tous nos clients et amis 


Le Magasin Steinbach de 5c à $1.00 


STEINBACH, MANITOBA 


PENNER SANTA à 
Limited 


STEINBACH, MANITOBA 
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Ste-Agathe 


Le jeudi soir 5 décembre, Ja 
Ligue des Femmes Catholi- 

ues recevait comme invité 
‘honneur le R, P, Gérard Le- 
claire, O.M.I, qui donna une 
conférence sur la Bolivie, à 
l'aide de diapositives qu'il ex: 
paques avec précision, Mme 

ène Alarle, cousine du mis: 
sionnaire, présenta le confé. 
rencler, Celui-ci remercia Mme 
Alice Alarle, présidente de la 
Ligue, de son aimable invita. 
tion et dit quelques mots de 
reconnaissance envers M, l'ab- 
bé A, Couture et l'organisa- 
tion des femmes de la paroisse, 

Le Père Leclaire se dévoue 
totalement dans une paroisse 
de 10,000 âmes depuis cinq ans 
et désire y continuer son mi: 
nistère tant que Dieu lui en 
donnera la force, 

M. Lucien St-Vincent, cama: 
rade de collège du Père Le- 
claire, accepta d'être l'interprè- 
te de l'assemblée pour lui ex- 
rimer la gratitude dont tous 
es coeurs débordalent, 

Pendant que les hommes pre- 
naient un café, les dames pas- 
sèrent aux affaires de la Li- 
gue, Le rapport du comité d'é- 
ducation fut donné par Mme 
Doris Lemoine, Comme les an- 
nées passées, une chorale exé- 
cutera des chants de Noël dans 
différentes institutions, 

Mme Irène Alarie, du comité 
social, fit savoir que des car- 
tes et des cadeaux avulent été 
envoyés à Mmes Florence 
Chartier et Simone Dorge à 
l'occasion de la naissance d'une 
fille chacune, 

Il fut décidé qu'il y aurait 
vente de pâtisseries à la salle 
paroizsiale après les messes 
de 8 h. et 10 h, 15 le dimanche 
15 décembre et une soirée s0o- 
clale le 27 au profit de la Li- 
gue, 

Le dépouillement de l'arbre 
de Noël avec bénédiction des 
enfants de la paroisse aura 
lieu le 20 décembre, à 1 h, 30 
de l'après-midi, 

On pense sérieusement à or- 
ganiser un grand bazar dans 
la paroisse pour le printemps 
prochain, soit les 12 et 13 avril. 

Soirée récréative 

Le vendredi soir 6 décembre, 
à la salle paroissiale, avait lieu 
une soirée de divertissements 
variés à l’occasion du dépouil- 
lement de l'arbre de Noël des 
Clubs 4-H avec échange de ca- 
deaux. Outre les parents des 
membres et leurs enfants, on 
remarquait la présence de M. 
O, Anderson, de Winnipeg, ani- 
mateur d'expérience, et son 
épouse, ainsi que M. M. May, 
agronome de St-Pierre, les 
membres du Club d'économie 
domestique du même endroit 
et leurs parents et Mlle Judy 
Fredrickson, de Morris, diplô- 
mée en économie domestique 
et en tête du district. 

Cette année, les Clubs 4-H 
de Ste-Agathe sont plus forts, 
les membres plus nombreux 
par l'amalgamation de ceux 
d'Aubigny et, récemment, par 
la formation d'un Club de tra- 
vail sur bois pour les jeunes 
garçons, 

Tous les participants retour. 
nèrent chez eux bien contents 
de cette soirée et de l'excel- 
lent goûter. 


Dunrea 


Histoire de la paroisse 

Le 11 octobre 1902: Mort de 
M. l'abbé Turcotte, premier 
curé de St-Félix, Il meurt à 
l'hôpital de St-Boniface, Grand- 
messe pour le repos de son 
âme dans notre chapelle le 27 
octobre 1902, Du 26 au 29 jan- 
vier 1903: Visite de la paroisse. 
Du 5 au 12 juillet: Retraite 
ecclésiastique. Le 12 juillet 
1903: Il est décidé que l'on bâ- 
tira l'église et le presbytère, 
En réponse à une pétition pré- 
sentée par quelques délégués, 
l'archevêque nous ordonne de 
marcher. Tout de suite, on se 
met à l'oeuvre, On cemmence, 
dès le 13 juillet, à charroyer 
le sable et la pierre pour les 
fondations, 

Le 20 juillet 1903: Mort de 
Sa Sainteté le Pape Léon XIII; 
le 2 août, service pour le re- 
pos de son âme, Le 10 août 
1903: On commence à creuser 
la cave de l'église et du pres- 
bytère pour en construire les 
fondations en pierre, Le 26 
août: on commence les tra- 
vaux de l'église, M. Dieudonné 
Péloquin en est l'entrepreneur. 

(StFélix de Valois) 
Anniversaire 

Une fois encore, la bonne 
vieille grand-mère Souyri était 
l'objet de démonstrations, ami- 
cales à l'occasion de son 87e 
anniversaire de naissance, Un 
repas de famille fut servi à 
la demeure de M, et Mme Nor- 
bert Carney, gendre et fille de 
la jubilaire, le dimanche 1er 
décembre. La chère aïeule re- 
cut, en plus des félicitations 
d'usage, de jolis cadeaux des 
enfants et PARLE 

Le mardi après-midi, quel- 
ques amies se donnaient ren- 
ez-vous pour aller féliciter à 
sa demeure la pus dame, 
encore vive et alerte pour son 
âge, Elle servit ellemême le 
thé, accompagné de bons gâ- 
teaux, et le soir de ce même 
jour, le médecin local, accom- 

agné de son épouse, puis M. 
e curé et des membres de la 
famille se sont fait un plaisir 
d'aller féliciter l'élue du jour. 

Tous souhait, nt à Mme Mare 
Souyri encore ben des années 
de vie active et heureuse, ser: 
vant d'exemple à la génération 
gi pousse, 
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Prière à Marie, 
Reine des Coeurs 


f 
{| 
Alu 


La reproduction de cette prière 
a âté payée en reconnaissance de 
faveu:s obtenues, 


O Marie, Reine des Coeurs, avo- 
cate des causes désespérées, Mère 
si oure, si complaisante, Mère du 
divin Amour et pleine de lumière 
divine, je mets entre vos mains si 
tendres les faveurs que nous atten- 
dons de vous aujourd'hui, Regardez 
nos misèrés, nos coeurs, nos larmes, 
nos peines intérieures, nos souf- 
frances, Vous pouves nous exaucer 
ar les mérites de votre divin Fils 
éeus-Christ, Nous promettons, sl 
nous sommes exaucés de répandre 
votre gloire et de vous faire con 
naître sous le titre de ‘Marie Reine 
des Coeurs” et Reine de l'univers 
entier, Exaucez-nous près de votre 


aute] où tous les jours vous donnez 
tant de preuves de votre puissance 
et amour pour la guérison de l'âme 
et du corps, 


Nous espérons contre toute espé- 
rance: demandez À désus notre 
xuérison, notre pardon et notre 
persévérance finale, 


O Marie, Reine des Coeurs, gué- 
rissez-nous, Nous avons confiance 
en vous, (3 fois.) 


Réciter cette prière neuf jours 
consécutifs, se confesser et faire 
la sainte communion, 


34-469-36P, 


Aubigny 


Soirées 

Le’ 23 novembre, à la salle 
Normandin, avait lieu une soi- 
rée sociale en l'honneur de 
Mille Eve Kowalski et de M, 
Paul Lévesque, dont le maria- 
ge eut lieu le samedi 30 no- 
vembre, 

Le vendredi 6 décembre, 
Milles Aline Caron, Edith St- 
Hilaire, Lise Chartier, Janice 
Landry et Joyceline Ritchot et 
le jeune Michel St-Hilaire, ac- 
compagnés de leurs parents, 
assistaient au dépouillement 
d'un arbre de Noël pour les 
membres des Clubs 4H à Ste- 
Agathe. 

Le jeudi 13 décembre, M, et 
Mme M, Caron seront les invi- 
tés de M. et Mme Dave Harder, 
de Morris, à l'occasion d'une 
réception de Noël pour les 
membres du Conseil de la mu- 
nicipalité de Morris, M, Caron 
est le nouveau conseiller du 
quartier no 4, 


Nouvel ateller 


Le lundi 9 décembre, M. R, 
Peterson ouvrait les portes 
d'une poterie à huit employés 
d'Aubigny, Un directeur de 
Chicago et quelques personnes 
envoyées du gouvernement 
sont venus prêter main-forte 
au propriétaire pour initier les 
employés, Bon succès et per 
sévérance au propriétaire et 
aux employés, 


St-Jean-Baptiste 


Troupe scoute 

Lors de la dernière réunion 
de la troupe, les Scouts ont été 
honorés de la visite du Chef de 
District, M, Jean Lafournaise. 
Celui-ci a profité de l’occasion 
pour présider à la cérémonie 
d'investiture des Chefs, nom- 
mant ainsi officiellement Nor- 
bert Ritchot scoutmestre et 
Jacques Trudel assistant-scout- 
mestre, 

Quatre Scouts, Yves Sabou- 
rin, Denis Jobin, Claude Fillon 
et Maurice Sabourin, ayant ré. 
cemment fait leur promesse de 
chef de patrouille, ont la fierté 
d'avoir reçu des mains du Chef 
de District un certificat attes- 
tant leur investiture à la charge 
de C.P, 

Les parents des Scouts se 
sont réunis mardi dernier pour 
discuter de l'aspect monétaire 
de la troupe, Ils ont pris cer« 
taines décisions précises en vue 
du soutien financier de leurs 
Scouts, 

Le tirage en marche depuis 
quelque temps a été fait, Les 
gagnants sont: M. Paul Plae- 
tinck, de St-Boniface (ler ge 
Mme Antoine Sabourin, 
Jean-Baptiste (2e prix), et M. 
Donat Beaudette, également de 
St-Jean-Baptiste (3e prix). Cha- 
leureux remerciements à tous 
les vendeurs et surtout à tous 
QUx qui ont encouragé les ven- 

eurs. 


St-Norbert 


LF.C, 


Les dames de la Ligue des 
Femmes Catholiques de St- 
Norbert désirent remercier tou- 
tes les personnes responsables 
du grand succès de leur bingo. 

Merci à ceux et celles qui ont 
aidé à l'organisation du bingo, 
ainsi qu'à toutes les personnes 
qui y ont assisté, 

Nous voulons féliciter tous 
les gagnants, mais particulière. 
ment Mme Maurice Fifi, de St- 
Adolphe, qui fut l'heureuse ga- 
gnante du gros lot de 8300.00, 
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La Broquerie 


Causerie historique 

La soirée du 22 novembre, 
au Centre Culturel où Mile 
Marie-Louise Boily fut confé. 
rencière invitée, a été un suc: 
cès, Les anciens de La Broque- 
rie nous ont fait honneur, Les 
membres de la Société Histori- 
que ont affirmé avoir été im: 
pressionnés par DAMON 
de cordialité qui régnait au 
sein de la réunion. Plusieurs 
citoyens de St-Boniface, qui 
ont eu des relations avec nos 
ancêtres, ont eu des paroles 
élogieuses pour notre parolsse, 

La Société Historique pro: 
re de répéter la causerle à 

a Broquerle, peut-être au dé. 
but de l'année qui vient, Soyez 
donc aux aguets, on vous avi: 
sera en temps et lieu, 

Camp liturgique 

Durant la fin de semaine du 
15 novembre, nous avons eu 
l'occasion d'assister à un Camp 
liturgique à Otterburne, Nous 
étions environ cinquante jeu- 
nés qui cherchaient ensemble 
le vrai sens de la religion, 

Ce camp nous a beaucoup 
inspirés, car plusieurs impres- 
sions inoubliables ont émer: 
gées de cette expérience uni: 
que, C'est merveilleux de voir 
comment les jeunes partici- 
pent aux diverses activités: 
jeux, discussions, chants et re- 
pas, Ensemble nous formions 
une petite communauté unie 
et heureuse. Il fallait d'abord 
posséder un esprit ouvert afin 
de participer entièrement à la 
recherche et à la découverte 
de notre thème: ‘L'église, c'est 
nous”, La chanson, thème 
“Tous les copains’ reprise sou- 
vent durant ces jours, nous fai: 
sait ressentir l'atmosphère d'u- 
nité et d'amitié très intense qui 
régnait partout, Nous avons 
vécu ensemble le sacrement de 
pénitence et la messe que nous 
avons consciencieusement or: 
ganisée nousmêmes, C'est 
merveilleux, 

Nous avons goûté à un sl 
grand bonheur fraternel que 
nous en avons beaucoup joul 
et ne regrettons as un seul 
instant d'y être allés et étions 
tous attristés au moment du 
départ, C'était une expérience 
extraordinaire et nous espé- 
rons vivement y retourner 
sous peu, Nous vous encoura- 
geons tous d'aller vivre cette 
expérience qui vous éclairera 
sur votre rôle de chrétien dans 
l'église. 

Lucienne, Madeleine et 
Gisèle, étudiantes à 
l'Institut Collégial 

de La Broquerle, 


Lettre d'un missionnaire 


Bien chers parents, amis et 
paroissiens, 

Je profite de ce temps des 
Fêtes que nous allons vivre 
ensemble pour vous donner si- 
gne de vie et de joie, Non, je 
ne vous oublie pas. 

J'ai fait un merveilleux voya- 
ge pour venir ici: parti de Win- 
nipeg avec mes copains de 
Pont-Viau le 10 septembre, 
nous avons passé une jour- 
née à Vancouver, Puis nous 
avons filé jusqu'au Japon où 
nous sommes demeurés quatre 
jours. Quand on arrive en 
Orient, nous avons vraiment 
l'impression de pénétrer dans 
un deuxième monde et une im: 
pression de mystérieux nous 
saisit, Nous nous sommes en- 
suite envolés vers Manille, En- 
fin nous arrivons à Davao le 
16 septembre. 

En arrivant aux PRET 
la première chose nous 
frappe, c'est la chaleur; en 
descendant de l'avion, nous a- 
vions un beau soleil .,.et beau- 
coup d'humidité, Même en dé- 
cembre, aucun problème de 
tempête de neige! 

Le paysage tropical qui nous 
entoure est vraiment magnifi- 
que, les gens bien sympathi- 
ques et faciles d'accès, La gran- 

e majorité est cependant très 
pauvre, et les familles assez 


. nombreuses: 5 à 7 enfants, Les 


habitations, en général, sont 
très petites, construites en bois 
ou en ‘“nippa’”, et pas très bien 
organisées sur le plan hygié- 
nique. 

Du point de vue religieux, 
il y a également un immense 
travail à réaliser: la majorité 
des gens ici sont chrétiens-ca- 
tholiques, mais l'ignorance re- 
ligieuse est très grande chez 
la plupart; ils ont aussi beau- 
coup de croyances non-chré- 
tiennes qui semblent être par- 
tie intégrante de leur culture 
et qui ne sont pas faciles À 
déraciner; ce n'est donc pas 
le travail qui manque... 

Mon activité principale de- 
puis mon arrivée ici est d'ap- 
a la lang ue: le visayen. 

ous allons à 1 l'école de langue 
des Pères Maryknoll (améri- 
cains) située à environ trois 
milles de Davao, Me voiei donc 
redevenu écolier! C'est un 
cours très bien organisé, Nous 
sommes 18 étudiants et nous 
avons neuf professeurs dr. 
nos’, À la fin d'avril prochain, 
nous devrions pouvoir nous dé- 
brouiller assez bien dans ce 
dialecte, Ça commence d'ail. 
leurs déjà à être intéressant, 
car nous pouvons maintenant 
entretenir une conversation 
simple avec les gens, 

En terminant, je veux vous 
offrir, à tous et à chacun, mes 
meilleurs voeux pour un très 
Joyeux Noël et une Nouvelle 
Année remplie de joie et de 
paix, J'aimerais être présent 

our partager avec vous ces 
belles journées, mais PA vous 
serai uni par la pensée et la 
prière, Je vous invite aussi à 
avoir une pensée spéciale dans 
vos rencontres avec le Sei- 

neur pour ces gens d'ici, Sans 

e savoir souvent, ils partagent 
Aurant toute leur existence l'é- 
tat de pauvreté du Sauveur 
Enfant, Oui, la crèche prend 
ici un sens très profond et 
très réel, Une petite prière aus- 
si pour le travail missionnaire 

ue je commence auprès d'eux. 
Honjour donc et au plaisir de 
vous lire, 

Un des vôtres en terre mis- 
sionnaire, 


erre Fisette, 
Davao, Philippines. 
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Penner Dodge Chrysler Ltd. 


DODGE -— CHRYSLER — SIMCA — VALIANT 
Ventes et service 
135, rue Main, Steinbach, Man, 
Téléphones: 452-3466 — Winnipeg 474-2316 
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Concessionnaire des voitures Renault 
fabriquées au Canada 
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ë HANOVER MEDICAL CLINIC 


à Dr K. H. Krueger et famille 
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NOTRE PRIÈRE DE NOËL 
POUR VOUS ET LES VÔTRES 


Puisse votre joie être si 
grande que vous 
chérissiez pour toujours 
les merveilles de Noël! 


La direction et le personnel 
CENTRE D'ACHATS 


STYLERITE 
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;, Meilleurs Voeux 
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La direction et le personnel 


CARILLON NEWS 


BEAUSEJOUR BEAVER 
MORRIS-EMERSON JOURNAL 


STEINBACH, MAN. 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


St-Boniface, le 11 décembre 1968 


Mariage 


Au Manitoba 


ST-BONIFACE = 
Ledding-Sala 

Le samedi 23 novembre, À 
5h. 30 p.m, en l'église du Pré: 
cleux-Sang, Mlle Marie-Paule 
Sala, fille de M. et Mme Hervé 
Sala, unissait sa destinée au 
docteur David Ledding, fils de 
M. et Mme Marvin Ledding, 
de Biggar, Sask, M, l'abbé 


Emile Toupin, curé de White. 
wood, Sask, et cousin de la 
mariée, officiait à la cérémo- 
nie, Robert et Bernard Poirier 
servaient la messe, 

La mariée, au bras de son 


N Dow, 1e 

| REIMER'S 
DRESS SHOP 

; Stelnbach, Man, 

Manteaux de dames 

l 

[ 

k 


Vêtements de sport 
pour dames 


Lingerie 
Accessoires 


Accessoires de robes 
de réception 


Î Le tout à des prix modiques 


Nous nous spécialisons 
aussi dans les 
| grandeurs “petite”, 


père, portait une longue robe 
en poult-de-sole garnie de den- 
telle au col et manches, avec 
courte traîne, Son court voile 
bouffant était retenu par un 
diadème de petites roses blan- 
ches et son bouquet se compo- 
sait de roses blanches et de 
stéphanotis, 


Les demoiselles d'honneur, 
Mlles Lorraine Sala et Mary 
Ledding, soeurs des marlés, 
portalent des robes identiques 
de ligne À en satin bleu Jade 
et avec manches cloches trois 
quarts, Leurs bouquets se com: 
posalent d’oelllets blancs tein- 
tés de bleu, 


MM. Daniel Ledding, frère 
du marié, et Michael McDo- 
nald, beau-frère de la mariée, 
étaient garçons d'honneur, tan- 
dis que M, Marvin Ledding ac- 
compagnait son fils, MM, Ro- 
land Fontaine et Michael Me- 
Avoy, cousins des mariés, agis- 
saient comme huissiers, 


Mme Louise Roy-Morin exé- 
cuta quatre cantiques appro- 
priés, et Mlle Harrison tou- 
chait l'orgue. 

Après la cérémonie religieu- 
se, les mariés et invités se ren- 
dirent au Club Traverse pour 
une réception suivie d'une soi. 
rée dansante, M, Valmore Ger- 
vais, oncle de la mariée, pré- 
senta un toast, 

Les nouveaux époux se diri- 
gèrent ensuite vers Vancouver 

our leur voyage de noces, A 
eur retour ils résideront à St- 
Boniface. 


St, Norbert 


Plumbing Service 
Réparation, rénovation 


et entretien général 
24, La Barrière St-Norbert 
269-1019 


Prop, L. MANAIGRE 


THE WESTERN PAINT CO. LTD. 


“ON VEND LA PEINTURE QUE VOUS VOULEZ; 


ON DONNE LE SERVICE QUE VOUS DESIREZ." 
“La maison d'approvisionnement des peintres avisés depuis 1908" 


521, rue Hargrave — 


Tél: 943-7395 


Jouissex maintenant des prix 
d'aubaine que nous vous offrons 
pour ces vacances de 2 semaines. 


Winnipeg 


VACANCES 
D'HIVER 


MEXICO (Puerto Vallarta) 
6 départs 
(premier départ 12 janvier) 
prix seulement $335.00 inclus: 
— billet avion retour en jet 
— hôtel 14 nuits 
— repas 
— transferts et excursions 


HAWAII 
6 départs 
(premier départ 13 janvier) 
prix seulement $427.00 inclus: 


— billet avion retour en jet 
…—… hôtel 14 nuits avec cuisinette 
— transferts et excursions 


Rensoignex-vous dès maintenant, 
Dépliant gratuit sur demande, 


Adressex-vous à l'Agence de Voyages d'Eschambault 
136, avenue Provencher 
St-Boniface 6, Manitoba 
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depuis le 1er juillet 1968, 
p juillet 1968, 


tive de Somerset, 


M. et Mme M. Régnier, de 
Saint-François-Xavier, célèbrent 
leur 45e anniversaire de mariage 


ST-FRANÇOIS « XAVIER 
Les enfants de M, et Mme 
Marc Régnier, de St-François- 
Xavier, organisèrent, le diman- 
che après-midi ler décembre, 
une fête de famille en l'hon- 
neur de leurs parents dont le 
45e anniversaire de mariage 
avait eu lieu le 28 novembre, 

La Rév. Sr Reine Régnier, 
MO, de Ste-Amélie, ainsi que 
tous les autres frères, soeurs, 
beaux-frères et  belles-soeurs 
de M, et Mme Régnier, se ren- 
dirent à la résidence de M, et 
Mme Jules Allard pour un thé- 
surprise, 

Durant la réunion familiale, 
M, l'abbé Gérard Régnier se 
fit l'interprète de tous pour 
féliciter ses parents, leur sou- 
haiter bonheur, santé et lon- 
gue vie et les remercier sincè- 
rement pour tout ce qu'ils 
avaient fait pour leurs enfants 
et petits-enfants, M. et Mme 
Marc Régnier, encore émus de 
cette grande surprise, remer- 
cièrent à leur tour tous ceux 
qui s'étaient dérangés pour 
falre de cette fête une journée 
inoubliable, 


A cause de la distance, M. 
et Mme Henri Bouvier, de Li- 
sieux, Sask, (soeur de Mme 
Régnier), et deux des gendres 
et filles des jubilaires, MM. et 
Mmes S, Monaghan, de Wind- 
sor, Ont, et Dollard Pichard, 
de Los Angeles, Cal, ne pu- 
rent assister à la fête, mais 
ls y prirent part en envoyant 
leurs messages de félicitation 
par téléphone, 

M. et Mme Mare Régnier 
(Germaine Morin) naquirent 
tous deux à St-Françols-Xavier 
et, après leur mariage, s'établi- 
rent sur une ferme avant de 
prendre leur retraite au villa- 
ge où ils sont toujours actifs, 
Les jubilaires ont huit enfants, 
dont Mme Jules Allard (Thé- 
rèse), de St-François-Xavier, 
Marie - Ange, de Winnipeg, 
Maurice, de St, James, Mme 
Dollard Pichard (Reine), de 
Los Angeles, M. l'abbé Gérard 
Régnier, curé de St-Lazare, 
Mme Karl Riese (Carmel) et 
Marguerite, de Winnipeg, et 
Mme Stan Monaghan (Anne- 
Marie), de Winnipeg, Ont, ain- 
si que seize petits-enfants, 


Election aux 


Commissions 


épiscopales de la CCC 


OTTAWA — Douze évêques 
du secteur français viennent 
d'être élus par leurs collègues 
de la CCC au poste de prési- 
dent des diverses Commissions 
épiscopales, 

Il s'agit de la Commission 
d'Action catholique et d'Apos- 
tolat laïc, Mgr PE, Charbon. 
neau; de la Commission d'Ac- 
tion sociale, Mgr G:L, Pelle. 
tier; de la Commission du 
Bien- être social, Mgr L. Noël; 
de la Commission de Catéchè- 
se, Mgr G.-M. Coderre; de la 
Commission du Clergé et des 
Séminaires, Mgr M. Paré; de la 
Commission des Communica- 
tions sociales, Mgr M. For- 
tier; de la Commission de l'E- 
ducation, Mgr E, Frenette; de 
la Commission de l'Entraide 
apostolique et missionnaire, 


Ste-Amélie 


25e anniversaire 
de mariage 

Quelque 40 parents et amis 
se réunissaient chez M. et Mme 
F, Vandenbosch, le dimanche 
soir 17 novembre, à l'occasion 
de leur 25e anniversaire de 
mariage, Mlle Claire Vanden- 
bosch, fille des jubilaires, lut 
une adresse au nom des en- 
fants, et M, J. Vandenbosch 
au nom des parents et amis, 
Un panier à linge, un plateau 
à gâteau et une table de télé. 
vision furent présentés aux 
héros du jour de la part des 
parents et amis, et un perco- 
lateur électrique de la part de 
leurs enfants, 

M, et Mme F, Vandenbosch 
remercièrent tous et chacun 
en termes très émus, puis un 
goûter fut servi. 

Bingo 

Félicitations aux gagnants 
du bingo du 8 décembre: Mme 
Levine Leplo, M. Emile Ver- 
haeghe, Gaston Grandbois, A. 
Vandepoele, Mme George Zas- 
tre, Mme G, Vandenbosch, M. 
Emile Lépine, M. N, Roussin, 
Mme B, Delorme, M. E. Clé- 
ment, Mme Jacob, Marianne 
Boisvert, M, Léon Gronenchield 
($62.00) et M, Jean Roche. Les 
prix d'entrée allèrent à Mme 
Georgette Verhaeghe, M. L. 
Gronenchield et M, Ludger 


Soucy. 
Malades 
Prompt rétablissement à 
Mmes Georgette et Gustave 
Verhaeghe et à Mlle Evelyn 
Grandbois, patientes à l'hôpital 
de Ste-Rose-de-Lac, 


Mgr M. Baudoux; de la Com- 
mission de Liturgie, Mgr M. 
Baudoux; de la Commission de 
l'Oecuménisme, Mgr P, Gré- 
goire; de la Commission des 
Relations avec les Religieux, 
Mgr G. B, Flahiff; de la Com- 
mission de Théologie, Mgr A. 
Ouellette, 

Ces Commissions, compo- 
sées de quatre ou cinq mem- 
bres, sont responsables devant 
l'Assemblée des évêques du 
Canada de leur secteur de re- 
cherche et de pastorale, Dans 
la plupart des cas, un office 
ou secrétariat national leur 
sert d'exécutif et de nombreux 
experts, prêtres ou laïcs ap- 
portent leur collaboration. 


N.-D.-de-Lourdes 


Bingo 

Les gagnants lors de la sol- 
rée de bingo tenue le diman- 
che 8 décembre furent les sui- 
vants: lot de $2500, Mmes 
Charles Poirier et A, Lodwick, 
de Treherne; $10.00, Mlle Jac- 
queline Delaquis, Mmes Henri 
Pantel, Jean Mao, Annie Gra- 
ham et M. Lawrence, de Tre- 
herne, MM. Louis Brouzes, 
Louis Lecoq, de Treherne, et 
V, Kilott, de Morden; $5.,00, 
Mme Florence Morrey et M. 
Jack Morrey, de Miami; $3.00, 
Miles Berthe Weicker et Hu- 
guette Delaquis, Mmes Nor- 
bert Delaquis, Annie Graham, 
de Treherne, et B, Campbell, 
de Miami, Les prix d'entrée 
allèrent à Mmes Gérald Mess: 
ner, de Somerset, et Antoine 
Labossière, de Notre-Dame-de- 
Lourdes, Les prix de $15.00 
furent gagnés par MM. Ray- 
mond Badiou et Bert Camp- 
bell, de Miami; les prix de 
$8.00, MM. Albert Delaquis et 
Bill Earle, de Treherne, 

Le prochain bingo aura lieu 
le dimanche 22 décembre, à 
8 h, du soir, avec un gros lot 
de #$400,00, Immédiatement a- 
près le bingo, un café et des 
beignets seront servis gratui- 
tement, 


Soirée sociale 


Le vendredi 13 décembre, À 
8 h. du soir, à la salle parois. 
siale, aura lieu une soirée s0o- 
ciale en l'honneur de Mlle 
Yvonne Collet et de M, Augus- 
te Pantel à l'occasion de leur 
prochain mariage, Tous les 
parents et amis sont cordiale- 
ment invités à y assister, 


$ à on SN de 


ù Les directeurs, 


"| le gérant général et les employés 
de la 


COOPÉRATIVE DE ST-LÉON | 
; souhaitent 


UN JOYEUX NOËL 
el 


UNE HEUREUSE ANNÉE 
a 
tous les membres et clients 


— 1968, autre annéé-record: au delà de $1,000,000, montant des ventes, 


— Amalgamation des coopératives de Notre-Dame-de-Lourdes et St-Léon, 
…— Achat de la cour à bois ‘’Beaver Lumber'’ à Notre-Dame-de-Lourdes en 


1) — on août 1968, la coopérative de St-Léon assume la gérance de la coopéra- 


St-Pierre 


Création de France-Canada, 
section manitobaine 


L'Association Culturelle de 
Ja Rivière-Rouge a créé, le 
mercredi 4 décembre dernier, 
la première branche de l'or. 
ganisme France-Canada dans 
l'Ouest du pays, Une assem- 
blée publique avait été convo- 
quée dans le but de faire con: 
naître et d'approuver la cons- 
titution du nouveau mouve- 
ment, 

A la suite d'un voyage d'é- 
changes entre le village de St- 
Pierre et la ville d'Orléans, un 
intérêt nouveau et des liens 
d'amitié se sont créés entre le 
Canada et la France, liens que 
les participants à ces voyages 
d'échanges désiraient conser- 
ver et développer, C'est à cette 
fin que fut formé un comité 
Drovio en vue d'étudier la 
possibilité de fonder officielle. 
ment une section manitobaine 
de France-Canada, 

Les buts du nouvel organis- 
me sont: 1) le renforcement 
sous toutes ses formes de l'a. 
mitié entre les Français et les 
Canadiens; 2) la coordination 
à l'échelon provincial des mou: 
vements d'amitié franco-cana- 
diens; 3) le développement des 
relations culturelles et touris- 
tiques entre le Canada et la 
France; 4) la collaboration aux 
projets d'échanges culturels 
Canada - France gouvernemen- 
taux; 5) échanges de stagiai. 
res (étudiants ou travailleurs); 
6) réception de stagiaires fran- 
çais envoyés par France-Cana- 
da au Canada et responsabi- 
lité de l'organisation de la ré: 
ception de stagiaires manito- 
bains envoyés par l'Associa- 
tion en France, 

Il a été approuvé par l'as- 
semblée que, pour devenir 
membre actif et ainsi avoir 
droit à pleine participation 
aux activités de l'Association 
et au droit de vote lors des 
réunions, toute personne inté- 
ressée devra verser le coût 
d'entrée (fixé à $5.00) en plus 
de la cotisation annuelle, Pour 
devenir membre associé, il suf- 
fira de verser la cotisation an- 
nuelle, ce qui donnera droit 
aux mêmes avantages qu'aux 
membres actifs, sauf le droit 
de vote, 

A la suite de l'étude et de 
l'approbation de la constitution 
par l'assemblée présente, un 
nouvel exécutif fut créé par 
élection. Seront membres du 
mouvement: président, M, Fer- 
nand Lavergne, maire de St- 
Pierre; vice-président, M. Fer: 
nand Parenty; secrétaire, 
Mme Louise Ruest; trésorier, 
M. Jean-Louis Forgues; con- 
seillers, MM, Louis Gosselin et 
Emile Péloquin; président sor- 
tant de charge, M. René Mu: 
laire, 

Toute la population manito- 
baine, jeunes et adultes, mani- 
festant le désir de mieux con- 
naître la culture française, est 
invitée à participer à ce mou: 
vement, Toute personne inté- 
ressée pourrait communiquer 
avec le président de l’Associa- 
tion, M. Fernand Lavergne, et 
obtenir ainsi les renseigne- 
ments voulus, 


‘St-Lazore 


Heureuse visite 

Les paroissiens avaient l'hon: 
neur de recevoir la visite du 
Père E, Mulaire la semaine 
dernière, Ce dernier est mis- 
sionnaire en Bolivie depuis 
1961 et doit retourner en ce 
pays bientôt, 

Lundi soir, à la suite de l’as- 
semblée des Chevaliers de Co: 
lomb, il donnait une causerie 
expliquant la situation qui 
existe en Bolivie, Tous ont 
goûté avec intérêt ses paroles 
éloquentes, En guise de remer- 
ciement, les Chevaliers de Co- 
lomb lui présentaient une 
bourse de $100,00, 

Le Père Mulaire est le frère 
de M. Eugène Mulaire, membre 
du conseil et marchand à St- 
Lazare depuis deux ans, 

Meilleurs voeux de succès au 
missionnaire qui, comme tout 
autre missionnaire, démontre 
un dévouement sans pareil 

Crèche de Noël 

Des remerciements sont dus 
aux Chevaliers de Colomb qui 
donnaient le montant de $50.00 
pour la construction de la crè- 
che de Noël qui sera érigée 
encore cette année au bout de 
la rue principale. À ceux qui 
veulent aider aux travaux, on 
se mettra à l'oeuvre dès cette 
semaine, 


Bonsplel 

N'oubliez pas le Bonspiel or. 
ganisé par l'Association Athlé- 
tique, qui aura lieu du 26 au 
31 décembre, Les inscriptions 
seront acceptées jusqu'à 3 h, 
.m, le jour de Noël par Paul- 

mile Fouillard, N'est-ce pas 
un bon moyen de récréation 
pour tous durant les fêtes? 


Arbre de Noël 


Les Chevaliers de l’Autel ont 
en vente des arbres de Noël 
our ceux 
eur salon, Donnons-leur notre 
appui car, comme toujours, la 
moitié des profits vont à la 
restauration du vieux cime- 
tière, 


Abonnements 

Espérons que les abonne- 
ments à ce journal cette se- 
maine seront considérables, 

Lisons la Liberté et le Pa. 
triote, soyons fiers de notre 
langue, soyons fiers aussi de 
pouvoir parler la langue an- 
glaise et soyons fiers d'être 
CANADIENS, 


St- Malo 


Les Intrépides 
Le vendredi 13 décembre au- 
ra lieu, à St-Malo, une soirée 
“Vins et Fromages” organisée 
par la Chambre de Commerce, 
La chorale des Intrépides, con- 


nue de quelques-uns, présente- 
ra de ses plus beaux chants, 
Bienvenue à tous les adultes 


pour une soirée qui promet 
d’être très intéressante, Le tout 
débutera à 9 h. 15 du soir, Pa- 
rents et amis, on vous attend! 


ui désirent décorer | 


En Saskatchewan 


PRUD'HOMME — 


M, Edouard Lafrenière 

M. Edouard Lafrenière est 
décédé le 9 novembre à l'hô: 
pie St-Michel de Cudworth, à 
‘âge de 73 ans, après une lon- 
gue maladie endurée avec pa- 
tience et résignation, 

La messe de Requiem fut cé. 
lébrée le 12 novembre en l'é 
glise de Prud'homme par le 
R, P, J, Claffey, PP, Les por- 
teurs étaient MM, Jérôme, Ro- 
nald, Léo et Lionel Lafrenière, 
fils du défunt, MM. Armand 
Préfontaine et Frank Viczko, 
ses gendres, Les Chevaliers de 
Colomb formaient une garde 
d'honneur, 

M. E, Lafrenière arriva à 
Prud'homme avec ses parents 
à l'Age de 8 ans, Plus tard il 
s'établisait sur la ferme pater- 
nelle où il fut toujours un cul. 
tivateur accompli. Possédant 
une voix superbe, il faisait par: 
tie du choeur de chant de la 
paroisse avec son père et ses 
six fils, dont l'un le précé. 
da d 5 la tombe à l'Age de 
22 ans, M. Lafrenière était aus- 
si l'un des membres du comité 
de crédit de la Caisse populai- 
re depuis 25 ans, 

Le défunt laisse dans le 
deuil son épouse, Rose; trois 
filles, Mme Frank Viczko (Lor- 
raine), Mme Armand Fontaine 
(Sylvia) et Mme André Lepa- 
ge (Denise); cinq fils, Louis et 
Léo, de Prud'homme, Ronald 
et Lionel, de Saskatoon, et Jé- 
rôme, de Big River; quatre 
soeurs, Mère Stella St-Jacques, 
de Montréal, Mme Lillanne St. 
Arnaud, de Prince George, 
Mme Marie Weiber, de Seattle, 
et Mme Irène Mill de Vis. 
count; trois frères, Harry, de 
Vancouver, Clarence, de Chica- 
go et Lionel, de Dalhousie, 

+B, 


Un diner-buffet, dont les 
frais furent payés par la fa- 
mille, fut servi par es dames 
de la paroisse à la selle du 
village. 


Naissances 


Au Manitoba 


AUBIGNY — 

Joseph William Stanley, fils 
de M, et Mme Michal Stir- 
tonsky, baptisé le ler décem- 
bre, 


ST-LAZARE — 

Le 16 novembre: Jeri:Lynn- 
Dee, fille de M, et Mme hi. 
lippe Huberdeau, baptisée le 
ler décembre, Parrain et mar 
raine, M, et Mme Kenneth Jef- 
fers, 

Le 2 décembre: André-Ar- 
thur-Joseph, fils de M. et Mme 
Omer Chartier, baptisé le di- 
manche 8 décembre, Parrain et 
marraine, M, et Mme Arthur 
Chartier, { 

STE-AGATHE — 

Le 29 novembre: Paulette- 
Marguerite-Marie, fille de M. 
et Mme Léopold Chartier, bap- 
tisée à l'hôpital général St-Bo- 
niface le ler décembre. Par: 
rain et marraine, le Frère Paul 
Sorin, missionnaire en Afri- 
que, et Mme Marguerite Mo- 
rin, oncle et tante de l'enfant, 
remplacés par M. Jules Sorin 
et Soeur Irène-Cécile, 

L] L L] 


En Saskatchewan 


WILLOW-BUNCH — 

Le ler décembre: Alain, fils 
de Robert Durand et de Gisè- 
le Martin, 


Dr Allan Osborn 


DENTISTE 
St-Claude, Man. 


Pour rendez-vous appeler 
Mme À, Girardin à 322-3 
ou 
l'hôpital de St-Claude à 43 


Bureau de Winnipeg 
139, avenue Carmen 
Téléphone: 533-5777 


‘Le KRoutier”’ Drive-ln 
RESTAURANT DE ST-PIERRE 


Commandes préparées pour apporter 
M. ET MME LUC DANDENAULT 


Electric Ltd, 


Lavorgne 


© Ameublement — Quincaillerie 

© Appareils électriques principaux 

© Posage de fils —— domestique et commercial 
© Service de radio et télévision 


Téléphone: 133-7730 


“ACHETEZ CHEZ VOTRE PHARMACIEN”" 


e Ordonnances 
© Vitamines 
© Articles de toilette 


Pharmacie St-Pierre 


René Mulaire, pharmacien 


St-Pierre, Man. 


© Cartes de souhaits 
e Service de films 


La le 


= mme es porn Comment 


au carrefour 
du progrès 


Hi La BCN offre un éventail complet de tous les services 
bancaires que le public est en droit d'attendre d'une 


grande banque moderne, 


M Les heures d'affaires ont été prolongées à la BCN pour 


mieux servir sa clientèle, 


M La BCN possède 344 succursales, dont l'une est à 
quelques minutes de chez vous, 


Bi Pour mettre à votre service un personnel d'une grande 
compétence, la BCN poursuit sans relâche son pro- 
grammeetses cours de formationetde perfectionnement, 


M Par toute une série d'innovations, dont le compte 
d'épargne AVE, qui lui est exclusif, la BCN assure au 
public les plus grands avantages possibles, 


M La BCN rayonne à l'étranger. Elle possède une filiale à 
Paris et des correspondants partout au monde, 


M Quel que soit votre problème d'ordre pécuniaire, 
consultez votre ami-conseiller, le gérant de “votre” 


succursale BCN. 


Banque 
{sw I a] | | Canadienne 
Nationale 


Siège social: 
Place d'Armes, 
Montréal, 


St-Boniface, le 11 décembre 1968 


Livres recus à la Rédaction 


Henri Bosco: une poétique du mystère 
par Jean-Cléo Godin ; 


Jean-Cléo Godin, professeur au Département d'études frahçaises 
de la Faculté des lettres de l'Université de Montréal, vient de publier 
une intéressonte étude intitulée Henri Bosco: une poétique du mystère, 


Ce volume de la collection ‘’Littéroture’’ des Presses de l'Université 
de Montréal a été lancé récemment lors d'une réception donnée à 
l'Université. À cette occasion fut rappelé le 80e anniversaire d'Henri 
Bosco, né le 16 novembre 1888, à Avignon, Ecrivain très prolifique, 
ses oeuvres occupent une place importante dans la littérature française 
contemporaine et elles se rattachent tout particulièrement à celle de la 
Provence, Elles ont suscité un grond intérêt dans les milieux universi- 
taires parce qu'elles se prêtent bien à la critique thématique, et por 
ailleurs elles répondent admirablement au besoin du fantastique, au 
goût de l'irrationnel et de l'imaginaire qui caractérisent la jeune géné- 
ration, À cet égard, les livres de Bosco se rattachent plutôt à certains 
courants littéruires nordiques qu'à la tradition du roman français, Le 
mystère, affirme Bosco, est ‘’le personnage principal de tous mes romans", 
et Dieu, ‘le personnage omniprésent”, 


Le sens du mystère, perception primitive et recherche obscure de 
la divinité, détermine donc la structure même de l'oeuvre d'Henri Bosco 
Elle est une vaste réverie de la matière, toute entière sous le signe du 
paradis perdu, Ainsi, dans l'Ane Culotte, la belle aventure de l'enfant 
solitaire, née au contact de la terre, du ciel, de l'eau et des bêtes, dons 
ce paradis merveilleusement recréé par le vieux magicien Cyprien, tombe 
finolement sous l'emprise du mal qui est entré dans le monde, et l'inno- 
cence originelle ne se retrouve guère qu'au-delà d'une ascèse purifica- 
trice, L'ambivalence de sa rêverie et de sa tentative de communion avec 
le monde est celle de la terre elle-même: la terre, berceau et tombeau, 
par laquelle Bosco retrouve les mythes anciens, C'est pourquoi les figures 
de Déméter et de Perséphone surgissent alternativement dans l'oeuvre, 
et l'écrivain évoque, à sa propre manière, les mythes de Narcisse et de 
Lorelei, Peut-être l'oeuvre de Bosco retrouve-t-elle ainsi un certain 
souffle épique, chacun des récits se présentant comme le geste de l'hom- 
me en quête de bonheur, d'innocence et de rachat, En tout homme 
subsiste la nostalgie de ses origines heureuses, mais seul le poète en 
garde un souvenir angoissé, connaissant mieux la pesanteur de son 
corps et les élans de son coeur, Seul le poète, illuminé et divin — voire 
même halluciné -— est capable, dans sa réverie, d'atteindre aux profon- 
deurs du mythe, Seul aussi peut-il percevoir le mystère de l'homme. 


En consacrant à la ‘’poétique du mystère’ la première étude d'en- 
vergure portant sur l'oeuvre d'Henri Bosco, Jean-Cléo Godin a voulu 
mieux faire connaitre une oeuvre d'une qualité exceptionnelle, S'inspirant 
des méthodes proposées par Bachelard ou par Jean-Pierre Richard, 
l'auteur démontre la cohérence de cette oeuvre, toute imprégnée de 
sensibilité primitive, et la richesse du souffle poétique de ce romancier 
de Provence qui est l'un des plus grands poètes de notre temps. 

1968, Un volume de XII et 404 pages (5/2 x 82), broché, 
Prix: 56,25, 


Jean-Cléo est né en 1936 à Petit Rocher, N.-B, Après des études 
secondaires et collégiales au Collège Sainte-Marie à Montréal, il a 
préparé un B,A, au Boston College, En mai 1964, il obtenait à l'Uni- 
versité de Montréal une licence ès lettres, et après des études en 
France, soutenait sa thèse de doctorat à la Faculté des lettres de 
l'Université d'Aix-Marseille en mai 1966, Depuis le ler septembre 
1966, il est professeur assistant au Département d'études françaises de 
la Faculté des lettres de l'Université de Montréal. 


Le syndicalisme canadien 
UNE REEVALUATION 


Cet ouvrage, qui viant de paraitre aux Presses de l'Univorsité Laval, 

réunit les communications présentées lors du vingt-troisième congrès 

des Relations industrielles de l'Université Laval tenu à Québec les 
22 et 23 avril 1968, (6 x 9, 296 pages, 1968, broché, 55.00) 


Le syndicalisme ouvrier est sûrement une des institutions les plus 
importantes dans une civilisation industrielle et démocratique. En raison 
de la place qu'il occupe, du rôle qu'il joue et de l'influence qu'il exerce, 
personne ne peut rester indifférent à ce qui se passe dans le domaine 
syndical, 


S'il appartient exclusivement aux groupements syndicaux de dé- 
términer leurs politiques et leurs orientations, il n'en reste pas moins 
que tous —— et spécialement ceux qui sont mêlés aux problèmes de 
relations de travail —— ont l'obligation d'essayer de comprendre le syn- 
dicalisme dans un monde marqué par des transformations profondes, 


Sous le thème ‘Le syndicalisme canadien: une réévaluation”, 
les exposés et les commentaires que l'on trouvera dans le présent 
ouvrage veulent être un effort de réflexion sur le syndicalisme d'aujour- 
d'hui face aux transformations présentes et à celles qui se dessinent 
dans un avenir pas trop lointain, 


Sommaire 
Introduction, Gérard Dion 


1 — Les objectifs syndicaux traditionnels et la société nouvelle, Jean- 
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HORIZONTALEMENT VERTICALEMENT 
1—Incisions de la cornée. 1-Genre de composacées d'Eu- 
2—Rendras plus pur, — La rope. 


plus vile populace. 2—De l'Epire. — Entendre, 


. Duite — 


3-—Qui a un goût de pourri. 
— Article. 


4—Arbre de futaie, — Dont on! 


se sert ordinairement. 

S—Raide, — Caractère de l'al- 
phabet, 

6-——Enlevée, — 
France, — Saint. 

7--Opinion de ceux qui pen: 
sent que tout va au plus 
mal. 

8-Fera son testament. 

9—Celui qui monte une yole 
(plur), — Cerele, 

10—Parcourues des yeux, — 
Raÿon. — Ch, d'arr, sur 
la Drôme. 

11—Mesure chinoise, — Fiente 
des sangliers, 

12—Faute, — Bords, lisières. 


Fleuve de! 


3—Traites rudement, — Arti- 


cle, 

4—Ancien nom de l’hirondel- 
le (plur,) — Rivière de 
France, 

5—Tierce. — Verbe latin, — 


Sym. de l'or, 


| 6—Bord, — Se dit d'un hy- 


dravion qui se pose à la 
surface de l'eau. 
7—Figure en forme de T, — 
Délaissas. 
8-Qui a de gros os. — Saint. 
— Signifie égalité, 


9—Faire cas, — Terminaison. 
QE ici — Note, — Ron- 
gée. 


11=Canards du Nord, — Aro- 
matise avec de l'anis, 

12-—Diminutif de seuls, — Pe- 
tit cube. 
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Air — Estérlin. 


Speaker — Sein 


LA LIBERTE :ET «LB 'PRATRIOTE 


Wauchope 


Soirée de Noël 

La soirée annuelle de Noël, 
organisée par la Ligue des 
Femmes Catholiques, eut lieu 
le dimanche 1er décembre dans 
la salle paroissiale décorée de 
guirlandes, poinsetties, cloches 
et couronnes, 

Mme André Delmaire, direc- 

trice du comité de recrutement, 
était en charge du livre des 
invités, qui furent au nombre 
de 57, 
La soirée débuta par le jeu 
de cartes, dont les gagnants 
furent: MM, Cyrille Bouchard 
et Louis Palendat, Mmes Char: 
les Quennelle et JB, Claude, 
Suivit ensuite ane pièce pré- 
sentée par Mmes Francis Ber- 
nuy, André et Henri Delmaire, 
Paul Lenouail, Michel Quen- 
nelle, George Truman et C, 
Quennelle, M, l'abbé L, L'Heu- 
reux félicita les dames pour 
la présentation de cette pièce. 
A son tour, M, le curé monta 
sur la scène pour une imita- 
tion de George Goebbels, ce qui 
provoqua l'hilarité de l'assis- 
tance, 

Après un goûter préparé par 
les dames et des souhaits de 
Noël par la présidente, Mme 
A, Bélisle, il y eut présentation 
de cadeaux à M. l'abbé L'Heu- 
reux par Mme R. Lenouail, au 
nom des dames, et par M, A. 
Bélisle, au nom des marguil- 
liers; à Mlle Marguerite Quen:- 
nelle, sacristine, par Mme L. 
J, Sylvestre et à M. Maurice 
Quennelle, bedeau, par M, An- 
dré Delmaire. 

M, George Truman, marguil- 
lier, remercia les dames pour 
l'organisation de cette belle 
soirée récréative, et Mme L, 
Palendat, présidente du Con- 
seil de Redvers, remercia le 
Conseil de Wauchope pour son 
invitation à la soirée, Les da- 
mes échangèrent ensuite  ca- 
deaux et souhaits de Noël, puis 
M. l'abbé L'Heureux prit la 
parole pour rappeler à l'assis- 
tance de ne pas oublier la si- 
gnification de la fête de Noël 
qui est le mystère d'un Dieu 
fait homme. 

La soirée se termina par des 
chants de Noël avec M. Char- 
les Quennelle au piano et M. 
Francis Bernuy comme direc- 
teur, 
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Nos jeunes agriculteurs. Qui sont-ils ? 


OTTAWA -— D'où sortent 
nos jeunes agriculteurs? Qui 
risque du capital pour s'établir 
en agriculture où la concur. 
rence devient plus Intense, 

L'étude que vient de termi- 


Saint-lsidore de 
Bellevue 


?5e anniversaire 
de mariage 


Le 11 novembre, parents et 
amis se réunissaient À l'occa- 
sion du 25e anniversaire de 
mariage de M, et Mme Ray- 
mond Gaudet, Les célébrations 
débutèrent par une messe 
chantée par M. l'abbé Para. 
dis et durant laquelle M. et 
Mme Gaudet renouvelèrent 
leurs promesses de mariage. 

Tous se rendaient ensuite à 
la salle pour un banquet, On 
remarquait à la table d'hon- 
neus les parents de Mme Gau- 
det, M. et Mme rlervé Grenier, 
les enfants des jubilaires, Sr 
Dorraine, religieuse de la Pré- 
sentation de Marie, de Prince- 
Albert, M. et Mme Gérard Va: 
chon (Claudia), de Wakaw, 
Henriette, de Bellevue, M, et 
Mme Denis Vachon (Linda), 
de ‘Tisdale, Georgette, Edgar et 
Alphonse, de Bellevue (Phili- 
bert, étudiant à l'université 
d'Ottawa, ne put se rendre à 
la fête mais exprima son mes: 
sage de félicitations par télé 
phone), les garçons et demoi- 
selles d'honneur d'il y a 25 ans, 
accompagnés de leur épouse 
ou époux: MM. et Mmes Flo: 
rent Grenier, Edgar Topping, 
Gilbert et Conrad Gareau, 

M, Félix Pelletier, maître de 
cérémonies, égaya les invités 
par quelques anecdotes entre- 
mêlées de chants, On présenta 
aux héros du jour une table 
chromée et huit chaises, ainsi 
que plusieurs autres cadeaux. 

M. et Mme R, Gaudet surent 
remercier chaleureusement 
tous ceux et celles qui ont aidé 
à faire de ce jour un anniver- 
saire inoubliable, 

A l'heureux couple, tous sou: 
haitent une longue vie de joie, 
de santé et de bonheur, 


Et Don Quichotte... 
pensa .,, 

Un membre du Conseil sco- 
laire de la ville de Regina a 
déclaré la semaine dernière au 
cours d'une réunion de ce Con- 
seil qu'il s'opposait formelle 
ment à l'ouverture de classes 
de français dans les écoles de 
la ville, 

L'ACFC a répliqué immédia: 
tement à cette déclaration en 
la qualifiant d'irresponsable et 
irréaliste, Dans un communi- 
qué remis à la presse, l'ACFC 
rappelait que l'été dernier, 
97 familles des quartiers de 
Whitemore Park et de Hills 
dale Park de Regina avaient 
manifesté leur intérêt en vue 
d'inscrire leurs enfants à une 
classe de français de lère an: 
née, Ce projet n'a pu se réali- 
ser. (Extrait du communiqué) 

Que ce membre du Conseil 
scolaire ne veuille pas d'ensei- 
gnement en français pour ses 
enfants s'il en a, c'est son droit 
le plus strict, Mais, qu'il veuil- 
le, en exprimant son opinion 
et en exerçant ce droit, influen- 
cer les parents et les empé- 
cher de ne pas être de son avis, 
il exagère, Que ce conseiller 
sache qu'un Conseil scolaire 
est chargé uniquement de l'ad: 
ministration d'une ou de plu- 
sieurs écoles, et que sa juri- 
diction ne s'étend pas au do: 
maine de la pédagogie, domai- 
ne réservé tout naturellement 
aux pédagogues, 

Qu'il sache encore, que tout 
individu est absolument libre 
d'apprendre la langue de son 
choix et d'exercer ce droit 
quand il s'agit de l'éducation 
de ses enfants. Pourquoi ce 
conseiller aurait-il le droit de 
refuser l’enseignement en fran- 
çais? et que d'autres n'auraient 
pas ce droit d'exiger ou tout 
au moins de souhaiter un en: 
seignement en français pour 
leurs enfants? 

Ce conseiller semble avoir 
une conception bizarre de la 
liberté, des droits des citoyens 


Gravelbourg 


Réunion de la FFOF 

La réunion diocésaine de la 
FFCF fut convoquée afin d'é- 
tudier ensemble notre congrès 
de 1968 et en donner nos vraies 
impressions, Une quinzaine de 
dames, ainsi que l’aumônier 
diocésain, M, l'abbé R, Duchar- 
me, MM, les abbés À. Chabot, 
curé de Willow-Bunch, et M, 
Minne,. curé de Coderre et 
Courval, y assistaient, 

Après des réflexions sérieu- 
ses sur le congrès, nous pro: 
posons À nos sections d'inviter 
des conférenciers aux réunions 
mensuelles afin de nous ins- 
truire* sur différents sujets 
mais surtout sur nos adoles- 
cents puisque le thème de l'an: 
née est ‘Avec nos adolescents”, 

A propos de nos résolutions, 
nous recommandons fortement 
de les lire et de les étudier tout 
au cours de l’année et de les 
mettre en pratique. 

Nous avons un beau bulle 
Un, publié à Ferland, qui nous 
renseigne sur le travail de l'an- 
née aux niveaux diocésain et 
paroissial (à vous d'envoyer 
des nouvelles), Nous espérons 
chères dames que vous vous 
ferez un devoir de payer votre 
abonnement en 1969 afin que 
ce bullétin se continue, Il ne 
peut plus se donner gratuite: 
ment, 

Il fut décidé que le prochain 
congrès aurait lieu à Gravel. 
bourg en octobre 1969, 

La réunion se termina par 
un bon café et un goûter four. 
nis par Mme Paul Moquin et 
servis par Mme Laurent de 
Montigny, présidente locale, 


Chronique de CFRG 


(de disposer d'eux-mêmes à la 
rigueur)? Il est sans doute 
comme beaucoup de ses sem- 
blables qui proclament bien 
haut le droit à la liberté pour 
autant que cette liberté leur 
convienne,,. tout comme Ja 
vérité quand elle fait leur af- 
faire, La Liberté, disent ces 
gens, c'est la nôtre, et non la 
vôtre... contrairement à l'En- 
fer, qui n'est pas moi mais les 
autres. 

Proclamer.bien fort que l'on 
ne veut à aucun prix de l'en- 
seignement en français dans 
les écoles, alors que d'autres 
en ont manifesté le désir, cela 
veut dire qu'au nom de la Li- 
berté, vous apprendrez ce que 
je veux bien que l'on vous 
apprenne et non ce qu'en toute 
liberté vous désirez apprendre, 
Ce conselller s'insurge contre 
cètte initiative qui lui déplait, 
car on porte atteinte à sa Il: 
berté peu importe celle des au- 
tres. Choisissez ce que vous 
voulez pourvu que ce soit no: 
tre choix... dans le cas con- 
traire, À la manière de Don 
Quichotte, on part en guerre 
pour imposer sa liberté aux 
autres, Ce qu'il y a d'inquié- 
tant, c'est que ce Don Quichot- 
te de Regina ne s'en prend pas 
à des moulins à vent, En gé- 
néral, ce genre d'individus si- 
tôt confrontés avec d'autres 
conceptions de la Liberté que 
les leurs deviennent fous fu: 
rieux.., car, étant égoïstes de 
nature, ils ont naturellement 
mauvais caractère, Espérons, 
souhaitons que ce ne soit pas 
le cas pour notre conseiller 
scolaire, qu'il se contente, s'il 
ersiste dans son idée, de som- 

rer lentement dans une folie 
douce, tout simplement, 

M. M. 


Dr E.-J. Gaudet 
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MacKenzie 
Salon funéraire de Prince-Albert 
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Ici on parle français 
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(DALZIEL'S) 
Arrangements en Français, 
Anglais et Ukrainien 
H.2R, Boucher : D, J, MacLaurin 
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ner un économiste, M. R, T, 
Wiens, du bureau de Regina 
à la direction de l'économie 
rurale du ministère de l'Agri- 
culture du Canada, nous ap- 
porte quelques réponses, Ce 
chercheur vient de terminer 
une étude sur 28 jeunes agri- 
culteurs des régions de Rose- 
town et d'Elrose, en Saskatche- 
wan, Les résultats ont paru 
dans le numéro d'octobre de 
“L'Economie agricole au Ca- 
nada, 

Il constate que les jeunes 
agriculteurs comptent beau- 
coup sur l’aide de leur famil- 
le, généralement des parents, 
pour s'établir en agriculture, 
Ils obtiennent des garanties 
pour emprunter de l'argent, 
des machines de culture, des 
bâtiments pour loger leurs cé- 
réales et enfin l'appui que leur 
vaut Ja réputation de leur père 
lorsqu'ils recherchent du ter- 
rain à louer, 

Ces avantages sont presque 
nécessaires aujourd'hui pour 
se lancer en agriculture, vu 
l'accroissement considérable 
du capital nécessaire pour 
constituer une unité rentable 


Saint-Front 


Réunion 

L#s Daîhes de Ste:Anne tin- 
rent leur dernière réunion de 
l'année le 24 novembre chez 
Mme Catherine Dufault avec 
douze membres présents, 

On discuta de la construc- 
tion d'une cloison qui sépare- 
rait la cuisine de la nouvelle 
salle de bain au sous-s0l de 
l'église, Le jeu de salle de sé- 
jour rapporta la somme de 
$1.20, 

La prochaine réunion aura 
lieu le 26 janvier 1969 à la 
demeure de Mme Renée Mon- 
tes, 


Willow-Bunch 


Soirée de variétés 

Une soirée de variétés et de 
bingo, organisée par le Con- 
seil étudiant, eut lieu à l'audi- 
torium de l'école le 21 novem- 
bre, Félicitations aux heureux 
gagnants, spécialement À Mme 
Robert Durand, qui gagna un 
fauteuil berçant, donné par le 
Conseil étudiant, 

Assemblée des 
Chevaliers de Colomb 

Lors de l'assemblée des Che- 
valiers de Colomb du 13 no- 
vembre eurent lieu les élec- 
tions des officiers qui donnè- 


rent les résultats suivants: 
grand chevalier, M. Robert 
Gosselin; député d'Etat, M, 


André O'Reilly; chancelier, M. 
W,.Laurien Mondor; secrétai- 
re-financier, M, Philippe Cayer; 
avocat, M. Richard Cayer; gar- 
de intérieur, M, Ernest Syl- 
vestre; garde extérieur, M, Gé- 
rard Cayer; trésorier, M. F, 
Therrien; conseillers, MM, Léo- 
nard Bourdages, Howard Weal 
et Albert Mainil; publicité, M. 
Ronald Cayer; lecteur, M, Mar- 
cel Dionne, 
Malndes 

M. JD, Drouin et Mme Paul- 
Emile Piché sont de retour de 
l'hôpital de Moose Jaw, 

Condoléances 

Sincères condoléances aux 
familles Lapaire à l'occasion 
du décès accidentel de M, et 
Mme Jean-Louis Lapaire, 


de production, qui comprend 
souvent six ou sept quarts de 
section, 

Beaucoup de ces jeunes agri- 
culteurs avaient en outre d'au- 
tres personnes de leur parenté 
qui possédaient le lopin de ter. 
re désiré ou qui en avaient 
cessé l'exploitation, Ils louaient 
ou achetaient souvent le ter. 
rain de ces personnes apparen- 
tées à des prix préférentiels 
ou encore ils en obtenaient des 
contrats de location, 

Quelques-uns obtenaient un 
APR de revenu en tra- 
vaillant pour ces parents ou 
à l'extérieur de l'exploitation, 
Quelques-uns habitaient chez 
leurs parents pendant qu'ils 
établissaient leur propre ex- 
ploitation, 

Le crédit offert par l'Etat 
est très populaire, On offre la 
terre tamiNale comme garan- 
tie pour obtenir un prét des- 
tiné aux améliorations agri- 
coles, 


La plupart des jeunes agri 
culteurs de la région en ques: 
tion prenaient à loyer une pr'o 
portion plus forte de terre que 
les agriculteurs établis depuis 
longtemps, 

D'après M, Wiens, quelques 
uns des jeunes agriculteurs 
devront emprunter à long ler 
me une somme considérable 
pour acheter une partie au ter 
rain qu'ils ont loué, L'enquête 
a aussi démontré que le ni 
veau d'instruction des jeunes 
agriculteurs s'élève et il sem- 
ble qu'il continuera à s'élever 
à mesure que s'accroitra le be- 
soin de connaissances techni- 
ques en agriculture, Quelques 
agriculteurs retournent à l'é- 
cole pour parfaire leur instruc- 
tion après avoir constitué leur 
exploitation, 

Les résultats de l'enquête 
effectuée dans cette région de 
la Saskatchewan ne révèlent 
pas nécessairement des tendan- 
ces générales, 
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LES CHEVALIERS DE COLOMB 


Conseil Langevin no 4280 
Regina, Saskatchewan 


À tous les membres et amis 
du Conseil Langevin des Chevaliers 
de Colomb de Regina 
de la part du Grand Chevalier 


et des membres de l'Exécutif 


Meilleurs Voeux 


de Joyeux Noel 
et de Bonne, Heureuse 
et Sainte Année 
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A tous nos fidèles auditeurs, 


commanditaires et bienfaiteurs 


Que la paix et la joie de Noël 


durant toute la NOUVELLE ANNÉE 


soient votre partage 
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Les directeurs et le personnel de la 
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LA: LIBERTE ET LE ‘PATRIOTE 


St-Bonitace, le 11 décembre 1968 


Texte de l'allocution prononcée par l'honorable Gérard Pelletier, 
Secrétaire d'Etat du Canada 
au Congrès-Rallye des Franco-Manitobains 


(N.D.LR.: Les sous-titres sont 
de la Rédaction), 


I1 m'a été donné, ces derniers 
temps, de parcourir notre vaste 
pays dans toutes les directions 
et de rencontrer des conci- 
toyens de toutes origines. Des 
séjours prolongés dans des 
lieux éloignés des grands cen- 
tres, des conversations nom- 
breuses avec les représentants 
de communautés abandonnées 
à leur propre sort, des discus- 
sions engageantes à mon bu: 
reau avec les animateurs de 
sociétés dites nationales m'ont 
amené à mieux comprendre la 
détermination légitime de tous 
ces Canadiens francophones de 
s'intégrer à l'ensemble du pays, 
Dans toutes ces rencontres hu: 
maines, j'ai senti une telle foi 
on l'avenir d'un Canada ‘'réu- 
ni” que je me suis moi-même 
voué avec une confiance nou- 
velle, à la tâche que l'on m'a 
confiée de coordonner tous nos 
efforts vers cet objectif: re: 
donner droit de cité, droit réel 
et vécu, à nos deux majorités 
linguistiques et les rendre, quel 
que soit le lieu géographique 
qu'elles habitent, conscientes 
de leurs virtualités en leur per. 
mettant d'établir, dans votre 
cas, des liens permanents et de 
plus en plus intimes avec le 
monde francophone, 

J'ai entendu beaucoup de 
plaintes fondées, beaucoup de 
revendications parfaitement 
justifiées, et j'ai surtout retenu 
les suggestions positives que 
l'on m'a faites, parce que c'est 
la l'élément capital qui nous 
permettra de ne plus piétiner 
sur place, 

Je veux le dire tout de suite 
très clairement: ce n'est pas 
moi, ce n'est pas nous, gouver: 
nements, hommes politiques, 
qui inaugurons ce soir une po- 
litique, C'est vous qui l'avez 
inaugurée voici très longtemps 
en décidant de vivre ici en 
français et ce sont les pouvoirs 
publics qui vous rejoignent au- 
jourd'hui avec beaucoup de re- 
tard mais aussi avec beaucoup 
de résolution et de bonne vo: 
Jonté, 


Le Canada est riche de deux 
majorités linguistiques 


J'ai été frappé par la qualité 
et la quantité des associations 
vouées à la vie française pres. 
que partout au Canada, j'ai été 
touché par la gratuité des dé- 
vouements passés, présents et 
déjà engagés pour l'avenir, 
Tant d'efforts, tant de généro- 
sité, tant de conviction ne peu- 
vent qu'aboutir à des résultats 
concrets. E* c'est parce que je 
partage voire foi en un Cana: 
da “réuni” que je suis parmi 
vous ce soir, Vous de Winni- 
peg, vous de Saint-Boniface, 
vous de Saint-Pierre, vous de 
Sainte - Anne-des-Chênes, vous 
de Notre - Dame - de - Lourdes, 
vous de Saint-François-Xavier, 
vous de Saint-Jean. Baptiste 
vous m'avez confirmé, si be- 
soin en était, qu'au Canada, 
deux peuples ont besoin l'un 
de l'autre, Si vous n'existiez 
pas, le Canada serait autre ou 
ne serait peut-être pas, 

Vous saisissez déjà le fond 
de ma pensée: le Canada est 
riche de deux majorités, l'une 
anglophone, l'autre franco- 
phone. Ces deux majorités ont 
essaimé dans tous les coins du 
pays et c'est à des membres 
de l'une de ces majorités que 
je m'adresse en ce moment, Le 
fait que vous soyez ici englo- 
bés par l’autre majorité, celle- 
ci plus rassemblée en cette par- 
tie du pays, ne change pas la 
nature du phénomène social 


global, Tout au contraire, Il 
établit clairement que chaque 
majorité se regroupe au-delà 
des distances, 

Devant votre détermination 
à participer à l'oeuvre de re- 
groupement spirituel des ma- 
jorités, le gouvernement cana- 
dien a décidé d'offrir des ca- 
dres juridiques à l'intérieur 
desquels votre action sera plus 
ouverte, et de créer des orga- 
nismes qui vous aideront à co- 
ordonner votre activité, sinon 
à la susciter, 


Une politique linguistique 
à partir des faits 


Vous le savez très bien: trop 
de gouvernements, dans le pas- 
sé, se sont satisfaits de politi- 
ques vagues et générales qui 
permettaient tout autant d'élu- 
der les questions que de s'y at- 
taquer, Dans le domaine de la 
culture et de la langue, plus 
précisément, grâce à ces géné- 
ralités, on s'est comporté trop 
longtemps comme s'il n'exis- 
tait qu'une tradition, comme si 
le pays était unilingue, La vé- 
rité étant autre, nous devons 
façonner notre politique à par- 
tir des faits ou risquer que les 
bouleversements sociaux ne 
changent la nature même de 
notre société politique, 

En vous parlant ainsi, en fal- 
sant allusion aux deux majori- 
tés du pays, je n'oublie pas les 
autres groupes que l'on est 
convenu d'appeler les minori- 
tés ethniques, On ne peut igno- 
rer un élément aussi important 
de la nation canadienne, Dès 
que nous aurons reçu le rap- 
port que la Commission royale 
d'enquête sur le Bilinguisme et 
le Biculturalisme prépare en 
un volume qui leur sera consa- 
cré, nous étudierons leur situa- 
tion et promettons notre appui 
le plus entier à l'amélioration 
de leur sort, 

Puisque nous sommes réunis 
ici ce soir pour considérer vos 
aspirations de Franco-manito- 
bains, c'est-à-dire de gens qui 
font partie de l'une des deux 
majorités officielles, la majo- 
rité francophone, je me limite. 
rai à cet aspect de notre vie 
sociale, 


Une législation qui reconnait 
des droits fondamentaux 


11 y a quelques années, le 
gouvernement, reconnaissant 
que le caractère bilingue du 
pays tenait plus de l'intention 
que de la réalité, instituait, 
pour mieux s'engager ensuite 
dans des réalisations appro- 
priées, cette commission d'en- 
quête sur le bilinguisme, Nous 
avons en main depuis quelque 
temps seulement son premier 
rapport et l'engrenage des réa- 
lisations est déjà en mouve- 
ment, Nous avons en effet pré- 
senté un projet de loi qui ga- 
rantira, lorsque le Parlement 
l'aura voté, l'égalité de statut 
aux deux langues officielles, 
l'anglais et le français, 

Cette égalité, dans l'état ac- 
tuel de notre législation, et sur- 
tout dans la situation présente 
de nos organismes gouverne- 
mentaux à travers le pays, 
reste trop souvent lettre morte, 
Nous avons pris les moyens, 
non seulement de changer la 
face des choses, mais surtout 
de changer en profondeur cet 
état de choses, Parce que nous 
voulions nous assurer que les 
faits seraient conformes aux 
droits, nous avons entrepris de 
sanctionner les droits par une 
législation appropriée, 

Par cette loi des langues offi- 
cielles le gouvernement s'en- 
gage à faire respecter, partout 
où l'une des deux majorités se 


re 


trouve regroupée en une com- 
munauté viable, le droit de 
s'exprimer dans sa langue au- 
près de tous les organismes 
publics fédéraux, Dans la me- 
sure de la coopération offerte 
par les provinces, nous cher- 
cherons également avec elles à 
faire étendre ce droit à tous les 
organismes gouvernementaux, 
si bien qu'il sera possible, dans 
ces communautés officielles, 
d'être servi dans sa langue aux 
divers échelons de l'adminis- 
tration et d'être éduqué dans 
sa langue. 

Pourquoi en sommes - nous 
venus à ces conclusions? En 
reconnaissance des droits fon- 
damentaux de deux commu- 
nautés qui existent à l'échelle 
du pays, Laissons parler les 
chiffres, L'anglais est la Jan- 
gue maternelle de 5845 pour 
cent de notre population et le 
français est parlé à ce titre par 
28.09 pour cent, Nous ne bri- 
mons aucun des autres grou- 
pes puisqu'ils sont nombreux 
à se partager les 13.45 pour 
cent qui restent, De ces grou 
pes, le plus important est celui 
de la langue allemande qui at 
teint 3.09 pour cent, suivi par 
ceux de langue ukrainienne 
dans une proportion de 1,98 
pour cent, de langue italienne 
dans une proportion de 1.86 
pour cent, 


La promotion des 
communautés de langue 


Notre gouvernement, le Pre- 
mier Ministre l'a encore répété 
à la Conférence de l'Année In- 
ternationale des Droits de 
l'Homme, est d'abord attaché à 
la promotion des droits de la 
personne, au respect des droits 
de l'individu, Mais ce même 
gouvernement ne peut faire 
abstraction des communautés 
au sein desquelles ces person- 
nes évoluent, Une fois que sont 
garantis les droits individuels, 
le gouvernement a également 
la tâche d'assurer le développe: 
ment progressif des commu- 
nautés qui constituent notre s0- 
ciété politique, Parmi ces com: 
munautés, les plus fortes, les 
plus vives, les plus engagées 
dans le quotidien, les plus na- 
turelles sont les communautés 
de langue, C'est par elles que 
s'opèrent les regroupements, 
c'est en elles que naissent et 
c'est par elles que s'expriment 
toutes les formes culturelles à 
quelques exceptions près, c'est 
en elles que prend source la vie 
de la société organisée, 

Plusieurs pays ont vu le jour 
grâce à une seule communau- 
té linguistique, Un plus grand 
nombre cependant existent au- 
jourd'hui grâce à la commu: 
nauté d'intérêts politiques que 
l'on a pu développer au sein 
de communautés linguistiques 
différentes, Les Etats, nés de 
cette cohésion politique, ont 
pour tâche capitale d'assurer, 
au risque de disparaître, la via- 
bilité de leurs communautés 
constituantes, Tâche qui n'est 
pas toujours facile puisqu'il 
faut, d'une part, éduquer à la 
tolérance et, d'autre part, con- 
tenir dés fanatismes destruc- 
teurs de toutes relations hu: 
maines harmonieuses, 


Une transformation des 
mentalités est nécessaire 


Nous ne nous faisons pas 
d'illusion et savons que même 
si le public a des raisons de 
comprendre notre politique du 
bilinguisme il a aussi des sen- 
timents qui l'éloignent du ral- 
sonnement à froid, Il ne faudra 
jamais croire que parce qu'une 
loi a été votée, le serait-elle à 
l'unanimité du Parlement, tou- 


Faut-il abattre les clochers ? 


(Suite de la deuxième page) 
SE D th fé 


pure commodité? Justement 
non, Le vrai sens des lieux et 
objets sacrés, c'est de signifier 
jusque dans ces humbles cho- 
ses que sont la pierre et la 
brique une référence spéciale 
à Dieu, une participation au 
culte chrétien, Des édifices 
neutres, anonymes, à tout usa- 
ge ne correspondent pas à la 
célébration: Ils sont littérale. 
ment “insignifiants”, ils n'ont 
pas de sens. En ce sens il n'est 
pas vrai “qu'il n'y a plus be- 
soin de clocher qui pointe haut 
dans le ciel”, Il est assez cu- 
rieux qu'après cela l'auteur de 
l'article plaide pour des édifi- 
ces pieux adaptés au culte: 
l'adaptation, si elle est bien 
comprise et réalisée à fond, fie 
nit par la consécration, Un édi- 
fice bien adapté est réservé À 
la fonction pour laquelle il est 
construit, Or, “éserver une cho» 
se au culte divin, c'est précisé. 
ment la consacrer, La béné- 
diction du prêtre à ce moment 
ne veut rien dire d'autre: elle 
déclare, au nom de l'Eglise, 
que désormais tel ou tel objet 
est soustrait à son usage pro- 
fane pour être affecté au culte 
de Dieu, 
Le sacré et le profane 

Est.ce à dire qu'aux yeux de 
l'Eglise n'ait de valeur et ne 
compte que le sacré, le pro- 
fane étant compartimenté de 
l'autre côté, domaine négligea- 
ble sinon méprisable, Voilà ce 
que semble affirmer le profes: 
seur Flamand, Si c'est bien sa 
pensée, je me demande si nous 
parlons encore la même lan: 
gue, J'ai toujours appris et 
compris le contraire, L'Eglise 
rejette toute forme de dualis- 
me manichéen, Tous ceux qui 
l'accusent d'enseigner, de fo- 
menter ou de pratiquer le du- 
lisme devraient bien une fois 
pour toutes écouter la voix au- 
thentique de l'Eglise, Que des 
chrétiens, ecclésiastiques où 


non, aient compris autrement 
ou autre chose, c'est un fait, 
mais il prouve seulement que 
la voix de l'Eglise peut être 
mal comprise, L'Eglise sait 
que le profane est foncière- 
ment bon, pour autant qu'il 
vient et conduit à Dieu, Elle 
révère et aime l'humain, Elle 
veut que nous menions une vie 
pleinement humaine, La voen- 
tion divine qu'elle nous recon: 
naît ne déshumanise pas, Elle 
sait que l'Esprit-Saint rend le 
coeur humain capable d'un 
amour vraiment divin (malgré 
l'interrogation de M. Flamand) 
il n'éteint pas, il ennoblit l'a. 
mour proprement humain, 
Bref, tout ce qui s'appelle pro- 
fane, l'Eglise le trouve bon, 
sauf ce que le péché y intro- 
duit de contamination, L'Egli- 
se n'a jamais pensé nécessaire 
de consacrer une chose pour 
qu'elle soit bonne, ce qui re- 
viendrait à dire que le profane 
est mauvais, Maintenant atten- 
tion de ne pas verser dans l'au- 
tre extrême: parce que le pro- 
fane est bon, refuser le sacré, 
Car alors autant refuser toute 
religion, M, Flamand dit ex: 
cellement que reconnaitre con. 
sciemment que le monde vient 
de Dieu, c'est rendre homma- 
ge au Créateur, Voilà bien l'ac- 
te fondamental ue religion, Le 
Christ nous fait l'honneur de 
joindre notre religion à la sien: 
ne par la liturgie de son Egli- 
se, dont le centre est l'Eucha- 
ristie, Par cette Voie, toute no- 
tre vie profane rend homma: 
ge au Père, elle monte vers 
Lui par la trame du culte et 
du sacré institué par le Christ 
et développé par l'Eglise, Nous 
voilà loin de tout comparti. 
mentage, Toutes les valeurs 
sont respectées dans une inté- 
gration qui les achemine vers 
leur achèvement: Dieu, 


Que conclure? Si le renoue 
vellement du christianisme 
sous couleur de sécularisation 
doit aller dans le sens d'une 


disparition du culte extérieur 
et se diriger vers une religion 
presque exclusivernent  inté- 
rieure, il nous semble alors 
qu'on va à l'encontre de la loi 
de l'incarnation, poursuivie et 
étendue dans l'Eglise et les sa- 
crements, Dans la mesure où 
les conclusions de M, Flamand 
reposent sur ces prémisses, 
nous les croyons sans fonde: 
ments solides, Est.ce dire que 
ses suggestions soient dépour- 
vues de mérites pour d'autres 
considérants? Nous ne le pen- 
sons pas, mais ce n'est pas le 
temps d'examiner res points, 


Nous tomhons blen d'accord 
sur l'appel final à la pauvreté 
qui convient aux disciples de 
Jésus-Christ, Nous avons be: 
soin d'entendre cette invita- 
tion; il faut savoir la regarder 
en face, Le réalisme doit sa- 
voir renoncer à la magie et au 
prestige de la richesse; il doit 
aussi refuser de jouer à l'ange: 
une vie normalement humaine 
ne se passe pas de gite et de 
couvert, ni de beauté gratuite 
et parfois même somptueuse, 
Il faut être prêt À tout aban- 
donner, sauf JésusChrist, 
Combien vrai, Cela n'empêche 
pas qu'être forcé de tout aban- 
donner, sauf le Christ, peut 
constituer un état de violence 
inhumaine, car le Christ a vou- 
lu que l'humain serve norma- 
lement À nous conduire à lui, 
Or l'humain comprend aussi 
bien le pain quotidien de la 
table de cuisine (le profane) 
que le pain sacramentel de l'au- 
tel (le sacré), Les deux ne s'ex- 
cluent pas, ne se confondent 
pas non plus; ils s'articulent 
et concourent, à des ordres dif- 
férents, pour nous conduire au 
Christ Seigneur qui est au-des- 
sus de tout et meilleur que 
A À le reste, même le plus sa- 
cré, 


dacques Gervais, OML.L 


(Paru dans ‘Le Droit” 
d'Ottawa, le 2 décembre 1968) 


te opposition se sera évanouie 
comme par enchantement, 
C'est à une oeuvre d'éducation 
permanente que nos anima: 
teurs sociaux s'adonneront, Ils 
seront sur place constamment 
pour vous aider, vous franco- 
phones du Manitoba, pour ai: 
der ailleurs les anglophones 
des cantons de l'Est du Québec, 
par exemple, mais aussi pour 
améliorer le climat, mais sur: 
tout, dirali.-je, pour éclairer l'o- 
pinion publique, 

Nous en sommes venus à la 
conclusion paradoxale que c'est 
d'abord auprès de la plus forte 
majorité de chaque province 
qu'il nous faut multiplier nos 
interventions pour permettre À 
l'autre majorité de s'imposer, 
Nous risquerions de donner 
naissance à des conflits perma- 
nents et à de véritables ghettos 
culturels si nous nous avisions 
qu'il suffit de décréter l'inté. 
gration de l'une des majorités 
officielles à la communauté 
politique de l'autre majorité 
sans chercher tout à la fois à 
gagner à la tolérance, à la co- 
opération, à la raison le groupe 
établi en force, fût-il franco- 
phone ou anglophone, Pour 
éclairer l'opinion publique nous 
aurons recours aux méthodes 
éprouvées des sciences de l'é- 
ducation, Elles nous permet. 
tront d'arriver sans trop de 
heurts à ce degré de civilisa- 
tion où les groupes ne tentent 
plus d'imposer leurs vues par 
la force du nombre, 


Le recours À l'animation 
sociale 


L'animation sociale est un 
premier volet de notre politi- 
que du bilinguisme dans des 
régions comme la vôtre. Si 
nous avons reconnu que le bi: 
linguisme est essentiel à la vie 
canadienne il nous reste à re- 
connaître que plusieurs grou- 
pes de nos deux communautés 
officielles n'ont pas reçu des 
pouvoirs publics toute l'aide 
nécessaire au maintien d'une 
culture, encore moins au dé. 
veloppement de cette culture, 
Le bilinguisme sera éphémère 
s'il ne repose pas sur des bases 
culturelles qui nous imprè- 
gnent de tradition et nous don- 
nent le sens de l'évolution, S'il 
est vrai que le Canada ne con: 
servera son identité politique 
distincte, son indépendance ac- 
tuelle qu'en assurant la vie au 
bilinguisme, il importe au plus 
haut point de faire en sorte 
que les deux cultures officiel. 
les soient vivantes là où sont 
regroupés les membres de nos 
majorités. Il ne s'agit dès lors 
plus de conserver nos commu: 
nautés distinctes comme des 
résidus folkloriques mais bien 
comme des bases de cohésion 
politique, Nous sommes réso- 
lus à intervenir là où notre 
aide s'avérera nécessaire à l'é- 
panouissement culturel des 
groupes isolés des foyers natu- 
rels, des sources d'où jaillis- 
sent les grands courants de 
l'humanité, 

Nous n'hésitons à avancer 
que dans plusieurs milieux, 
milieux que des lois scolaires 
discriminatoires ont rendu vic- 
times d'un isolement prolongé, 
notre action prochaine apparaî- 
tra comme une vivante ré- 
Jonse, quoique tardive, de la 
Lt pe sociale, Nous devons au- 
jourd'hui nous ingénier à sup- 
pléer par des activités socio. 
culturelles ce qui a manqué à 
l'enseignement primaire ou se- 
condaire, 


Là pour aider et non 
pour remplacer 


Notre action se voudra sup- 
plétive, précisément parce que 
nous savons que vous êtes déjà 
organisés en associations cul- 
turelles de toutes sortes, et de 
plus parce que nous croyons 
fermement que l'action effi- 
‘ace, et profonde, c'est vous et 
vous seuls qui pouvez la con- 
duire, L'animation sociale peut 
bien servir de moteur d'accélé. 
ration mais elle ne saurait se 
substituer à l'initiative de la 
population concernée, Nous se- 
rons parmi vous, si vous 
nous Invitez, prêts à vous 
prêter main-forte dans les ca- 
dres que vous vous serez don- 
nés, Ce n'est pas nous qui vous 
fabriquerons de loin et de tou- 
tes pièces des cadres artificiels. 
Ces cadres, d'ailleurs, vous les 
avez déjà, Vous voulez les étof- 
fer, les remplumer, leur insuf- 
fler quelques courants de ra- 
jeunissement, Nous savons 
d'expérience et vous nous l'a- 
vez dit que vos associations, du 
fait de leur existence en mi- 
lieux défavorisés, acquièrent 
rarement le dynamisme voulu 
quand elles sont laissées À 
ellesgmêmes, À leurs propres 
ressources, à leurs minces res- 
sources financières, 


Le Canada na le devoir d'aider 
ses francophones 


Je sais que vous ne vous at- 
tendez pas À ce que le Secré- 
taire d'Etat soit l'homme du 
oui inconditionnel à toutes vos 
requêtes, Trop de facteurs sont 
à considérer dont le premier 
est l'ordre prioritaire à établir 
en fonction des besoins et aus- 
si des moyens, La bonne vo- 
lonté des pouvoirs publics ne 
vous fera pas défaut, leur sym- 
pathie attentive vous est ac. 
quise, leur aide sera généreuse 
avec discernement, 

Parce que le Canada a be- 
soin de tous ses francophones, 
le gouvernement fédéral entre- 
prend de les aider à vivre, à 
s'épanouir et cela au bénéfice 
de l'ensemble du pays, Il ne 
faudrait pas que vous accep- 
tiez cette offre de collaboration 
comme un don, il ne faudrait 
surtout pas que s'établissent 
entre nous des relations de 
bienfaiteurs à protégés. Ce se- 
rait fausser gravement la na: 


ture des rapports gi nous 
inaugurons ce soir, Si le gou- 
vernement canadien subven- 
tionne l'une ou l'autre de vos 
associations, c'est qu'il obéit À 
un devoir public, Aucun gou- 
vernement n'a le droit de s'a- 
donner à des générosités gra- 
tuites, Le gouvernement c'est 
vous, Vous nous avez élus pour 
gérer vos propres biens et si ce 
gouvernement vous en redis- 
tribue, ce ne peut être que 
pour répondre à des fins d'in- 
térêt général, Je sais que c'est 
en toute fierté que vous nous 
accueuillez ce soir, parce que 
vous avez des raisons d'être 


fiers, Personne n'est ici pour 
faire l'aumône À personne, 
Nous sommes réunis pour 


nous donner la main dans un 
désir de coopération, Le gou- 
vernement vous demande de 
continuer À collaborer À une 
oeuvre ,commune: l'existence 
politique du Canada, Vous êtes 
des francophones que les ha: 
sards de l'histoire ont dissémi- 
nés physiquement mails qu'une 
détermination commune a 
maintenus spirituellement rat: 
tachés aux sources De ce fait, 
dont vous êtes chaque jour 
plus conscients, vous avez r'as- 
semblé le Canada. De ce fait, 
vous avez mérité de vos conci- 
toyens, Pour ce fait, vous avez 
vécu de sacrifices, d'expé- 
dients, de peine ét de misère, Il 
n'est que te que vous viviez 
aujourd'hui comme tous les 
membres de nos deux maljori- 
tés, Ce n'est pas une question 
de récompense mais de rétribu- 
tion et de peréquation, 


La contribution du gouverne- 
ment, je le signalais tout à 
l'heure en filigrane, n'a pas 
pa but de vous relancer dans 
a poursuite d’un folklore pit- 
toresque, sans antennes dé- 
ployées vers les réalités con- 
temporaines, Le seul folklore 
qui vaille, qui tienne, vit de 
son propre svuffle, Nous som- 
mes sensibles à ses charmes et 
désirons sa perpétuité mais non 
plus aux dépens de la vie mo: 
derne, Nous n'avons pas l'in- 
tention de nous y arrêter, pré- 
cisément parce qu'ensemble 
nous avons besoin d'avancer, 
de prendre place dans le monde 
moderne, Notre but commun, 
notre oeuvre commune sera le 
rattachement de tous les mem- 
bres de nos communautés offi- 
cielles à l'univers francophone, 
d'une part, anglophone, d'autre 
part, assurés que nous som- 
mes, en agissant ainsi, de réu- 
nir le Canada, 


Les Manitobains francophones 
ont le droit et le devoir de 
vivre d'une vie française 

Vous, Manitobains franco: 
phones, avez le droit et le de: 
voir, dans votre vie française, 
de vivre à la même heure que 
vos frères du Québec, de vos 
parents d'Europe, de vivre en 
communion constante avec eux 
tous, C'est À nous maintenant 
de franchir les distances jus: 
qu'à vous, Les liens que vous 
devez établir avec l'univers 
francophone ne doivent plus 
être sporadiques mais continus 
et permanents, Il faut vous 
donner les moyens de vous rap- 
procher du Québec, des autres 
groupes français du Canada, de 
la France ellemème, de la Bel: 
gique, de la Suisse, et de tant 
d'autres pays qui partagent 
votre langue, 

Une action planifiée 
et immédiate 

Il est inconcevable que le 
Québec puisse vivre culturelle 
ment sans instituer avec la 
France des courants d'échanges 
intensifs, permanents, progres 
sifs, Il nous parait indispensa- 
ble de trouver le moyen de 
vous rattacher de façon orga- 
nique à cette communauté spl: 
rituelle francophone, Vous com: 
prenez dès lors que la voie 
dans laquelle nous nous enga- 
gerons ensemble n'est pas celle 
de l'expédient, De vagues sub: 
ventions, versées au hasard, 
nous éloigneralient de notre but, 
de notre voie, Ensemble, nous 
devons planifier, Ensemble et 
tout de suite nous devons met: 
tre sur pied un organisme ré- 
gional conjoint qui verra à 
l'emploi le plus fructueux de 
nos ressources, qui préparera 
l'avenir, qui établira le réseau 
nécessaire de communications 
avec la francophonie tout en. 
tière, Nous ne visons pas des 
buts immédiats mais notre ac- 
tion sera immédiate, Nous som: 
mes venus vous voir à cette 
fin, 

Le Secrétariat d'Etat sera, 
pour le gouvernement fédéral, 
votre interlocuteur, Nous som: 
mes à créer des services qui 
iront même au devant de vous 
parce que, dans leur tâche de 
coordination à l'échelle natio- 
nale de l'activité auprès des 
groupes officiels isolés, ils se- 
ront en mesure de vous propo- 
ser des actions communes à 
plusieurs régions, De plus, nous 
allons mettre sur pied un éen- 
tre de recherche affecté spécia- 
lement aux problèmes qui vous 
assaillent depuis des décennies, 


* * * 


presque depuis vos migrations 
en ces lieux, Ce centre consti 
tuera une source de renselgne- 
ments, sera une source d'idées 
nouvelles, 


Les autres ethnies auront 
leur tour 

Des populations autres que 
britanniques et françaises ont 
également immigré dans l'Ou- 
est et, je le répète À leur inten- 
tion, le gouvernement fédéral 
n'entend pas, en se préoccu- 
pant des majorités officielles, 
délaisser les minorités qui oeu- 
vrent aussi à l'enrichissement 
culturel du Canada, Comme 
nous l'avons fait dans les pre- 
miers cas, nous attendons 
quant à elles le rapport de la 
Commission royale d'enquête 
sur le bilinguisme et le bicul- 
turalisme, J'aimerais qu'elles 
sachent tout de suite que le 
gouvernement, dans l'applica- 
tion des mesures proposées, ne 
saurait se départir de ses prin- 
cipes de base qui lui font d'a- 
bord respecter les droits de la 
personne, les droits des indivi. 
dus, Nous ne les oublions pas. 
Le Canada, dans un monde où 
tous les pays engagent la con- 
versation quotidiennement, où 
tous les pays s'engagent à des 
échanges croissants, ne peut 
pas se désintéresser de l'apport 
que constitue la connaissance 
de tant de langues étrangères, 
la participation vécue à tant de 
cultures étrangères. 


Conclusion 
Avec vous, Franco -manlito- 
bains, nous sommes venus 
nouer de nouvelles relations, 


peut-être les premières; nous 
sommes venus sur place de 
facon à ce que nos rapports 
soient vraiment humains et ne 
soient plus confiés à la séche- 
resse du papier, Nous sommes 
ici pour jeter les bases de l’ani- 
mation socio-culturelle qui s'im- 
pose dans les différents dis- 
tricts bilingues, Nous sommes 
ici pour discuter avec vous 
d'un programme rationnel de 
subventions, Nous sommes sur- 
tout venus pour vous dire que 
nous admirons votre détermi- 
nation à demeurer francopho- 
nes, qu'en cela vous avez aidé 
le Canada tout entier et que 
celui-ci aujourd'hui vous re- 
tourne son aide en vous don: 
nant les moyens de ne plus pen- 
ser à survivre mails À vous 
épanouir dans des cadres fran- 
cophones et canadiens, Car 
c'est de vous, en dernière ana: 
lvyse, que dépend l'issue de 
cette entreprise commune, 


Allocution de M. Philippe Bourdon, 
consul de France, 
au Congrès Franco- Manitobain 


C'est en toute simplicité, 
sans fatuité que je réponds, 
M. le Président, à votre invita- 
tion d'apporter, ici, ce soir, un 
message d'amitié de la France, 

A l'âge de l'image idolâtri. 
que dans lequel nous vivons, 
il est souvent bien difficile de 
concevoir l'amitié, Nous cons- 
tatons tous les jours, avec 
consternation si nous sommes 
sincères, que ces images que 
l'on nous crée par la figura- 
tion, la parole, l'écrit, images 
fastes ou néfastes, tantôt sur 
une philosophie ou une politi. 
que tantôt sur des hommes, 
tarissent la faculté de raison- 
nement, 

Ce n'est que si 
sons cette voie À rebours de 
la marche civilisatrice que 
nous pouvons comprendre que 
l'amitié est le fruit de la con. 
ception intellectuelle enrichie 
des sentiments de générosité 
et de bienveillance, c'est vrai 


nous refu- 


de l'amitié entre les peuples et 
notamment entre votre pays 
et le mien, 

Amitié riche qui repose d'a- 
bord sur vous, Canadiens de 
même souche et de même lan: 
gue que nous, il n'y a là rien 
d'anormal ni de condamnable, 
et qui, à travers vous, atteint 
les Canadiens issus du peuple 
britannique pour lequel nous 
avons respect et admiration, 

Nous sommes heureux de 
pouvoir, lorsque vous nous le 
demandez, vous rendre un peu 
de l'aide que Vous avez appor- 
tée au maintien de la langue 
et de la culture française au 
cours des siècles, Nous le fai: 
sons le mieux que nous le pou: 
vons et dans la mesure de nos 
moyens, 

Parce que vous nous l'avez 
demandé, nous essayons de 
garnir les bibliothèques de vos 
écoles, nous envoyons des mal: 
tres au Collège de St-Boniface, 
nous avons guidé l'un de vos 
représentants lors de son ré- 
cent voyage d'études en Fran- 
ce, etc,,, et nous sommes où: 


L'argent est un puissant atout dans 


verts À toute suggestion, Nous 
avons, avec joie, retrouvé les 
liens qui nous unissent, et font 
que se manifeste, d'autre part, 
un intérêt amical et concret 
auquel il nous est agréable de 
répondre au mieux de nos ca- 
pacités, Je citerai les jeunes 
coopérants qui se trouvent 
dans trois universités des deux 
provinces de Manitoba et de 
Saskatchewan, la campagne 
de bourses pour les profes. 
seurs de français, 

Ces liens retrouvés entre 
vous et nous rassemblent un 
faisceau toujours plus fourni 
de compréhension amicale en- 
tre Canadiens et Français au: 
quel vos Gouvernements fédé- 
ral et provinciaux apportent 
leurs encouragements actifs, 

Cultivons l'amitié fondée sur 
le raisonnement et la généro- 
sité de l'intelligence loin des 
clichés usés, et nous ipprécie- 
rons alors la grandeur et la 
valeur de cette amitié qui vous 
accompagne dans les nouveaux 
développements de votre ac: 
tion, 


les luttes électorales canadiennes 


OTTAWA L'argent a été 
une arme assez lourde dans la 
lutte électorale de Don Valley. 
Les deux candidats en lice ont 
dépensé près de $108,000 au 
printemps dernier, faisant de 
eur circonscription le champ 
de bataille le plus onéreux dans 
la campagne précédant l'élec- 
tion fédérale du 25 juin, 

Le libéral Robert B, Kaplan, 
qui a remporté la victoire, est 
le candidat qui a dépensé le 
plus d'argent dans la campa- 
gne. 

Selon les chiffres soumis aux 
Communes, il a fallu $68,369,17 
à M, Kaplan pour défaire son 
adversaire, M, Dalton C, Camp, 
président du parti conserva. 
teur, dont les frais s'élèvent À 
$38,683,23, 

Ces chiffres sont devenus pu- 
blics à la demande de M, Stan- 
ley Knowles, NPD :Winnipeg 
Nord Centre, C'est le président 
général de l'élection qui a four 
ni ces précisions, 

Les agents de chaque candi- 
dat doivent fournir un rapport 
de leurs dépenses à leur prési- 
dent de scrutin qui les envoie 
au président général, Les élec- 
teurs d'une circonscription 
peuvent aller en Cour pour 
obliger un candidat à fournit 
ses chiffres. 

Jusqu'à présent, plus de 700 
candidats ont soumis des rap- 
ports affichant des dépenses de 
plus de $6,500,000, Il en manque 
environ 257, 

Après M. Kaplan, c'est M. 
Robert B, Major, libéral, qui 


{ 


détient le record des dépenses, 
avec 866,280 pour défaire le 
conservateur Roger Regimbal 
dans Argenteuil, et le conser. 
vateur Frank Moores, à qui il 
a fallu 850,000 pour défaire le 
député libéral James Tucker 
dans Bonavista-Trinity-Concep- 
tion, TN, 

Ces trois candidats seraient 
les seuls dont les dépenses s'é. 
lévent à 850,000 où plus, Ils ont 
tous gagné leur élection, 

Au bas de la liste 

Au bas de la liste, on retrou- 
ve le chef des Créditistes, M, 
Réal Caouette, qui a rapporté 
$1,587 de dépenses et qui a 
défait deux adversaires qui 
avaient dépensé $17,000 et $14,- 
000, 

D'autres facteurs viennent 
démontrer que l'argent n'est 
pas tout: M. Earl K, Brown: 
ridge, candidat conservateur 
dans Peel South, a lancé dans 
la lutte $30,210, pour se faire 
battre par le libéral My! Chap: 
pell, qui avait investi $25,482, 

Dans YorkSimcoe, l'ex:séna. 
teur Wallace MeCutcheon a dé- 
pensé $30,000 pour perdre aux 
mains du libéral John Roberts 
dont les frais s'élèvent à $16,- 
901, 

Une des luttes les ls oné: 
reuses s'est déroulée dans Win- 
nipeg-Sud où ie libéral James 
Richardson a remporté la vic- 
toire avec $44,896, sur le con: 
servateur Bud Sherman, avec 
$36,620, 

Victoires coûteuses 
En Colombie-Britannique, le 


libéral Ray Perrault a débour. 
sé $20,000 pour défaire le chef 
du Nouveau Parti démocrati- 
que, M, T, C, Douglas, qui avait 
investi $11,960, 

Dans Mont-Royal, le premier 
ministre Pierre Elliott Trudeau 
a consacré $12,418 À sa campa:. 
gne, comparativement à 83,200 
pour le candidat néo-démocrate 
et $2,700 pour le conservateur, 


A Halifax, le Hbéral Gregory 
Tompkins a dépensé 817,000, 
presque de double de son ad- 
versaire, le chef, du parti con- 
servateur, M, Robert Stanfield, 

Au Nouveau-Brunswick, une 
somme de 526,326 a servi au 
conservateur Charles Thomas à 
l'emporter sur Mme Margaret 
Rideout, libérale, dont les dé: 
penses s'élevaient à $11,442, 


Le record de dépenses pour 
les ministres est allé à M, Eric 
Kierans, ministre des Postes, 
qui faisait son entrée en politi 
que fédérale, avec 37,000, 

Dans Lafontaine, le conser. 
vateur a perdu la victoire et 
838,500, tandis que le libéral 
Georges Lachance l'emportait 
avec $9,500, 

Dans l'Ile du PrinceEdouard, 
les quatre conservateurs, qui 
avaient les dépenses les moins 
élevées, ont tous remporté la 
victoire, 

Dans Calgary Sud, M, Pat 
Mahoney, libéral, a dépensé 
avec succès $37,431 contre le 
député conservateur Ray Bal: 
lard, dont les dépenses at: 
teignent 623,757. 
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StÆonitace, le 11 décembre 1968 


LA xLLBERTE SE 


Petites anecdotes autour 
de la fête de Noël 


Les psychologues de l'enfan: 
ce estiment que les enfants 
cessent de croire au Père Noël 
vers lge de six ans et dix 
mois, Ils tiennent leur infor. 
mation ‘d'enfants plus âgés et 
non'tle leurs parents, Vient en- 
suite la perte des illusions con: 
cefnant le lapin qui pond les 
oeufs de Pâques, Une croyance 
enfantine qui résiste plus long- 
temps est celle qui veut que 
si l'enfänt perd une dent et ia 
conserve sous son oreiller, une 
bonne fée y déposera de l'ar- 


gent, Cette crédulité tient à ce 
que l'enfant devenu rusé, est 
motivé par l'appât du gain. 

* 4 L 


Le plus célèbre des chants 
de Noël: “Silent Night” fut 
composé en 1818 sous la pres- 
sion de la nécessité, Les souris 
s'attaquèrent aux soufflets de 
l'orgue du Père Josef Mohr 
dans l'église d'Arnsdorf, Au- 
triche, et l'orgue ne rendait 
plus aucun son, Deux jours 
avant Noël, désespéré de l'ab- 
sence de toute musique, le Pè- 


| Courir de 
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Q. — Avez-vous déjà entendu dire que le concombre 
fournissait des produits cosmétiques excellents? J'aime- 
rais savoir comment on l'utilise, Merci. — Vaniteuse, 

R, — Oui, le concombre sert à la fabrication de produits 
de beauté, On peut se procurer dans le commerce certaines 
crèmes et lotions à base de ses pelures, de sa pulpe et de son 
jus. À la maison, vous pourriez préparer vous-même un mas- 
‘que très rafrafchissänt en procédant de la façon suivante: 
épluchez le concombre profondément de manière à obtenir 
des bandes larges et épaisses. Puis découpez la pulpe en rôn- 
delles tout comme pour la servir sur la table et salez-les 
légèrement, Après avoir nettoyé votre peau, appliquez:-y les 
“épluchures’” côté pulpe, Au bout de trente minutes, retirez: 
les et lotionnez votre visage avec le jus obtenu des tranches. 
On, .dit que ce masque fait des merveilles sur toutes les 


peaux, 
# 


# 
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R. — À qui voit en bleu? Je me permets de vous répon- 
dre dans.le courrier, car votre adresse n'était pas très lisible 
“et je ne voulais pas risquer d'indiscrétions, Au lieu de vous 
fourmentér sur ce qui pourrait arriver “si” et ‘quand, Jouis- 
sez des beaux jours de votre jeunesse à mesure qu'ils se pré- 
sentent, Si le Créateur avait voulu que nous passions notre 
vie à anticiper les mauvais coups, il nous aurait fait autre- 
mént; Regardez bien autour de vous, voyez les bienfaits dont 
“vous êtes comblée, Oubliez-vous et cherchez à aider ceux qui 
le sont. moins, Vous verrez très tôt que votre appréciation 


de la vie s'améliorera. 


x 


# 
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:_.Q. — Nous avons dans notre famille de belles peintu- 
res dont les cadres sont défraîchis. Serait-il possible de les 
retoucher soi-même ou serait-il préférable de les confier 
à des experts? Je sais que ce travail coûte très cher. 


Amateur. 


R. — Si ces cadres sont de bois doré ou de plâtre doré 
et si vous avez un peu de talent artistique, il se peut que 
vous puissiez faire ce travail vous-même, On vend, dans les 
magasins ou chez les vendeurs d'accessoires pour artistes, 
différentes teintes de peinture dorée, Je connais des person- 
nes qui ont très bien réussi à retoucher certaines égratignu- 
res ou fêlures, Il faut procéder avec un soin minutieux, Si 
vous décidez toutefois de faire faire le travail, il y a un bon 
nombre d'ateliers où des personnes spécialisées l'exécute- 
‘raient, En lés consultant, vous aurez une idée des prix qu'on 
demande, Si vos peintures ont de la valeur, il serait malheu- 
reux-de risquer de les endommager, 


À 
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Q. — Pourriez-vous me dire à quelle date de l’année 
on doit faire sa demande pour être admise dans les écoles 
d’'infirmières? J'ai terminé mes études secondaires l’année 
dernière et j'ai travaillé dans un bureau depuis ce temps, 


Merci, — Ginette, 


R,. — Certains hôpitaux où Il existe une école d'infirmiè- 
es ont deux dates d'entrée par année, Je ne saurais vous les 
donner, mais on se fera un plaisir de vous informer si vous 
vous adressez directement à l'école même, 


À 


# 
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Q.— Ne croyez-vous pas que si les autorités scolaires 
s'entendaient pour que les élèves portent un genre d'uni- 
forme les. parents économiseraient beaucoup d'argent et 
surtout, que la rivalité qui règne partout sur le thème du 
vêtement disparaîtrait? — Mère de cinq. 

R. — Je crois que si les Associations de Parents et Mal- 
“tres et les autorités scolaires s'entendaient pour rétablir la 
coutume des costumes tous y gagneraient, Les discussions 
du matin au foyer cesseraient, et à l'école, les maîtres n'au- 
raient plus à disputer sur cé sujet des vêtements, et la vue 
d'ensemble du corps étudiant offrirait un très beau coup 
d'oeil, Je n'ai jamais compris les parents qui s'opposent ca- 


tégoriquement aux uniformes 


Serait-ce l'ombre de la con- 


scription qui planerait encore? 


LOUISE 


NUMERO 147 

— Läurent, arrête-tol de 
plaisanter, interrompit Marie- 
Hélène, impatiente de parler, 
Une nouvelle formidable! Sen- 
sationnelle! Saistu que Rémi 
est le fils de Gilbert Vellac? 
Hein, qu'en dis-tu? 

— Quoi tu retardes! ma pau- 
vre vieille, Tu crois m'épater, 
Mais il y a plus d'un mois que 
jé lé sais! 

,—— Quoi? lança Rémi étonné, 

-— Comment? dit Marie-Hé- 
léne stupéfaite, 

Mlle, Dombasle, effarée, a- 
vait peine à suivre le dialogue 
avec, son chevauchement de, 
questions, d'exclamations, Elle 
en.retint surtout que son fian: 
cé avait pü lui cacher, à. elle 


TOP OU MOF 


par Valdrine 


Reproduit avec l'autorisation de la Société des Gens de Lettres 


qui l'aimait tant, une nouvel. 
le aussi importante, Son air 
de reproche attendrit Laurent, 
qui lui donna un baiser pour 
sé faire pardonner, 

— Laurent, dit Rémi, emmè- 
ne-nous vite au château, Nous 
se“ons mieux làhaut, pour 
commenter les événements, 
que dans la rue de Chambou- 
rières, où j'imagine, tous doi. 
vent être aux aguets derrière 
leurs fenêtres, De plus, je suis 
un peu las de l'effort fourni 
pour juguler toute une famiile 
et j'ai hâte de pouvoir m'al. 
longer, mon bras me faisant 
encore diablement souffrir, 

De fait, le jeune ingénieur 
avait les traits creusés, l'air 
très las, Il fut donc obéi avec 


re Mohr Composa un poème 
qui en allemand débutait ainsi: 
Stille Nacht, Heilige Nacht... 
Il le porta à l'organiste, Franz 
Gruber, qui commença à fre. 
donner un air sur les mots 
qu'on lui soumettait, Et pen: 
dant la cérémonie de la nuit 
de Noël, le Père Mohr chanta 
“Silent Night” pendant que 
Gruber l'accompagnait sur la 
guitare, Ce fut la seule oeuvre 
de Gruber, mais elle a passé 
à l'histoire, 
L L L 

Les vols À l'étalage attel. 
gnent un sommet dans les der: 
niers jours qui précèdent Ja 
Noël, Au cours des six semal- 
nes qui précèdent la fête des 
marchandises pour une valeur 
de $600 millions seront subti- 
lisées dans les magasins amé: 
ricains, La plupart des vols à 
l'étalage sont commis par des 
femmes, non parce qu'elles 
sont plus dépravées que les 
hommes mais parce qu'elles 
sont plus nombreuses dans les 
magasins, Leurs prédilections 
vont aux robes, à la lingerie, 
aux bas, aux accessoires, aux 
sacs À main, aux manteaux et 
aux bijoux. 

L] + L1 

La célébration de la fête de 
Noël n'a pas toujours été po- 
pulaire aux Etats-Unis, Cette 
idée offensait les puritains et 
en 1659 une loi fut votée au 
Massachusetts voulant ‘que 
quiconque serait pris à obser- 
ver le jour de Noël ou autre 
semblable en s'abstenant de 
travailler, en festoyant ou de 
toute autre manière” serait 
soumis à une amende de cinq 
shillings, La loi fut abolie 22 
ans plus tard, 

L L3 L) 

L'auteur de ‘The Night be- 
fore Christmas, The Visite of 
St. Nicholas” refusa la pater- 
nité du poème pendant plu- 
sieurs années. Le Dr Clement 
Clarke Moore, professeur de 
théologie au séminaire de théo- 
logie de New York lut un jour 
son poème à un groupe d'en: 
fants réunis dans sa maison et 
dont l'un envoya une copie à 
un journal qui publia sans 
nom d'auteur, Le professeur 
garda l'anonymat pendant. 22 
ans estimant que le poème n'é- 
tait pas compatible avec le sé- 
rieux de sa charge, Finalement 
le Dr Moore l'inclut dans un 
livre de poèmes qu'il publia 
par la suite, 

L . L] 

Comment dire Joyeux Noël 
en langues étrangères? Vroo- 
lijk- Kerfeest, en hollandais; 
Froehliche Weihnachten, en al- 
lemand; Buone Feste Natali- 
zie, en italien; Felix Navidad, 
en espagnol; Glad Yul, en sué:- 
dois; et en espéranto: Gajan 
Kristnaskon, 

Harry Fergusor 


Les cartes de Noël 

Pour décorer la cheminée 
avec les cartes de Noël, dé. 
coupez des morceaux de carton 
en forme de bas de Noël, de 
couronnes ou de cloches que 
vous recouvrez ensuite de car. 
tes, Attacher un anneau au dos 
et suspendre au mur par un 
large ruban rouge, Ces orne: 
ments très simples sont éga- 
lement très décoratifs et vous 
évitent la corvée compliquée 
de l'époussetage des rayons ou 
des tablettes encombrées de 
cartes rangées côte à côte, 


Les farces 
pour volailles 


Variez votre recette de base 
pour la farce en utilisant ce 
que vous avez sous la main: 
champignons, noix, viande de 
saucisse, ou en ajoutant des 
raisins ou des morceaux de 
pomme à la farce pour la din- 
de, Si la farce est trop humide, 
c'est sans doute parce que vous 
utilisez du pain trop frais, Ie 
pain de la veille un peu sec, 
est préférable, 


empressement. Durant le court 

trajet du village au château, 

tous se turent pour laisser Ré- 

mi se détendre dans le calme, 
L] * + 


Dans le parc, il faisait un 
temps délicieux, On entendait 
chanter les grillons, tapis dans 
l'herbe, Les arrivants, à l'una- 
nimité, refusèrent de s'enfer- 
mer dans le salon. Ils s'instal- 
lèrent devant la maison, dans 
des fauteuils en rotin, à quel. 
ques pas de l'Eros, qui sem- 
blait diriger vers eux la flèche 
tendue de son arc, 

Edmond, mis au courant des 
récents événements, apporta 
des coupes et une bouteille de 
champagne, Tout en versant le 
vin pétillant, il couvait des 
yeux son nouveau maître, qui 
lui rappelait tant l'ancien, ce- 
lui qu'il avait servi avec amour, 

Rémi s'était étendu sur une 
chaise -longue, le bras posé 
bien à plat sur l'accoudoir, 
L'air pur, le calme lui firent 
du bien; il reprit ses couleurs 
et, le champagne aidant, re- 
trouva son entrain, 

— Peut-on causer avec toi, 
demanda Laurent plein de sol- 
licitude, ou veux-tu que nous 
nous éloignons un moment 
pour te laisser tranquillement 
te reposer ? 

Pas du tout, Cela va 
mieux, Je t'écouterai avec in- 
térêt, car tu nous as dit tout 
à l'heure que tu connaissais 
mon identité réelle? 


bb 


L'AuEnRLOLT.E 


Le fromage au menu 


des joyeuses réunions 


Fondue Suisse 
14 tasse de vin blanc sec 
1 gousse d'ail haché gros 
4 tasses (1 livre) de froma- 
ge suisse en tranches, râpé 
1 c, à thé de fécule de maïs 
3 ce, à table de kirsch 
Quelques grains de mus: 
cade 
Croûtons français 
Faire chauffer le vin et l'ail 
jusqu'au point d'ébullition et 
fonte émaillée), Porter à nou- 
pour faire réduire la quantité 
de vin à une tasse, Couler pour 
enlever l'ail et verser dans un 
caquelon (ou une casserole en 
fonte émaillé), Porter à nou- 
veau à ébullition et diminuer 
aussitôt la chaleur, Jeter le 
fromage par poignées dans le 
vin qui mijote et brasser sans 
arrêt avec une cuiller en bois 
jusqu'à consistance onctueuse, 
(Ne jamais laisser bouillir la 
préparation.) Délayer la fécule 
dans le kirsch et incorporer au 
mélange, Continuer de brasser 
quelques minutes et ajouter la 
muscade, Placer le caquelon 
sur le réchaud de table, Utili- 
ser des fourchettes longues ou 
à fondue pour tremper les 
croûtons de pain, 
L L1 L1 


Boulettes au cheddar 


livre de boeuf maigre ha: 
ché 
tasse de chapelure 
tassé de lait 
oeufs 
©. à thé de sel d'oignon 
c. à thé d'épice à volaille 
tasse de fromage cheddar 
coupé en cubes de % de 
pouce 
* Li LJ 
tasse d'oignon vert tran- 
ché 
tasse de beurre 
6 c, à table de farine 
2 boîtes (10 onces) 
sommé de boeuf 
tasse d'eau 
boîtes (10 onces) de cham- 
pignons tranchés 
tasse de persil frais haché 
Poivre fraîchement moulu 
Chauffer le four à 500°F, 
Dans un bol, défaire la viande 
à l'aide d'une fourchette, Ajou- 
ter la chapelure, le lait, les 
oeufs, le sel et l'épice à vo- 
laille, Mêler légèrement, Enro- 
ber les cubes de fromage du 
mélange de viande en pressant 
de manière à former des bou- 
lettes, Les disposer dans une 


de con- 


Déchirez la feuille de papier 
simple à 14 de pouce du timbre 


et 
Conservez 
les timbres usagées 
et aidez aux missions 


Bureau des timbres 
pour missions, 
postez À: Mille KR, A, KORNE, 
718, avenue Taché, 
Saint-Boniface 6, Man, 


Oui, Depuis longtemps. 
Certain jour, j'avais essayé de 
te joindre à Grenoble, l'usine 
Dombasle ayant besoin des 
avis d'un ingénieur compétent 
en hydraulique, Or, Rémi Du- 
rant était pour tous un incon- 
nu, Cela m'a paru étrange, Je 
m'en suis inquiété, car je 
voyais ma cousine s'intéresser 
beaucoup à toi, Peut-être t'ai. 
mait-elle déjà, Avec les filles, 
va donc savoir! J'ai eu peur 
pour elle: je ne voulais à au- 
cun prix qu'elle ait encore une 
déception, Je suis allé carré- 
ment à ton usine voir le chef 
du personnel que mon futur 
beau-père connaît intimement, 
Jé lui ai, en confidence, NA pee 
mes scrupules qu'il a fort bien 
compris, et il m'a complaisam- 
ment montré la liste des ingé- 
nieutrs, J'y ai vu alors un cer. 
tain Rémi... non pas Durant, 
mais Vellac, L'âge concordait, 
J'ai aussitôt compris, Tu de- 
vais avoir tes raisons pour te 
cacher, Je les ai donc respec- 
tées et n'ai rien dit à person- 
ne, pas même à Catherine. 
Mais, au moins, j'étais rassuré 
sur le sort de mon amie d'en- 
fance: elle ne serait pas la 
proie d'un aventurier, 

— Merci, grand frère, pour 
ta sollicitude, dit en riant Ma: 
rie-Hélène, qui s'adressa ensui- 
te à son fiancé: 

Pourquoi n'as-tu rien dit, 
quand tu es arrivé à Cham- 
bourières ? 


grande lèchefrite peu profonde 
et faire cuire au four de 10 à 
12 minutes pour faire brunir 
légèrement. Pendant ce temps, 
faire sauter l'oignon dans le 
beurre sur feu moyen, Incor- 
porer la farine et graduelle- 
ment le consommé, l'eau et les 
champignons non égouttés, 
Laisser mijoter et brasser jus- 
qu'à ce que la sauce épaississe, 
Y ajouter les bouleites de vian- 
de et laisser mijoter douce- 
ment pendant 5 minutes, Ser- 
bir dans un plat de réchaud 
de table, Saupoudrer le dessus 
de persil et de poivre fraîche. 
ment moulu, (6 à 8 prtions) 
* L] L 


Poulet hawalien 
sur gaufres 


V1 tasse de piment vert haché 
4 tasse de beurre 
3 c. à table de farine 
Quelques grains de poivre 
1 c. à thé de sel 
Une pincée de paprika 
2 tasses de lait 
1/2 tasse de fromage cheddar 
râpé 
tasse de poulet cuit coupé 
en morceaux 
1 boîte (14 onces) de mor- 
ceaux d'ananas, égouttés 
l» tasse de pacanes rôties, ha- 
chées 
6 gaufres congelées 
Dans une casserole, faire at- 
tendrir le piment dans le beur- 
re, Incorporer la farine, le poi- 
vre, le sel, le paprika et gra- 
duellement le lait, Faire cuire 
sur feu modéré en brassant 
sans arrêt jusqu'à épaississe. 
ment, Ajouter le fromage, le 
poulet et l'ananas; remuer jus: 
qu'à ce que le fromage soit 
fondu et le poulet réchauffé, 
Verser dans un plat de réchaud 
de table et saupoudrer de pa: 
canes, Servir sur des gaufres 
préparées selon les instruc- 
tions sur l'emballage, (6 por. 
tions) 


1% 


L'hôtesse aux 


Pour un cadeau à l'hôtesse, 
À un ami très cher, à une per. 
sonne malade ou à un conva- 
lescent, rien n'est plus person- 
nel qu'un cadeau qu'on fait à 
la maison. Vous seule pouvez 
le réaliser et l'arranger de fa- 
çon à lui donner cette touche 
de personnalité qu'un article 
de boutique n'a jamais. 

Par exemple, empilez de pe: 
tits gâteaux à la noix de coco 
dans un bocal d'apothicaire et 
cachetez-le au moyen d'un ru: 
ban. Ou encore, emballez un 
pain frais dans un petit panier 
entouré de quelques pots de 
gelée faite à la maison, 

Les confitures et les gelées 
peuvent se faire en quelques 
minutes grâce à la grande 
qualité qu'a la pectine de fruits 
en poudre qui donne une par. 
faite solidification à des ingré- 
dients qui ‘prennent’ difficile. 
ment, tels que le vin, les jus 
de fruits ou les nectars de 


mn 
EE 


Quand je t'ai dépannée, 
tu m'as raconté tout au long 
l'histoire du testament, Tu 
semblais si courageuse, si.dé- 
sireuse de gagner, Devais-je te 
couper les ailes? Mon grand: 
père l'imposait une épreuve, 
fallait.il l'annuler? Après tout, 
je ne courais pas derrière une 
fortune, Si je ne revendiquais 
pas mes droits, personne ne 
pourrait me le reprocher, puis: 
que l'amour, déjà, m'avait dé- 
sarmé, 

- Mais sl 
Marc? 

Alors, j'aurais certaine. 
ment agi. Je n'aurais pas ad- 
mis que cette figure de mode 
entrât en maître dans la mai- 
son de mes grands-parents, 

Nastu jamais eu envie 
de dire la vérité? 

Plusieurs fois, surtout... 
le jour où tu voulais partir, 
quitter le pays. J'étais prêt à 
te dévoiler la vérité, mais c'est 
toi qui m'en as empêché avec 
une phrase dont je me sou- 
viens parfaitement: “Ne dites 
rien, je ne vous croirais pas!”, 

Mon départ aurait pour. 
tant facilité les choses pour 
toi, Pourquoi ne pas m'avoir 
laisséco fuir? 

Parce que je voulais te 
garder près de moi, Toi partie, 
comment nous serions-nous res 
trouvés? J'espérais toujours te 
conquérir, 

Laurent, se levant, pronon- 
ca, avec un feint embarras: 


j'avais épousé 


rage 


ee 


Les emplettes de Noël 
peuvent meltre à l'épreuve 
votre bonne humeur 


NEW YORK Durant la 
bousculade des emplettes de 
Noël, nombreux sont les inci- 
dents fâcheux qui peuvent ar: 
river, 

Voici quelques aventures ma 
lencontreuses: 

…— Un jour de pluie, s'aper- 
cevoir que le fond du sac À 
emplettes s'est déchiré alors 
que l'on court vers l’autobus, 


… Trouver enfin un taxi ii: 
bre, y déposer ses nombreux 
colis et se rendre compte qu’: 
ne reste que.., $1,50 alors que 
la course coûtera $3, Il n'y a 
personne à la maison pour 
payer la différence et l'on on 
est vraiment à son dernier sou. 

— Se retrouver au même 
comptoir que les épouses du 
laitier, du facteur, du boucher, 
etc, alors que l’on demandait 
à la vendeuse d'envelopper - 
dans trois boîtes séparées 
trois cravates en solde à trois 
pour deux dollars que l'on 
comptait offrir à leurs maris, 

Faire une liste complète 
des cadeaux à acheter, bien vé 
rifier au moins trois fois que 
l'on n'a rien oublié, Rendue au 
magasin s'apercevoir que la 
liste a été oubliée à la maison, 

Se battre, se bousculer au 
comptoir des parfums, choisir 
un parfum importé de France 


Bijoux et bibelots 


Les ananas frais sont actuel. 
lement en saison. Ce fruit dé. 
licieux mérite d'être savouré 
frais, Voici une recette de sa: 
lade aux fruits qui utilise de 
l'ananas frais et des fruits en 
conserves: 1 boîte de 20 onces 
d'abricots; 1 boîte de 20 onces 
de poires; 1 boîte de 20 onces 
de pêches; liqueur fine, 


Couper la tige de l'ananas 
et videz-en l'intérieur, Coupez 
la chair de l'ananas en cubes, 
Mélanger ces morceaux aux 
tranches de pêches, de poires 
et d'abricots, Ajouter un peu 
de liqueur fine au goût, Dépo- 
ser cette salade dans la coquil- 
le d'ananas évidée, Placez-la 
dans un plat de service et dé- 
corer de fruits, 

+ % + 

Lu dans une taverne: “Si 
vous venez boire pour oublier, 
veuillez payer avant de boire!" 

+ À + 

Vous voulez faire réchauffer 
un reste de riz ou de pâte ali- 
mentaire sans les transformer 
en une bouillie collante? Met- 
tez-les tout simplement dans 
une passoire, au-dessus d'un 


mille cadeaux 


fruits... elle change aussi les 
fruits congelés en de délicieu- 
ses confitures, En plus de cela, 
on peut se procurer la pectine 
de fruits en poudre durant 
toute l'année, 

Vous pouvez réaliser des ge- 
lées au vin au moyen de vin 
rosé, de Chablis, de Madère ou 
même de champagne si vous 
ne regardez pas à la dépense. 
Pour offrir des cadeaux plus 
intéressants encore, versez la 
gelée chaude dans des réci- 
pients que vous pourrez utill: 
ser à nouveau, comme des 
vases étroits, des tasses de 
fantaisie ou des verres à vin ou 
à dégustation, (Evitez les 
verres à pied creux parce que 
cette dernière délicieuse goutte 
de gelée n'en sortira jamais), 
Afin de rendre la présentation 
plus élégante encore, cachetez 
ces confitures et ces gelées 
d'hiver au moyen d'une garni- 
ture de neige floue, 


J'ai comme une vague 
idée que Catherine et moi 
sommes de trop ici, La con- 
versation prend un tour trop 
tendre pour nos pudiques oreil: 
les! Laisseznous enfiler nos 
maillots de bain et aller nous 
plonger dans l'eau que j'aper- 
cois là-bas, se chauffant au so- 
leil, 

Et entraînant sa fiancée, il 
laissa ses amis én tête à tête, 
Marie-Hélène questionna: 

… Dismoi, Rémi: pourquoi 
désirais-tu que Laurent soit lei 
aujourd'hui? 

- Parce que si le cousin 
Adolphe avait nié, j'aurais up» 
pelé Laurent pour lui faire con. 
lirmer les déclarations de Mme 
Dupoire, Celle-ci ne t'a jamais 
remerciée de lui avoir sauvé 
la vie, mais par ses aveux, elle 
a en partie payé sa dette de 
reconnaissance, 

Zébrant le ciel de leur vol 
rapide, des martinets passaient 
au-dessus du château en pous- 
sant des cris stridents qui cou- 
vraient la stridulation des gril 
lons, MariéHélène suivait des 
yeux, avec plaisir, les évolu- 
tions de ces oiseaux qui chan: 
taient au soleil leur joie de vi. 
vre, Comme eux, elle était heu- 
reuse, Elle était arrivée au 
port, Finies les incertitudes, 
les luttes, les angoisses, la s0- 
litude, Entre elle et la vie s'in- 
terposerait désormais la force 
tranquille de Rémi. Avec lui, 
elle bâtirait un foyer pour 


ner, 


offert pour moins que rien, et 
lire en première page du jour 
nal qu'une bande de gens mal: 
honnêtes vient d'être arrêtée 
pour avoir vendu cette mar: 
que de parfum importé qui n'é- 
tait en réalité que de l'eau cor 
lorée, 

Attendre en ligne depuis 
plus d'un quart d'heure afin de 
donner l'adresse de l'amie à 
qui vous voulez faire parvenir 
le cadeau acheté, et constater 
avec effroi que vous avez our 
blié son adresse dans votre au 
tre sac à main, 

Entendre votre enfant de: 
mander ,., la salle de toilette 
alors qu'il est sur les genoux 
du Père Noël, 

A la veille de Noël, enfin 
trouver le jouet Jont votre en 
fant rêvait depuis longtémps 
et vous entendre répondre que 
la livraison aura lieu dans trois 
semaines, 

Etre tout à ‘ait à l'arr!é- 
re de l'autobus, entendre la 
voix d'un chauffeur ‘S'il vous 
plait, avancez vers l'arrière" 
Pour une fois, les gens sont 
très obéissants et on vous écra- 
se comme une sardine, Alors 
vous vous promettez bien 
qu'en décembre 1969 vous en 
dosserez un costume de joueur 
de football pour aller magasi- 


a meméentl 


a | 
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chaudron d'eau bouillante, Les 
aliments se réchaufferont à la 
vapeur en gardant un bon as- 
pect, 

+ % + 

H doit sa réussite à sa pre- 
mière femme et sa seconde 
femme à sa réussite, 

+ # + 

Celles qui manquent de 
shampooing à la dernière mi- 
nute pour la chevelure de leurs 
marmots peuvent le remplacer 
par le détergent habituel pour 
la vaisselle, Il est assez doux 
et conserve une bonne action 
nettoyante. 

+ # + 

Une bonne habitude à pren 
dre que celle d'ajouter une pin- 
cée de sel à l'eau que vous vou- 
lez voir bouillir rapidement, Le 
sodium accélère le processus 
d'ébullition. 

+ # + 

— J'ai trouvé une place de 
serveuse, 

— Où donc? 

— Dans un “self.service!!! 

+ * + 

Ce qu'on dit: J'ai acheté un 
habit COD. 

Ce qu'on doit dire: J'ai ache- 
té un habit contre rembourse- 
ment (CR), 

+ # + 

Voulez-vous faire disparaitre 
uhe tache de nicotine? Elle ne 
résiste pas à l'alcool pur, Pre 
nez un tampon de coton, hu 
mectez-le d'alcool et tampon. 
nez le tissu taché jusqu'à ce 
que la tache de nicotine soit 
disparue, Changez le coton dès 
qu'il sera devenu brun, 

+ # + 

Où que vous alliez, au théà. 
tre, au restaurant, dans un lieu 
où l'on danse, évitez toutes les 
petites fautes qui donnent aux 
autres une mauvaise impres- 
sion de vous-même, 

+ # + 

— Parfaitement! Si le pa: 
tron ne retire pas ce qu'il m'a 
dit, je quitte In maison. 


— Qu'est-ce qu'il vous a dit? 
— Que je partirais À In fin 
du mois, 


abriter leur bonheur, Quand 
bien même de légers dissenti- 
ments surgiraient parfois en- 
tre eux, inévitable rançon de 
la vie conjugale, leur entente 
profonde n'en serait pas enta- 
mée, C'est la main dans la 
main qu'ils allaient parcourir, 
du même pas, le chemin de 
la vie, 

Approchant son fauteuil de 
la chaise longue, elle mit sa 
tête sur l'épaule de son fiancé 
et constata avec attendrisse. 
ment: 

Comme tu 
chéri! 

- Dis:le au présent, au fu. 
tur si tu veux, mais plus au 
passé, Rien n'est plus vivant 
que mon amour pour toi, ]] 
est déjà vieux, certes, mais on 
vieillissant, il n'a pas perdu de 
sa vitalité, au contraire, Cha: 
que jour de nos fiançailles le 
renforce, Maintenant, si nous 
parlions plutôt de celle qui m'a 
sacrifié sa fortune pour me 
sauver? Quelle belle preuve 
d'amour, celle.1à?,,, Crois moi, 
nous sommes bien quittes, 

* Marie-Hélène releva la tôte: 

Au fond, qui est le vral 
gagnant dans cette histoire: 
toi ou moi? 

— Oui, au fait, qui est.ce? 

— Toi, Rémi! 

— Non, toi, Marie-Hélène! 

— Pas vrai! Ni l'un, ni l'au. 
tre, Le grand vainqueur, c'est 
notre amour. 

FIN 


m'as aimée, 


Pour vos petites annonces, signalez: 775-8443 À 


entre 9 h, du matin et midi, ou entre 2 h. et 4 h, de l'après-midi 


BA 


LA REE RTE: ER 


FA 


Heure finale: mardi midi 


TARIF 3 sous par mot, Minimum $1,00, ses 
Chaque insertion supplémentaire, 2 sous par mot, 
Minimum, $0,50, Pas de changement de texte, 
Ajouter 25e si l'annonce doit être placée dans 
un cadre ou si l'on désire un numéro de boite, 
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ON DEMANDE DAME qui désire 
pension pour tenir compagnie à 
dame âgée, Pour tous renseigne 
ments, composer 943-7885 entre 
5 h, et 5 h, p.m, 34-580-34P, 


A LOUER — St-Boniface, Logis: 4 
pièces, 2 chambres À coucher, en- 
tirée privée, Poële et réfrigérateur 
fournis, Nouvellement décoré, 
Stationement avec prise de cous 
rant, $90,00, Composer 233-7552, 

34-585-350C, 


POUR L'ENTRETIEN DE VOTRE 
COU" durant l'hiver, composer 
233-3682, 34-584-35C, 


Emploi demandé 


Dame demande travail de dac- 
tylographie à domicile: manus- 
crits, correspondance, thèses, 


etc. Appeler 233-2630, 


ATTENTION 
Toutes personnes intéressées à 
un revenu supplémentaire, Voici 
une excellente occasion, Pour 
tous renseignements, composez 
256-7643, 32-574-34C, 


KLEM'8 CATERING 
Mariages, banquets, fins de se- 
maine, Servons repas chauds 
avec holopchis, même sur se- 
maine, Composer 256-0101, 
18-414-T.F, 


Pas de cheveux gris ., .. 

Si vous faites usage du mer- 

veilleux produit JAMAIS GRIS 

Ecrivez pour dépliants gratuits 
C. C. Jamieson 


Boîte postale 22, Transrona, Man. 
Téléphone: 222-4492 


| PIANOS et ORGUES À VENDRE 


Agent exclusif pour pianos 
Heintzman et Sherlock-Manning 
et orgues Hammond, Voyez no- 
tre représentant français, M, 
Jean Carignan, 


J. J. H, McLean Co. Ltd. 
Angle Graham et Edmonton 
Winnipeg - Tél,: 942-4231 
Affilié à la Procure Générale 


St, Boniface 'ESSO" 
Provencher et Taché 

Téléphone: 233-4654 

Norbert Tétrault, prop. 


Mise au point des moteurs 
Assortiment complet 
de produits Atlas 


Ouvert tous les jours de la 
semaine de 7 h. a.m, à 11 h. p.m. 


Guertin Implement Ltd. 


Lot 149, chemin du Périmètre 
(près de la Route 59) 
Case postale 58, St-Vital 8, Man, 


VENTE JOHN DEERE, 


PIECES ET SERVICE 
Tél,: 256-4321 


| Paul Paquin 


Assurances générales 


989, AUTUMNWOOD 
ST-BONIFACE 


Boîte 63, St-Boniface, Man. 
Téléphone: 253-9805 


243, rue Marion, Norwood 
A l'angle de la rue Traverse 


à mi-chemin entre les rues 
Taché et Des Meurons 


Téléphone: 247-3533 


Nous livrons à domicile 


A VENDRE — Téléviseur ‘Westing- 
house’ 23", avec garantie de 3 
mois, Pour plus 
composer 942-1738, 


d'information, 
34-582-34C, 


ARMAND AYOTTE REALTY 
ET ASSURANCE GENERALE LTEE 


191, boulevard Dollard 
St-Boniface 


A VENDRE 


St-Boniface — Rue Archibald, Bun= 
galow moderne: & pièces, 3 cham- 
bres à coucher, Grand garage, 
Taxe: seulement $190.00, Joli ter 
rain de 50', Chauffage moderne: 

az, Draperies, Poële électrique, 
1,500 comptant, Balance peut être 
financée par C.M.HC, 

St-Boniface Centre — Maison de 
rapport: 3 logis modernes, plus 
2 pièces et salle de bain au sous- 
sol, Très bon revenu, Grand lo- 
gis moderne: 5 pièces, 3 chambres 
à coucher, Garage et stationne- 
ment, $7,000 comptant, Balance à 
termes faciles, 

St-Boniface — Près école Proven- 
cher, Duplex: 2 logis de 2 eham- 
bres À coucher, En très bon état, 
Bon revenu, Chauffage: gaz, Prix: 
$14,400, 83,000 comptant Balance 
portée par propriétaire à 7%, 

St-Vital — Avenue Sadier, Maison: 
7 pièces, 4 ou 5 chambres à cou- 
cher, Lot: 50' x 225', Prix: $13,700, 
Hypothèque: $8,000 à 7%. 

St-Boniface — Rue De la Morénie, 
Maison: 6 pièces, 4 chambres à 
coucher, Taxe: seulement $275.00, 
Chauffage: gaz, Plancher: bois 
dur, $5,000 comptant, Balance à 
termse faciles, 

St-Boniface — Bungalow moderne 
2 chambres à coucher, Jolie salle 
de récréation, Taxe: #273,00, Fe- 
nêtres et portes en aluminium, 
$3,500 comptant, Balance à ter- 
mes, 


APPELER 


À. Ayotte: 233-5845 
94-586-340, 


PAUL'S REALTY 
LIMITED 


120, boulevard Provencher 
Angle Taché et Provencher 
St-Boniface 


ERIE BAY 
Tout près école Lacerte et centre 
d'achat Cottonwood, Maison impec= 
cable: 5 pièces, 8 chambres à cou- 
cher, Grande cuisine de famille, 
nombreuses armoires, tapis mur à 
mur partout sauf dans cuisine, Ga- 
rage attenant, Soubassement com- 
plet, Hypothèque à 515%. Comp- 
tant requis substantiel, 


RUE HORACE 
Maison: 3 chambres à coucher, 
Grande cuisine avec nouvelles ar 
moires, Très beau site, Garage dou- 
ble, 6500.00 comptant, Plein prix: 
HOTEL 

Dans centre canadien-français, Gros 
chiffre d'affaires, Bon état, Comp- 
tant requis: $20,000 ou prendrait 
terrain et animaux en échange, 
Plein prix: seulement $65,000. M, 
Rivard: 247-4927, 


Bureau: 247-9267 


Paul GAGNON: 256-6538 
33-579-34C, 


GUERTIN Frères 


MARCHANDS DE PEINTURE 


— Gros et détail — 
Accessoires pour peintres 


270, ave Assiniboine, Wpg 
Téléphone: 947-0491 


McKEAG HARRIS 
Realty Co. 


Achetons — vendons — où 
nous vendrons votre maison, 
Service rapide et efficace, 


Communiquez avec notre 
représentant français 


Georges Guertin 
Téléphones: 
774-2505 — le soir 774-6461 


Dawson Memorial 


Monuments ‘’Lonite‘ 
Ventes, 
Installation gratuite, Rayon 60 milles de Winnipeg 


C.P, 144, Lorette, Man. 


Tél.: 878-2931 


Entreprise Générale d'Electricité 


Fontaine & Compagnie 


165, avenue Provencher, St-Boniface 
Téléphone: 233-7425 


GEORGES BOISJOLI, représentant de 
CO-OP Insurance Services 
! Tél,: 888-7911 


1700, avenue Portage 
991, Ducharme 


Tél,: 269-2240 


Assurances: auto — feu — vie 


à nat Lddh & WA Li 


ASSURANCES == IMMEUBLES = HYPOTHEQUES 
ADMINISTRATIONS DE PROPRIETES 


100, édifice Paris 


JOS. PIERSON 


Téléphone: 943-5408 — Winnipeg 2 


Vendeur 
digne de 
confiance 


© Chevrolet ® Corvair ® Chevelle 
© Oldsmobile ® Chevrolet 11 
® Camions Chevrolet 


Bureau: 772-243] 


— Résidence: 533-4018 


CARTE MOTORS LTD. 


Automobiles usagées ‘garanties’ 


de première condition 


A VENDRE — 1,430 excellentes 
acres (302 cultivées), Eau abon- 
dante, Clôture, Etable, Assez près 
du village, $38.00 l'acre, Je des 
meure au village, CP, 175, Val 
Marie, Saskachewan, 

34-588-36P, 
PE 


ALEXANDER AGENCIES LTD, 
556, chemin Pembina 


Winnipeg 9 

À VENDRE 
St-Boniface — Restaurant situé 
dans centre industriel, Ouvert 


Th à 7h,,5 jours par semaine, 
Paiement initial très bas, Proprié- 
taire porterait hypothèque, Appe- 
ler G, L, MacDonald à 284-5390 
ou 452-4346, 

St-Adolphe — 50 acres entre che 
min Ste-Marie et Rivière Rouge, 
Bungalow neuf ainsi que maison 
de 2 étages: B pièces, Appeler 


pour plus d'informations, 
St-Vital — Près école, Petit bunga- 
low: 2 chambres à coucher, Grand 


lot, Seulemen:t 86,500, 

Sur chemin Nevin Maison: 3 
chambres à coucher, Garage at- 
tenant, Non complétés, Situés sur 
terrain de 9 acres, Comptant re- 
quis! 000, Balance portée par 
propriétaires, 

Paierait comptant pour votre mal 
son ou la vendrait pour vous, 
Si intéressé, 


Appeler PIERRE PINEAU 
284-5390 ou 269-1591 
33-578-340, 


nu cm ee armee ee eee donne 


A VENDRE 

LA BROQUERIE 
Dans village, Possession immédiate, 
Maison moderne: 5 pièces, 3 cham= 
bres à coucher, Poêle, réfrigéra- 
teur et 1 lit, Plein prix: $2,750 à 
termes, 

ST-BONIFACE 


Triplex: 15 ans, Revenu mensuel: 
$140, plus logis: 4 pièces, 2 cham- 
bres coucher pour propriétaire, 
Grand lot, Garage double, $21,500, 


PARC WINDSOR 
Maison: 4 pièces, 2 chambres à cou- 
cher, Grand lot, Prix: $14,500 à ter= 
mes, 


Appelez 
J.-R, POIRIER REALTY 
Suite 11, 561, avenue Warsaw, 
Winnipeg 9 


Téléphone: 475-1876 
32-572-TF, 


CARRIERE REALTY 
5.5. 1, Groupe 2, C,P, 6 
St-Norbert 


A VENDRE 


Notre-Dame-de-Lourdes, Près du 
village, 160 acres; 120 en culture, 
Bien égoutée, 812,000, 

Autre terre. 320 acres avec maison 
et étable, Bonne eau et terrain, 
Environ 6 milles du village, Taxe: 
$250, 210 acres en culture, Seule- 
ment $25,000, 

St-Norbert, Rue St-Pierre, 3 lots: 
15" x 178’ chacun, 

St-Norbert, Bonne maison moder- 
ne: 4 chambres à coucher, Lot: 
100' x 178’, 


Pour plus d'informations 
Composer 269-2943 


Une opératrice 
expérimentée 
est demandée 
pour une machine 
comptable NCR33 
Signalez 


247-8937 
pour interview 


18-420-T,P, 


DÉPOSITAIRES 


“La Liberté et le Patriote 
est on vonte 
aux endroits suivants: 


Cara Operation Ltd, 


Airport Gift Shop 
Winnipeg Int, Airport 


Epicerie Carriére 
248, avenue de la Cathédrale 
La Cantine 
Hôpital général St-Boniface 
MeÇullough Drug 
angle Marion et Taché 


Park Florists 
412, rue Taché 
Pharmacie Paquin 
157, avenue Provencher 
Drak :] PI armacy 
Drake et Elizabeth 
Metro Drugs 
Marion et Braemar 
Ideal Confection 


tioner 


406, Traverse, St-Boniface 


! + 
wominion 


News Ltd, 
229, avenue Portage 


PRIX: 10e le numéro, 


On paiera comptant pour 
publications de la 
Société historique de 
Saint-Boniface 

Ecrire à: Boite 583, 
La Liberté et le Patriote, 
619, ave McDermot, 
Winnipeg 2, Man, 


A vendre ou 
à louer 
St-Claude, Manitoba 


Bungalow complètement mo 
derne, avec trois chambres à 
coucher et garage attenant, 
Sous-sol fini, comprenant salle 
de loisirs plus trois chambres 
à coucher supplémentaires et 
salle de bain avec douche, Près 
église, école et hôpital, 
$100,00 par mois, Possession 
immédiate, 


S'adresser à: 


Central Mortgage 
and 
Housing Corporation 


870, ave Portage, Winnipeg 10 
Téléphone: 774-7491 


La Division Scolaire 
de la Montagne 
No 28 


sollicite des demandes 
d'emploi au poste 
d'instituteur (trice) à 
Mariopolis pour une 
classe spéciale de 

8 élèves 

(opportunity class). 


Doit être bilingue 


Salaires selon 
qualifications 


Les demandes seront 
reçues jusqu'au 

16 décembre à midi 

par le secrétaire-trésorier 


M. Gilbert Comte 


Case postale 30, 
Notre-Dame-de-Lourdes, 
Manitoba. 


OFFRE D'EMPLOI 


On demande homme compétent ou couple pour 


exploiter un magasin général dans la région 


canadienne-française du sud du Manitoba. 


Excellent logis disponible à prix raisonnable. 


S'adresser par écrit en donnant emplois et 


expérience passés ainsi que le salaire désiré. 


Boîte 587, La Liberté et le Patriote, 619, ave- 
nue McDermot, Winnipeg 2, Manitoba. 


LA DIVISION SCOLAIRE 
DE SAINT-BONIFACE 


requiert les services de 


PROFESSEURS 
SUPPLÉANTS BILINGUES 


Qui peuvent enseigner en français 
et en anglais, 


Salaires: 


Niveau élémentaire (1ère à 8e armées) : 
Professeurs certifiés — $18.00 par jour 
Professeurs non-certifiés — $13,00 par jour 


Niveau secondaire (9e à 12e années) : 
Professeurs certifiés — $25.00 par jour 
Professeurs non-certifiés — 520,00 par jour 


Pour plus de détails à ce sujet s'adresser à: 


Mme R, Goebel 
Division Scolaire de Saint-Boniface 


C.P, 99 


ou 
Signalez: 233-4973 


LE PATRIOTE 


Au Sacré-Coeur 


Winnipeg 


Voir chronique 
en page 6. 


Volailles 


(livrées à Winnipeg) 
Vivantes no 1 aux producteurs 
Poulets 
Poulets à frire 
Poulets 4-51:% Ib 
Poulets 514-644 Ib 20-, 
Poulets, plus de 6% Ib .… 24-26 


Poules 

Moins de 41% lb, 06-,085 
415-5% lb é 06-,085 
Plus de 5% lb 1044=,14 
Oles ÉVISCÉTÉES sus 34-,36 

Dindes 

Adultes -,2614 
Dindons 22-2214 
Dindes À frire 25-,26 


Cours des oeuls 


transmis à Winnipeg 
par le ministère fédéral 
de l'Agriculture 


Prix moyen en carton 
d'une douzaine vendue par 
les grossistes aux détaillants 


A=HTOB  sunrcrininsoerenarnn 53,7 
A—moyens AUTOMNE CHE 50,2 
A—petits 36,1 


Marché des bestiaux 
Rapport pour la semaine termi- 
née le 4 décembre 1968 fourni par 
le bureau du Ministère fédéral de 
l'Agriculture, Service des Marchés, 
Union Stock Yards, St-Boniface, 
Les arrivages: 4,800 bovins, 1,800 
veaux, 1,700 porcs, 550 moutons et 
agneaux, (La semaine précédente: 


5,600 bovins, 3.800 veaux, 2,200 porcs, 
650 moutons et agneaux.) 
Bouvillons 
Choix $27,50—28,00 
Bons ..826,80—27 50 
Moyens mu 825,0026,50 
COMMUNS sn … $20,00—24,60 
Génisses 
Choix $26,50—27 ,50 
Bonnes ñ re $25,50—26,50 
MOYENNER ss $22.00—24 50 
Communes sms $15,00—21 ,50 
Vaches 
Bonnes $18,50—19,50 
Moyennes $17,5018,60 
Sujets destinés à la 
charcuterie et à la 
mise en conserve $12.00—17,00 
Taureaux 
Bons $21,00—22.00 
Communs et gras $15.00—-20,50 
Veaux 
Bons et choix $36.00—43,00 
Moyens ss 830,00—35 ,00 
Communs nv 820,00—29 ,00 
Porcs 
Les porcs de catégorie A de 


95 ($3395 — la fermetu- 
re); les truies de $20,35—20,80, 

Moutons et agneaux 
Agneaux bons ...824,00—24,90 


. A n 
Avis aux créanciers 

EN CE QUI CONCERNE la suc= 
cession de CHARLES - ADOLPHE 
SALA, de la ville de St-Boniface, 
au Manitoba, Surintendant, 

Toutes réclamations contre la 
succession ci-haut mentionnée de- 
vront être déposées à l'étude des 
soussignés Chambre 700, Edifice 
Great Western, 356, rue Main, Win- 
nipeg 1, Manitoba, le ou avant le 
10 janvier, A.D, 1969, 

DATE à Winnipeg, au Manitoba, 
ce 6e Jous du mois de décembre, 
A.D, 1968, 

MARCOUX, DUREAULT, 
BETOURNAY et TEFFAINF, 
Procureurs de la succession, 


DAKOTA 
MOTOR HOTEL 


De midi à 11 h. 30 pm, 


SPECTACLE 
DIVERTISSANT 


TOUS LES JOURS 


du lundi au samedi 


dans la salle de 
Diamond Jim 


Déjeuner chaud le midi $1,00 


TOUS LES SOIRS 


dans le petit salon 
!RED OX"! 


et 
la salle à manger 
SUNSET 
PROGRAMME 
MUSICAL 


Visitez la salle à manger 


Superbe Rosbif 


Prix spéciaux pour les enfants 


Place pour 600 personnes 
dans la salle de banquet 


DAKOTA 
MOTOR HOTEL 
Ste-Marie et Dakota 
Tél: 256-4315 


5t-Boniface, le 1] décembre 1906 


GASTON ROCHON 


e Chevrolet ® Corvair + Chevelle 
e Camaro * Corvette ® Oldsmobile 
e Chevrolet Il + Camions Chevrolet 


| e 
Community 
CHEV-OLDS (1965) LTD 
Bureau 589-8341 - Résidence 284-0923 


Autos et camions usagés ‘garantis’ 
de première condition, 


Votre 
représentant 
canadien-français 


Si vous magasinex chex 
CLARK'S, GRANT PARK PLAZA 


renseignex-vous auprès de moi 
pour ameublement 
et accessoires électriques 
tels que réfrigérateurs, poêles, 
sécheuses, machines à laver, etc, 


Téléphonex-moi à 284-0512 
Résidence: 832-5794 

Je suis maintenant surintendant du département des 

machines à coudre et aspirateurs des trois magasins 


GRANT — NAIRN et 59 — McPHILLIPS 


Pour réparations de machines à coudre 
téléphonez à 832-5794 


LIONEL AQUIN 


COMPLETS 
GLENTEST 


pour l'homme 
qui va de l'avant 


Voici un complet que l'on pourra être 
fier de posséder , , , et de porter. 
Façonné par Progress, coupe ‘“continen: 
tale’ incomparable! Choisissez parmi 
une grande variété de patrons im- 
peccables en pure laine 

vierge, mettant en ve: 

dette les plus nouvelles 

nuances bleu jade, 


TOLTESS 


PURE VIRGIN WOOL 


CHEZ HUOT 


200, boulevard Provencher 


Tél.: 247-3795 


Ouvert de 9 h, am, à 9 h, pm 
tous les jours jusqu'à Noël, 


DIRECTEUR ADMINISTRATIF 


Traitement inital d'environ $20,000 


Le Défi... 


Assumer la direction générale d'un organisme de recherche dont le rôle principal 
sera de coordonner un ensemble d'études pilotes conçues dans le but de motiver et 
de favoriser l'intégration des économiquement faibles au marché du travail, Comme 
directeur d'une des sociétés mixtes établies par les gouvernements fédéral et pro- 
vinciaux, le titulaire de ce poste sera responsable de la direction des opérations, y 
compris la gestion financière, l'élaboration des projets et les relations communau- 


taires, 


Le Candidat ... 


Administrateur chevronné, il possède une formation universitaire ou l'équivalent 
et une connaissance des méthodes de recherche appliquée en sciences humaines, 
Esprit souple et innovateur, il a la compétence requise pour diriger les activités 
d'une équipe de spécialistes qualifiés, 

Vous référant au dossier HV 12-014 SB, veuillez adresser 

votre demande qui sera traitée confidentiellement à M, 


H, B. Vincent, 


P.S.ROSS ET ASSOCIÉS 


CONSEILLERS EN ADMINISTRATION 


MONTRÉAL: Place Ville-Marie 


VANCOUVER + EDMONTON + WINNIPEG 
HAMILTON + TORONTO s« OTTAWA 
QUÉBEC + SAINT JOHN 


— 


_— 


